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MATHEMATIQUES SIMALlFIEES POUR 
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ET DELA RIADIO. Cet ouvrage est la 
reproduction d'u cours, qu'a'pd'ès de n-om­
breuses aninées cons::crées à la :pr-épara~ 
tion des ca'n,didats aux serv·jces techni­
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tous ceux qui y'.:ull(?-nt .anberpr,e'ndre s·é­
rieu-sement l''étude théorique de l'éJectri­
cité et de 'la radio. .•.•.•.•••.. 165 
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cristaux mode·rnes : gi!l'Iman,ium et silicium. 
In,itiation à toute !a théo.':. d~ la Ra,dio 
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THEORIE ET PRWI'IQUE DE LA RADIO­
ELECTRI'CITE pa. L. Chr&ti.,n. L'ouy,rage 
de teoh-nique géné~ale le .plus co-mp:et -et 
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m'étlhod., pour aplpr. le ,m'orse chez soi, 
sa ns profusSi! ur ....•••....••••••• 60 

RADIO :FOItMULAIRJE. IL., pl'us co'mplet 
et 'le ph» mod .. ,ne. Tous les symbol'e$ 
uti,lisés en R"dio, ·Ie.; lois fonda'me,nta_ 
1'($ de 'l'électricité, n·ot,j·ons e'ssentie'!!eoS 
sur courants continu et alternatif, résis­
ta1n,ces, co.nd-ensJf€u·ns. etc, ,Lon,gulf!urs 
d,'oodes _ et f(équen.ces, dr·cuits oS'cH:'ants 
bobinES d'inductance. chang:ments de fré­
qu-ence, ca·ra'ctérisf.iquoes et f.onctions des 
la'mpes. fi'ltres, tr-ansfor-mat€'urs. acousti­
que. etc Tab'te,.1'uX do ,renseignements d'i­v.,,., AI,p.htb,t M~i';e, ra'ppel. de M,tions 
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syml?to'l!1atiques. A:ignement fi r monta1ges 
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L'ART DU DEPANNAGE ET DE LA MI­
SE AU POINT DES POSTES DE RA,DIO, 
36~ édition revu~ et co·rrigée av~c un 
tab'eau et une table sY'lD1l:tique de 
dépannag., . • . • • •• .••••• •• •. . 24>0 

LABORAl'OIR<E RADIO. 'Le la,boratai-re 
dans son ensc,mb.'e, Les mesu·res, SoUCc~tS 
de tc,nsion. Instrum~1s de 'mesure. Volt_ 
mètres é!ectronique03 Oscino.gra,ph~ C3-
~hodique. Etal"s d'i,mpédan'ce. .• 3,00 

SCHEMATHEQUE 1940 (142 schémas com­
merc. à l'usage des dépanneu,rs). 200 

SCH~MATHEQUE DE TOUTE LA RADIO 
(suite de l'ouvrage préc§clen't), 21 recuei::s 
différenhs. conteflant ch.1cun u,n-e ving­
tain·e de schémas de réce:pteu,rs co'mmer­
ciaux. Prix du fascicu'l., •........• 50 
(La liste des récepteurs dé'cri~s se trouv(. 
dans notre cata,o'gue, aucun rEnseigne'ment 
à ce sujet par lettre) 

SCHEMAS D'AMPLIFICATEURS B F. mon­
ta'~ pra,tiqu.es d'a1mip1lificafle'urs pour 
radio, m.crophones -ct p:ck-u,p utili~és 
dans ~s inSrta!lati~s de sC'f\orisati·o'l'l 
public adre$ et c"n,éma, Pu.';,ssanc:es de i 
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1t01E1U nASCHEN 

1t0l.ANO GOSMAND 

CET 'OUVRACE VOUS PERMETTRA D'E VOUS FAMILIARISER AVEC LA 
TECHNIQUE DE LA «RECrI'TIO'N PANORAMIQUE" ET DE CONSTRUIRE 
VOUS,MEME. SEILON L,ES DONNE'ES 1lE iL'AUTEUR, UN RECEPTEUR lA TUBE 
CATHODiQUE DONT VOUS TIREREZ ,UN ,PROFIT 'IMMB[)jI,AT ET CEiRTAIN, 

1 A R'ECEIPTION IPANORAM IQUE OFF'RE EN 'EflFElT IDE 

MULTIPLES APPLICATIONS 
parmi le'qu.lles : 

• PosS';ibJlJ-té de «vo,ir» toutes les émissions fonc,tionnant dans 
u;ne g3mme donné<>, y compris les sign~'lIx très faibl"s à palrtir d'un 
microyo-:.t, 
• Régl'age de l'a modulfation d'un >émetteur O.C. en amplitude ou 
,en fréqu·_nce s-a'~ a'utrre aplpare1ï.l de 'nt'eSUll'e. 
• Rég:a.ge des anten.nes. 
• 6t'u'de d., la propagat'on. e iRépa'rtiNon des fréqu'en,oes pour ~'utH,isatio" l'ationneDie d'une 
gJm'm? d~ {ra'f;c 
• Vérification avant emploi dES émetteurs et récepteurs sur 0 C. 
• L'anu,lyse dnémat' que qu.i est un., al'plicat,ion de ,.. réception 
panoramique elt qui est à la baSe du dépa'nnage 'moderne (s .. ;tion­
s..-vice m<l'd<.lle décri,t 'da". 'l'ou ... Ige). 
f'I Tout.,s ,l'es mesures de fréquen€es. 
f'l A"ign€Jr,ent ,d .. "''<:<pteurs. 
• Moyen d'e coM-rôle pour b mise au point d"un., hét,érodyne ou 
d'un génèraf'eur, .-
fil 'Le réce<preur ".,n·or .. m,ique pellt servir de vot\1mètre à courant 
co·ntinu. 
• Obsetvafon de "a fréQuence d'u,ft sign.ail ou di! SOft am'pHfication 
~,t ce'Ci da'ns tO'U'S 'Ie-s do'main-es. 
CI Et u,n grand ,nomlhre d'a'~plkatioM imdustrielles : go .. iomét.ie. 
ba,ltis'alge, b~'O-c-sY'rtè-me, a·ltjmètr-e, etc., etc ..• 

N'IMPORTE QUBLREiCEPTWR O.-C •. PEUT ElTRE TRANSFO-R:ME EN R1:_ 
CEPTEUIR PANORAMIQU'EEN .LE CONNECTANT AVEC UN ANA'LYSEUR 

CIN'EMIATIQUE (montage décrit dans l'ouvrag<e) 

Un ou"rage d,e 100 pag.,., forma,t 135 x 210 m'n>, comportant 1 SO 
' ;! ;~ mLlH~,",S-_S .i-llustrat.ons, cCLl.Y'E!'r,ture 2 coU'le'urs, .pRIX AU _ 

MAGASIN •....••....•....•..•••••••..••.•.••••.••.•.•• 

ElMETTEURS DE '1!E11ITE PUIS5AN'CE SUR 
.oNDES COUIRTES 'Pat Edouard Cliquet 
(FaX,DI. Tome 1 : ~h-éorie él-éme,ntaire 
.,t montages pra'tiqu<!S, iLes circuit$ oseil. 
!-ants. Les lampes, <l.es montages a'",to­
osoi,tla,teurs. Les m'onug,es osci/latE'urs. 
Les montag<!S oscilla'teurs à qua,rtz. Les 
éta'ges a'mp·lif:cateu·rs ,haute kéquen,ce 6e 
puissa'n,ce. 300 pages, 225 scMm. 330 
--- ----'---
C.oMMENT ,RElCEVOIR ILES ONDES COUR­
TES. Pratique des circuits .0, C. Matériel 
spécial. Construction d. 80 ty.pes de bobi­
nages .o. C. Tableau des .tations O. C. 
mondiales .......... , . . • . • . .. • • • 15,0 

CONSTRUCT'I'O'N D'UN RECEPTEU'R SI'M­
PilE IDE TELEJVIISION. Description, monta-
ge et mise au poi,nt ............ 75 

DEUX HETERODYNES M.oD'UiLEES DE SER­
VIIOE. OénéMI-ité. Réali$ation, câblage et 
ét,al'on""a,ge ...................... 50 

PRINCII,P'J;S DE L'.oSCiliùLOCRJAPHE CA­
THO,DI.QUE. Tout ce qu'il faut savoir des 
JH-j,ndrpes .et des diverses utiIHs'atio'l1s de 
l'osci-Ji:'ogra'ph-e cathodique •.•..• 100 
US ,BOB'I,NIACESRADI'O. Ca:c"", réarosa­
tian et étal'oJ>n·ag<e d'e tous les bOlbinages 
HF et MF .................. 100 

COURJS ET MANU,EL D'INSTAL.LATION ET 
,D' EN'TRETI EN ,I>ES TBLEPHON'ES l''RIV,ES. 
Schèmas de m,ontage. Appare'i:"age et p"a­
tique du r.1o.J>tage. Dépannag<e des insfalla-
t.o'"' ........................ 1>00 

OOURS SUR L'EIJElCTRIC1TE DANS L'AU­
-rOlMOB'I,l'EI EN S'IX l,EÇON'S. Equipement 
et fonctionnem~nt. Utilisation et entre­
ti .. n. ,RechoerchE des pannes. .... 110 

I»OTIONNAIRE DE RIA,DIOEL.CTItICITE. 
Tou,s loes mots ess:nt:erl-s aV2<: leurs e·x.plica­
tions. Les s)'mb,,:,es' '''présen,tati-fs. 'Il >0 

MAN'U EL EL·8ME~fAfREDI DEP AN NLI\CE 
RiJ1JD'IO. Appa,reils de mesure sim'plifiés. 
Ri!vue des pril%'l'c:!pa:es pannes courantes. 
les bruits parasites, etc. ..•.•... 110 
~DC'UEI'LS DE SCiÜIMASD~MONITAGE. 
Douze schémas de """preu'rs et d'am"lis 
c!ass;·ques, d'u.n, tonctj.onn~!me'nt ép-rouiVé 
Avec ·n·ome-ncla,tu.re des p:èces nécessaires 
à ieur -m'onta·g<e. ... . . . . . . . . . . . . • 135 

MAN'UELD'INSTAULAnONSELElCTR'I_ 
QUES EN VI'LLE ET A LA C,A<MPAGNf. 
No,mb.eux sché-mas de montag<e et tensei­
gnements p",tiques Iliv."s, '..... 9>0 
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MESURES PRATIQUES' DES TENSIONS 
ALTER'NATIVES: Voltmètres alte,rnatifs. 
Appareils ·de meSUres un:verse,ls à «!dre'S­
seur. Vo.ltmètres à lam1pe's, etc .. " etc ..• 
155 pag"s, n,ombreux schémas .. 340 

MESUIRES PlRATIQUES DES RE,ISTANCES, 
CAPACITES ET INDUCTANCES. Notions 
-essentielles M,esur~ des résistances En 
cont;nu, ohmmèt'res. Mesu'r-es simp·les en 
basse fréquence, pon,ts al1erna~ils et leurs 
.'ppl:cat ons. Ponts simples à 50 cycles. 
Pont universel XB5. Mesures en H.F, 
Com'Pléme'nts. Ce manuel de se'rvice Con$­
titu.e la seuîle do,cumentat:on comp.lète, 
moderne et inédite sur ce sujet en lan_ 
gue françai$<!. 1/ comp,rend plus d., 10 
réali'sations : ohmmèt'r.e, ponts de me_ 
sure, dynatrons, Qm,e'~e'r, comparaNur de 
b~b:n,ge etc... 8 planch.,s dé-p./i a'n tes, 
hors-texte. • • . . • • . • . . . . . • . • .. 840 

HEJTERODYN'BS CENERATWRS H F. ET 
STAN;DAR,DS DE FREQUENCE. H2~é.ody­
nes modulées tous coura1nts c't alterna­
tifs. Et310nnege d, l''hé~ér'odyr.ç. Géolé. 
rate ur HF. Hétérodyne à fréquences fi­
xes et à sélection d'harmon,iques. Man_ 
dacd de fréquence secondaire, 176 pages 
NO'l11hreu,x schémas ...•.......• 422 

TRAITE D'ALI,ON'EMENT P'RATIQUE Ma­
tèr.el nécessai.e. Align'eii1ent, des réc:ep­
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]7, avenue de la République, PARIS-XI'. :-; Télé-phone : OBErkampf 07-41. 
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~~~IIQ~t)~tJ~ de qualité 1 
ON parle beaucoup de la qualité de la construction ra­

dioélectrique, et il but reconnaitre que. depuis une 
vingtaine d'années, on a tout de même fait quelques 

progrès en ce sens. Nous avons connu le label intérieur et 
le 'Iabt'l à l'exportation, qui ne sont que des étapes dans la 
voie de ces perfectionnements. 

A l'origine de ce mouvemt'nt vers la qualité intégrale, on 
trouve l'Union technique des Syndicats de l'Eleotricité, plus 
connue sous l'abré''iation de U. S. E .• devenue d'ailleurs 
récemment Union Technique de l'Electricité (U. T. E.). 

L'objrt de la marque de qualité est de cl'rtifier que le 
produit qui en est revètu réguliêreml'nt remplit ll'S, condi­
tions prescritl's par les règlements en vigueur. Ce qui s'ap­
parente à la marque NF, c'est-à-dire « Norme française )l, 

élaboll'ée par l'Association française de Normalisation. 
(A. F. N. O. R.). 

l\IARQUE DE QUALiTE 

Au début, la Soc'été de Propagande pour le Développ('_ 
ment des AppIicaHons d.e l'F.ll'ctricité. constituée par les 
Réseaux de Distribution d'Eleetricité de h région parisienne, 
avait créé en 1923 la marque APEL. En 1925, le Syndicat 
de la Construction d'Appareillage électrique avait fondé 
la marque de qualité du petit appareillage. Ainsi, initiative 
des distributeurs d'éll'ctricité et initiative des constructeurs 
se rejoignent sur le mèm~ plan, les uns luttant pour la sé­
curité et la quarté. contre la concurrence étrangère; l~lI 
autrell voyant d,ans ct'tte mesure un moye,n de développer la 
confianc.e du public d:.1ns les applications de l'électricit ... 
Ce dt'rnÏ<'1' argument p~ut paraîtr:- assl'z puéril, de nos 
jours. n ne l'a pos tOU'Qur~ été ~t il nI' faut pas remonter 
bien lo>'n dans le tf>mns pour s'en aPl'l!'('evoir. . 

Deux marqu/!'s a)1:1nt à peu près le mi-me objet faisa.ient 
double emploi. C'est pou~quoi, en 1930, l'Union d·es Syndicats 
de l'Electricité prit l'affaire en ma'ns pour fon~ l'unique 
marque de qualité U.S.E. 

LA QUALITE EN CODE MORS. 

On commença par l'appliquer à l'appareillage électl'odo­
mesHque puis au peUt a.ppareillage : intl'rrupteurs, prises 
de courant, douilles d2 lampes, disjoncteurs. Vint le tour des 
conducteurs rigides et souples. Pour les fils, la marque de 
quaUté Be signale à Tattent.ion au moyen d'un fil distinctif 
de fond blanc introduit dans le guipage et qui porte en 
traînées noires l'indication, en lettres Morse, des initiales 
U. S. E. 

CONDITIONS DE LA MARQUE 

Les usagers sont associés aussi étroitement que poss~ble 
au contrôle' de la nlin'que, dont. les comités comprennent 
autant de représentants des administrations et des utilisa­
teurs que d'e' fabricants. J,a marque est décernée, sur le vu 
du résultat des essa's effectués dans les laboratoires offi­
ciels. Lets comités contrôlent la ll1I"oJ,rque et décident des 
sàncitons à appliquer en cas d'inobservation des règlements 
par les constructeurs qui se sont engagés à s'y conformer. 
Pour plus de sécurité, ils n'admettent au bénéfice de la mar_ 
que que les fabricants possédant les ,a.ppareils de mesure 
nécessaires au contrôle de leurs f,abrications et vérifient 
que les fabricants ont bien recours normalement à ce con_ 
trôle. 

Des prélèveID"nts effectués dan·s les usines et chez les 
distributeurs. gll'ossistes, revl'ndeurs, permettent de S'assu­
rer que les appareils revêtu,", de la marque sont bien confor_ 
mes ,au prototype qui a été admis. 

... """"""." .... " .................. "' ... """ ... """"""""''''"""""" ..... """"''',,,, ............. ,,", 
SOMMAIRE ~ 

Récepteur de haute senSibilité 

Applications des redreS>Seurs 

Essai dE:> amplis BF .........•..•• '.~ 

Télévision : la technique franç.aise au 
premier plan ..................... . 

Max STEPHE~ 

M. DORY 

O. LEBŒUF 

QUELQUES RESULTATSS 

Avant la guerre, 50 constructeurs de pet:rt ap}J,areilIage 
électrique bénéficiaient de la marque po·ur un total de 
L 700 modèles. 

Pour les appareils électrodomestiques, 70 fabriœnts 
avalent obtf'nu la marque pour 550 modèles d'appareils. 

Dans les conducteurs électriques, 19 fabricants - la pres­
que totalité - bénéficiaient de la marque pour 180 séries 
de fils et câbles. En une, seule année, la longueur d·es con­
ducteurs conformes à la marque de qualité avait atteint 
285.000 km, soU se'pt fois le tour de la terre ! 

LES LABELS 

La guerre, avec ses restrictions de fabrication et surtout 
d'approvisionnement des matières premières, et leur rem­
p!,acement par des succédanés de qualité inférieure, a a.rrêtéi 
pour un temps le développement de la marque de qualité'. 
Des normes de 'circonstance, impliquant des limites de 
performance plus bibles, et des tolérances plus larges en' 
dû ,être promulguées. ' 

Dans limpos13ibilité où se trouvait la construction de 
garantir la qualité optimum, elle s'est efforCée cependant 
ae definir une qualité minimum. pour éviter que soit mls 
~ur, l~ marché un l1lI:\tériel de qualité vraiment par trop 
mferIeure. 

T Telle fut l'origine du .label de la cO:lstruction électrique. 
Nous savons, pM expenence, qu'_l ne faut pas méconnaî. 
tre I.~ im~nses servic·es rendus par cette sous-ma.rque de 
qualIt~. Pour les plies, par exemple, les spécifications 
t,:ch.mqulls sont celles de la marque de qualité d'avant-guerre 
dnnmuees de 30 pour 100. • 

LE LABEL DES POSTES DE T. S. F. 

En matière de postes de radio, 283 constructeurs groupant 
la presque tot.a.Jite de la production, ont fait « labelliser» 437 
modèles d'appareils. A noter, d'ail1eurs, que pour ce label les 
prescriptl()n,~ sont celles de la norme française de sécùrité 
(.NI<C4l!) ccmpIétées par les propriétés radioelectriques défi. 
nies par la publication spéciale na 703 de l'V. S. E. 

LABEL A L'EXPORTATION 

La guerre est terminée, et il faut viser plus haut et plus 
l~in. C'est ce qu'ont bien compris lcs constructeurs de radio­
recepteurs, lesqwels se trouvent dlJl!iblement menacés dans 
leurs intéréts par le jeu de la concurrence interDJationale. 
~n l'absent'e d'une qual.té suffisante de la fabrication fran. 

çalse, ils ne peuvent s'opposer efficacement à l'envahilSsement 
de notre .marche. pal' les post·es étrangors et ils ne peuvent 
no~ plus m~rodUire sur les marchés extérieurs des appareIls 
qUi ne possedcnt pas la quahte mternat'onale requise. 

On sait, en effet. que la plupart des pays où la France peut 
exporter: Pays Scandinaves, Belgique, Suisse, Finlande et 
s.utres, possèdent des règles de qualité et de sécurité beau.-. 
coup plus strictes que celles du marché intérieur français. 

D'où la nécessité d'un label à l'exportation. répondant à des 
p~rfor~nces pl?B sévèr.e5 que celles. d~ label intérieur et qui 
Vient d'etre lance sous l'egide du minlstere de l'Industrie et du 
Commerce (DIME). 

VERS LA QUALITE INTEGRALE 

Label in!érieur, ~~el ~ l'exportation, telles sont les étapes 
du retour a la.quahte. Des lors qu'on saura construire conve • 
nablement des postes de la qualité internationale, rien ne 
s'opposera à ce qu'on en f.asse également bénéficier le marché 
françai:~. Et "oilà trouvé le tremplin qui permettra de redon_ 
ner le départ à la marque de qualitoé : label à l'exporta.tion 
des réceptcurs, règles de construction nO' 98-1 à 98-13 des piè­
ces détachées de radio, telles seront les bases de la nouvelle 
marque de qualité des radiorécepteurs français. 

Corrélativement, la marque de qualité reprendra bientôt 
son activité bbnfaisante dans le domaine du petit appareil­
lage, des appareils électrodomestiques, des fils et câbles. 

Saluons comme il convient l'avènement de l'ère de ta qU'l­
lité. 

Jean.Ga.briel POINCIGNON. 
Oscillateur (( Grid-dip li -.!U •• R. A. 

Major WATTS 
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L 'ETAT-MAJOR de la 1" R~­
gidn communique: 

Soucieuse de former 
les spécialistes des transmis­
sions qui lui sont nécessaires, 
l'Armée a organisé, depuis 
peu, un stage d'instruction il 
l'Ecole d'Application des 

.Transmissi<Jns de Montargis 
(Loiret), réservé aux jeunes 

gens ayant 18 ans et plus, et 
possédant une instruction gé­
nérale égale ou supérieure au 
brevet élémentaire. 

Pour être admi.s à ce stage, 
113 devront contracter un enga 
gement normal de trois ans, 
au titre de l'Ecole d'Applica­
tion des Transmissions. 

Le prochai;1 c01lrs, qni débu­
tera le 5 janvier 1 \J.i8 , aura 
une durée d'un an et donnnr'l 
aux stagiaires de solides con­
naissa~œs techniques et scien­
tifiques, sanctionnées par l'ob, 
tention de diplômes aussi ap­
préciés dans l'indust~'ie civile 
que dans l'Armée. 

Suivant leurs aptitudes, les 
élèves seront ensuite dirigl5s 
vers des centres de haules 
spécialités, comme l'Ecole des 
P.T.T. à Pari's 011 }g cours Ha­
dar, soit admis il préparer le 
concours d'entrée à l'Ecole in­
ter-armes de eCoetquidam. 
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LE HAUT· PIBtEU! 
Directeur.Fondateur 

Jean-Càbriel POINCICNON 

Administrateur 
Ceo/ges VENTILLARD 

• 0. 
Direction-Rédaction 

PARIS 
25, rue Louis -le - Grand 
Té!; OPE 89-62. c.P. Paris 429-19 

Provlsc>lrement 
tc>us les deux jeudis 

• _ ABONNEMENTS -\ 
·France d Colonies 

Un an \2f' N"ô, 300 fr. 
1 Pour les ob.an:gem~nls d' _dreS6e .,' 

1 
prIère de joindre 1.5. frr;>ns en 
timbNs et la derniêre bande, 1 

_ PUBLICITE 
,POUlr toute publicité. s'adres .. , 1 

SOCIETE AIlXll.IAIRE 
nE PVBI.ICITE 

li2. -rue Montin·artre. ....;,ris_2· 1 

,Tél l GljT. 17.28)' ! 
C. C. p, Paris 3:W3_60 

DES cours professionnels de 
télévi.sion vont commen­
cer à l'Ecole Centrnle de 

T.S.F., 12, rue· de la Lun'7, 
Parl.s 2', le 12 janvier prochain. 

Ils auront lieu le soir et le 
samedi aprè..~-midi et seront 
aec\J,'l~ibleg aux techniciens des 
cadr,"s de l'industrie (niveau 
agpnt tpr.hnique), aini'li qu'aux 
éll'wps des grandes école"" 

Le nombre de places elit li­
mité .. 

Lp;;; profeSi'lf'Ur8 ,,1. conrél'f'n­
cier'" appartiennrmt il l'éli le 
de;;; Rpt~l~ia1islrs de la t6!{~vi­
siun. 

• 

RADIO 
Postes 4 à· 7 1., meubles ra­
dio-phono, amplis, vlIilises 
amplis, ébéni,swries, ca­
drans, CV, Transfos, Gril­
les, Pick-up, Châssis nus et 
câblés, Lampes, Bobinages, 
Cordons, Fil de câblage, 

Fers à souder, etc ..• 

ÉLECTRICITÉ 
Radiateurs, Fers à repas­
ser, Réchauds, Résistances, 
Prises de courant et tout le 
petit appareillage électrique. UN bel efful't a élé fait par 

H,1\1.G. dans le domaine 
de la pUx·a rtélndj(~e rie 

Télévhion. D'ores ct déje't 
S.l\I.G. pourra -vous fournir 
un ensemble COI1lll'lr., <i Il s 
p"ix dNiant tonte concurren­
ce. Un modôle Concl-ionnant 
parlailpment. est en (]Pll1oni'l­
Il'alion r1nn,~ l'ies magasin.q. 
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• N OUS apprenons que les la­
horaillire,~ Philip::;, d'Ein· 
dhoven, ont 1crminé la 

construction d'un genérateur 
d'un miJ'lion de volis, destiné à 
l'Unliversi lé d'Oxford. Cétte 
installation de haute tension 
sera utilis·6e en 'physique nu. 
cléaire, pour effectuer des 
transmutations d'atoml:ls. On 
s'est immédiateI)1.~nt. remi,q, il 
Eindhoven, à la. construction 
d'une nouvelle In~tl\nation. ' 

• LES nat.ion.s .qui ~ont le pIns 
de radlodlff.uslon en on­
des courtes sont: la Gran­

de-Bretagn\J, l!l,G %; les Elats­
UniR, 9 %; la RllS.'lie, 6. % ; 
la Fran~e, 3,83 ~~. 

L,\ Radiorliffll~ion Rond ana '­
s·e, qui (ti.~pose, à Omdour­
man d'nn Rtlldio 0\1 la tem­

prratUl\J dtlpa~~e 1100 (Faren­
l!;)iU, cr qni fait tont de mi'm(? 
430 à l'nmbrf', a eu la mal'm,ine 
curiosi té d'écrire aux U;73 ti­
tulaires de po,~tf'S rtlcepleurs 
comment i1~ écoulaient: 9 ont 
déc:1aré éconter régn,liôreml:lnt i 
99 ont dit é80nlcr à l'occn,sion i 
290 ont avoué ne jamais Nre 
à l'écoute i 1.17:> ont préféré ne 
pa:'! rtjpondre. Il fait si chaud, 
au Soudan! 

• 
RADIO-FRANCFORT possè­
. de un nouvel émetteur de 

GO kW. Osnnùrück va met. 
tre en servil;e lm nouveau pos­
te ::;ynchronisé avec Hanovre 
et Fiensbourg sur 223,6 m . 
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Sans quitter votre emploioctuel 

vous deviendrez RADIOTECHNICIEN 
En suIvant nos cours par correspondanœ 

vous R ECEVRE% GRATUITEMENT 
tout le MATERIEl. N~ESSA1Rl a la CONSTRUCTION cl'utl RECEPTEUR· 
MODERNE qui restera VOTRE PROPRlnl 

Vous le monterez voU')· même. IOUS notre dlNlctlon, C'est en construisant 
des postes que vous .p~drez le métier. Méthode spéciale, sOre, rapide, 
ayant tait ~ .9reu_ 

S mois .d'étlldes et YOI gains seront considérabl .. 
COI/IS dt toUl les degrés 

Inscriptlone a toute époqu. de r~nn~. 

ÉCOLE PRATIQUE 
d'APPLICATIONS SCIENTIFIQUES. 

39. Rue de Babylone. 39 • PARIS \VU,) 
Demandez-nous notre luide gratuit 14 

E;\! cnmp!('mrnt (le la note 
qlle nlJllS avon,q publiée 
flans IW3 informalions du 

c1',èrnipl' flllmértl, fl{Jn~ tenons 
il pr6eiscl' qlle le nouveall 
Idustron rI dl'1(,1] cavités KX 
totO dont le rendement atteint 
20 'Ïo m'c'r, une Jltliss[lnr,~ rie 
Pot'dl'e de 2 kW sur la 10:1-
gneur d'oncle de 10 cm. a élé 
rriis au point par le 1aùora­
toire de la Compagnie g(~néra· 
le de Tél(~gruphie sans fil; di­
rigé pur 1\1. Wnrnecke. Il l'n 
es,t de m('me pour l'amplifi­
r,al~'nr à propagation d'ondes 
1'X7, permettant 'd'obtenir une 
bande passante de 600 MHz 
sur l'onde de 11 cm., avec un 
gain de 27 dB et une puissan­
ce de sortie d'3 200 m W. Ces 
précisions ont élé données 
dÜÎJ.s Les Annales de Radio­
IHectricité, auxquelles nous 
nous sommes référ~s. 

• 
LES lecteurs du H.P. ont iI)o 

térêt à conserver lee an­
ciens numéros, en parti­

culier les deux dern1c s parus, 
sur lesquels ils reliront les an­
nonces de S.M.G. concernanb 
.ses réalisa.. ti<ms. 

S.M.G., pièces détachées. 88, 
ne de l'Oureq, Paris (19'). Ca­
tP.to'gue contre 25 fr. e" tim." 
bres. 

• 
~(A PROFlTER III 
paoge 847.) 

(Voir 



j"RECEPTEUR DE HAUTE SENSIBILITE 
NOMBREUX sont les ]ect:'ur.s 

qui nous d:::m,ndel1t de l~l1r 
décrire dcs réc·pLeur:; de 

luxe. Pour répondre il leur d·~­
sirs et, f'n particnlier, à M. La. 
vergne, de Marseiile, qui a beau_ 
coup insisté à ce sujet, nous a:­
Ions décrire, avec tous le:; d~­
tails néces..'iaires, un œon~~,gB 
d'une conception U111 peu parti. 
culière. 

Pour qu'un récepteur ,coit qua" 
lifié « de luxe». il suffit. à no­
tre avis, qu'il possède des qualL 
tés remarquables par rapport ,i, 
U-,"1 « 5 lampes» cta:ldard, C<'1l 
ql:a:ités pouvant [e rapporter 
à la pré.s€ntation, au matériel et 

\ 

VI 

.. Hl CAVI +Hl CAV, +Hl 

p2 d-2 ccmman:ie automatique 
de vOlum2; 

4" une 6V6 (VS) bas~e fréquen_ 
ce fina:2; 

5° une 5Y3.GB CV7), valve de 
rooressemf' n t. 

La partie haute fréquelIlce 
comprend: 

6° 1.lIlle première H.F. (Vll, +ype 
SM7; 

7° une seconde H.F. (V2J, du 
même type. 

Les lecteurs qui désirent ut!­
liser des lampes transcontlnen­
ta:es remplacent les 6M7 par 
d'2s EF9, :a 6H8 par U:1e EBF2, 

+HT 

CA\! 

lecteurs, les particu:arKés sui_ 
vantes: 

Le b;oe, du type normal. {'St, 
en tous pOint,s, connecté d'après 
les notio2s d·e branch2mtnt de 
son fabricant" sauf en ce qui 
concerne les b'6rnes « a:1tenne» 
'!t «grille modulatrice», de ma. 
nière que le commutateur b:po_ 
laire à trois positions de la fi_ 
!lure 2 puissp efff'c,tuer les bran_ 
chements convenables. En posi. 
tion « réception 5 ],ampes », ;"an. 
tenne est cO!l1nf'ctée à la bobine 
a:1tenne du bobinage du bloc : 
contacts 1-5, et le point 3 e:t rf'_ 
lié au point 4. Comme If' con. 
densateur C est la valeur élevée 

P2~_+-U_.J 
VC 

+HT 

Lorsqu'on désire mieux rece. 
voir une émission sur P.O., on 
passe dans la position « récep­
tion avec H.F.», ce qui met en 
circuit les deux H.F. VI et va; 
~t, sans toucher au régaage du 
condensateur varia~ du 5 
lampes, on accorde les deux Bl!' .. 
avec le cO:ldensateur doub'J'e 
CVI-CV2, ind'~ndant de l·en. 
semble CV3-CV4, Ce 5ystème 
de double réglage permet d'ac.. 
corder, avec une grande préCi­
sion, les 4 circuits H.FI..H.F,2, 
accord et osci:Œateur, et on ob 
tien,t ainsi une suramplificatioJ 
sé:ective extraordinaire, 

.. Hl 

PiEure 1. 

à la réalisation et, enfin, à des 
performances supplJémen taires. 

Le présent mon,tage a été con· 
çu pour permettre d'obtenir une 
sensibilité très grande en petites 
o:ldes, les seules qui in téres..«en t 
actuellement la grande majori_ 
té des auditeurs. Les O.C. et G.O. 
60nt reçues avec une sensibilité 
normale, équiva:ente à Cf']è 
d'un « 5 lampes». Voici le·s ca_ 
ractéristiques de cet appareil : 

1 ') Superhétérodyne ClaSSique 
5 tubes. précédé d'un amplifica_ 
teur H.F. à deux étages, uniqu€. 
ment destiné aux P.O.; 

2°) Réception de toutes ondes 
e:l réglage uniquf' de la partie 
clasSique à 5 lampes: 

3°) Réception des P.O. avec ré_ 
g:age séparé de la H.F., lors­
qu'on adjoint l'amp:ificatf'ur 
H.F. 

Exa.minons maintenant les dé. 
tails des caractéristiques qUe 
nous venO!l1S d'indiquer. 

L'appareil c:as:;ique comporte 
les 5 lampfs SUiVa11tes : 

l'un .. 6E8 (V3) changeuse d" 
fréquenc·e; 

2° unf' 6])17 (V4) moyenne fré_ 
quence; 

3' U:18 m:-:s (V5) déteztri::f', 
première basse fréqu:.nce et lazr._ 

la 6E8 par une ECH3, la 5Y3 
GB par une 1883 et, enfin, la 
6V6 par une EL3 N. La seule mo~ 
dification à adopter dans le 
schéma consistera à prendre : 
R27 = 150 Q, R28 = 500.000 Q 
et = 7.000 Q (impédance du pn 
maire du transformateùr du 
dynamique). 

RECEPTEUR 5 LAMPES 

Il est représenté par les lam. 
pes V3 à V7. Ce récepteUlf pré­
sente, en dehors des CirCUlt1S 
classiques bien connus de :lOS 

rue de la Glacipre, 

PARIS-13' 

15.000 pFJ, la. bobine LI est pra. 
tiquement e.n court-circuit,· et 
l'amplificateur H.F. a sa sortie 
bloquée. En position « réception 
avec H.F.», l'antenne (point 1) 
vl~l1t se con:lecter à la bobine 
antenne du bobinage A (entrée 
de l'a'llpilificateur H.F.); et l€ 
point 3, sortie de l'amplificatE'ur 
H.F., vient 'au point 6, qui cor_ 
rf'spond à la grille modulatrice 
de la changeuse de fréquf'nce. 

On peut choisir ainsi l'émis. 
sion désirée, e:l utm~ant le mon­
tage normal à réglage unique 
« 5 lampes», en OC" PO. et GO 

Noo lecteurs n'ignorent pa. 
qu'il existe des récepteU1"S pro.. 
[essio:lnels à rég~age unique 
avec 4 condensateurs en ligne; 
mais la mise au point de tels 
appareils n'est pas à la. portée 
de ceux qui ne possèden,t ni l'ex. 
périence nécessaire ni, surtout, 
les appareils d.e mesure et le 
matériel nécessaire à l'aboutis. 
sement heureux d'un tel travail, 
Avec notre système, il faut ~eu. 
lem€:1t disposer d'un second 
condensateur variable d.u type 
normal à deux élélments; grâce 
au commutateur, le réglage en 
deux temps e&t aussi facile que 
le réglage unique et donne lieu 
'à une préciSion parfaite. 

MOYENNE FREQUENC~ 

On utilisera de bons bobina. 
ges MF à fer, accordés sur 472 
kc/s. Pour obtenir le maximum 
d~ stabilité, nous avons décou_ 
p:é les primaires des transfor. 

SECTEUR 

12 v/U5 volts 50 PP!! 
24 v /H5 volts 50 pps 
et autres tensions 
de 100 à 400 watts 

mateurs avec les éléments R14. 
\ C15 et RI8_C20. 

" 

DETECTION 

ET BASSE FREQUENCE 
:1 
!,II Ces partte6 ne présentent rien 

de spécial. Ufi remarquera que 
'1 ~e rég1age d'amrplification BF, 
, ·marq'lé VC. est inséré dans le 



circuit de la diode M-te'ctrice. 
On peut donner a1 1''-8i des va­
leu;'S élevées à C33 'ct H20, Cf' 
qui favorise l'amp;;,i~ation dcs 
fréquences b~'5E('3, Nous avons 
p:-évu au~~i un ré,glagl' de to· 
na:ité (T,C'> du type Classique 
qui est uUe dans le cas où 
l'on veut élimin~~r c'2rtaÏl;13 sif­
flements 0'1 bruitR d'aiguille 
phonographique. Précisons que 

1 (Ver> 3( Vers 

r anlenne) rplaç"c 
. _________ V2) 

rel rer 
2 6 4 

Figure 2 

notre montage a Hé mis au 
po:nt avec la partie MF" dé­
tection et Bl" indiquées, et que 
nous ne pouvons envisager, en 
aucun cas, aucune IClOdification 
qudconquc du schéiLa. 

A1H'L'lFlCATE1;n 
HAUTE FnEQUEI'<CE 

Uavantage de l'amplification 
HF, par rapport à la MF, con· 

'51st", dans l'obtention d"lne 
mci1l2ure séIcc,tivité, alliée à 
une r6ctuctio'Il de 'Souffle. La 
f;';'nsibilité est, en PO, considé­
rable et n'est limitée que' par 
la tendance à l'osci'!;a tlon. Cet· 
te dernière est évitée grâce aux 
découplages dans tous les ciro 
cuits, primaires, secondaires, 
écrans ct ca thodes, n~présentés 
par les ensembles C2.Rl. C3·R2. 
C4·R3, C5-R4, C6-R6, C8.R5. 
C7.R7 ct C9.H8. 

Une grande importance dojt 
être aceo-rdée au choix de la 

Figure 3 

;fréqu"n('-€ de résonance des pri_ 
metir",s de A et B. dits « non 
a~c(l:'drs ». En réa:ité, il y a 
tou~nurs une certaine capacité 
d'.le aux capacités parasites du 
càb!ClgC, aux capacités de sor­
tie des lampc~ ct aux cupacité's 
rt'p::lrties des bobinagf~s. Un cà· 
b!:~;ie soigné et l'absence de 
CO'~lmutateurs permettent de 
réduire ces capacités à environ 
l~) pP.,' ___ .... 

V2 
'mIl. 

L,es p:imaires de A l't B r~­
EOn:1\'l1t 51.:.r une fréquence 
''-'i}.~riNlre à 1.500 !r~/ii. La ,JO. 

En adoptant les caractériSti-1 d"èuxième H.F., V2, qui est une 
qèles que nous ind:quons plu.o 6H3 ou EBF2, au lieu d'une 
loin, on obt'endra une amj:l;i· 6M:7 ou EF'9. Le montage de la 
fication uniforme à 6 dB prcs, p'lrtie p2n~odc est le méme' que 
ce qui n'cst pas trop mal ! è,ans le cas du S'chéma de la 

tg, l' on y trouve, en plus, 
REGLAGE DE SENSŒILITE un d,spositif de C,A.V r?a:i,p 

Les deux rlsi1stances de ca· 
thode RI et U5, au lieu d'abou. 
tir à la ma.sœ. sont connectées 
à un potentiomètre Pl, monté 
en résistance variable, et gorâce 
auquel on peut faire varier la 
polarisation des deux pentode~ 
VI et V2, et, en même temps 
leur pente. 

L'amp1ifica tion est donc ré­
glée à volonté ; on peut ainsi 
la diminèler, da!ll3 1~) ca's de ré­
ceptions trop puissantes, ris­
quant de surcharger Je rest", de 
l'appareiL 

Nous conseillons, d'ai!1rurs, de 
n'utiliser l'amplificateur HF quP 
lorsque la partie « cinq lam. 
pes » ·se mont,e défich'nt,~. 

VOLUME CONTROLE 

AUTOIUATIQUE (CAV) 

La C.A.V. est obtenue par la 
diode de V5 spéCialement affcc" 
tée à l'antifadilIlg retardé. On 
réunit donc tous les points du 
schéma marqu~s C.A.V. et 
CAV.I. 

On peèlt égaJoement réaliser 
une C,A.V. spéciale pour la H.F.; 
cela donne lieu à un montaS!f' 
très intéressant, qui a été rl'a· 
lis;') dans un récepteur améri_ 
cain de grand luxe à 25 lam· 
pcl3 d'avant.guerre, Le d:,::p:Jsitif 
en est indiqué figure:4 Sur ce 
sc;héma, nous représentons la 

avec 11ne d2'S plaques diod,~'.3. 
Dans le cas de c'p dispositif. on 
re];e ks points C.A.V.l, qui sont 
a!urs sépa,rés des points C,AV. 

COl\IlUUT ATEUn 

Le commèltateur est à troi,s 
po.~ltions, cell,~ du milicu ser. 
vant simplement à séparer les 
deux plots, afin de diminuer la 
capacité entre eux et, aussi, d'é_ 
vi ter les court-circuits entre 
rmasse et HT, à travers les pri­
maires de A et de C, d'une part. 
'RS et le secondaire du bobi­
nage C. d'autre part. Une ga­
lette unique à deux pÔlps oppo .. 
.sés conviŒ1t parfa;tçmcnt. 

E6~~F 7,,"fI 

EM4! . 
f5Mn 

lJ)5~~ fI1a 
CillhodeI 
de VS " IH't 

Pomll1 
Figure 5. 

INDICATEUR CATIIODIQUE 
D'ACCORD 

Ce récepte'.lr peut être pOUf_ 
vu avantageusement d'un trè­
fle cathodique du type EM4 ou 
6AF7. La figure 5 dOIl'Ile le sché· 
ma de branchement. 

~'di(J. 1la~6 
25 Bd. Y oltaire - PARIS 

ROQ: 53-31 - C.C.P. 2812-74 
SPECIALISF. DEPUIS 20 ANS DANS 

LA FOlJRNITURE DE 
PIECES DETACHEJ<:S POUIt CONSTRUCTION 

ET l>EPANNAGE 
Demand~z notre Cato,'ogue dt'taiHé eontre 20 fr. lm timbres 

(Nouvelle ?chelle de prix verte) 

AFF AIBES A PROFITER 
ENSELUBI,E l'RET A CABLER: Le H.P. 804 

~lallrré l'afflux toujours croi .. ant des demandes, nous pouvons 
('n('orf' '"(lUS .fournir le u Il.P. 804 H (Se réft'r(,f au nO 804 du 20 

. novembr.). SU)l<'rhétémtlyn" 3 lampc& Alternatif, Toutes ond"s. 
Compl('t a\'{'c éb(~nistcric à colonne prête à recevoir le ch~tssis. 
l'rix ........................................ "........... 5.766 

Li\:lIPES NEUVES GARANTIES 3 MOIS 

89 (Remp!a~ant L2, 61'6, 6VIl) •••••• , •.•••• , • _ •• ' •.• _.. 245 
6L7 (Remplaçant 6K7, 6lU7) ., 'oh _ ................. ' •• _... 245 
6F7 (Remplaçant 6B7, 6118) ..... '_ •.••• ~.'., ~." •• ' •• _.'_ -i~. 245 
6J5 .............................. _ ........................... 245 
61·'5 ........................................................ 24,5 

POSTES lUINIATURES SUPER HETERODYNE 

Ebénist,·ri('s vernies ou bakélite. Tout courant. Toutes ondes. Cnm. 
plet en ordre de marche avec lampcs • ............... 5.800 

.-- MAT~RIEL PHILIPS --, 
H.P. aimant p"'rmanent avec cone antl dlrectlollll1el pour la dll­
fu~lon des algups. 
6 watt. 23 cm. Poids 2 k, 6 ..................... ' •• ", •• ' 2.700 

15 watt.. 28 cm. Poids 6 k. ............ ............... S. t 00 
2" watts 31 cm. Poids 7 k ....... ................... 6200 

Il:,':e L, par eo~tre, • ,.;t chois',!! Ampli 25 w 3 entr""s 14,1':1"6. 2,6LG. 1.;,7.31 .......... 26000 
èE.~ façon à n~~cnn(Jr .'-ur une A:!lp:i 50 w 3 entréf's (2.6L6, 3.LF6, l.GV6. 2,;; ~3. 1.:JY3. :15 000 

-.---­_.---"--- _ .. "-"._--

;~ ~ q ~d) ~c tr" 3 ::l ::::- :,,' ~~::) ~ 1 p~ • ..;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;:;;:;;:;;;;;;;;;;;;:;;fP>IUnB3iL::IRi;A~Pp.Yir--;;:;;;;;;;;;;;;;;;;;.J 

La cathode est réunie à cel~t) 
de la détectriC'C, V5. Les doux 
plaques sont reliées à traVN,g 
d('s r(;sistances de 1,5 MO, a 
l'l'cran et au + lIT, tandis que 
la grii;''', d(coup:(e par un~ ré­
si~tan['e de 1 MQ et '.lne C2.PU_ 
cité de 0,05 ~tP, est re1iée, à t;'a­
vers la résistance, au point M, 
où il existe un potentiel néga tif 
proportionnel à la tendon MF 
redressè2. On connecte souv('nt 
ce retour de grille au point 
C.A.V. ; mais, dans cc cns, 1'in· 
dicateur n'agit que pour I~s 
ém~ssions pour lesqucll~3 la 
C.A.V. fonctionne, étant donné 
que le dispositif adopté est dif­
féré. 

DISPOSITIF 
PI,US PERFECTIONNE 

D'INDICATEUR D'ACCORD 
Pour ceux qui d'>:,pcs('nt de 

dc'.lx pentodes à ):X'nte variabie 
de l'wu d,èS types SUlVal1tS : 
IlD6, 78, 6K7, EI"5 ou, ct" P"P­
férence, 6M7, 6HS. EF9, EBF2, 
nous ind;quons Un s'chCma tri':; 
intércf.,ant (fig. 6) qui p('rm:'t 
ci'ob.~{)rvrr, av""c un élém(,l1t de 
l'indicn t('ur cathodique, l'anion 
d" la H.F, s~ule ct, nwc ['au­
t\:c élém0 n+, cel:e d·e 1'~'n"':-,m1<e 
HF + MF ou de la MF l'rille 
(lorsque la HF est hors circuit). 

Ce dispos:t!! P'~èlt ètr(' adopté 
seul0m('nt dans le cas où la 
lam.pe V2 est une doub:c dio:le­
pentode, suivant la variante in· 
diquée par la figure 4, qui pst, à 
son tour, modifié,e de la façon 
indiquée sur la figure 6. 

Voici comment fonct.;onne Ce 
montag'8 : De l'indicateur catho. 
diq'.le, on n'utilif(, pas IDS trio. 
des, mais s~uikment l'éèémcnl 
Il rayons cathodiques. Les deux 
plaques des triodes inutilisées 
sont réunies chacune à une pla_ 
que des pentod('s l et II, qui 
sont montées, d'ailleurs, en trio­
dos à pente variable, avec l<,s 
écrans réunis aux p:aqu('s ct les 
grill€s 3 aèlX cathod,'s. Lors­
qu'une tension redn"sst~c appa. 
raît à IG diode 2 dc la ln mpe 
V2 ou au point M, cett!' tension 
("s't appliquée à la grille de la 
lPe'Iltode correspondante. Le cou­
rant plaque de chaque prutode 
l ou II variant. la tensi,on pla­
que va,rie QUs'Si. Comme ~es pla· 
queS sont réunies à Cf'mes de 
l'indica t.eur. c{'l'1i.ci fonctionnE' 
normalement; toutefois, l'un 
des secteurs corresPOl~ à la 
HF. l'autre à la MF. 

Si la 6AF7 (ou EM4) avait k.s 
deux grille/; des éléments tria.. 
ries acceIS'Siblœ, on aurait, évi_ 
cl€mmf'nt, pu se passer d('s deux 
~ntod('s l et II. On aurait pu 
aussi prévoIr deux indicatc'lrl~ 
fonctionnant norma1ement, l'un 
pom la MF, l'autre pour la HF, 
ce qui aurait économisé un 
tube ; mais le procédé etit été 
moins séduisant que l'observa. 

Servie:! 
d'abonnen!ents 

Les abonnements ne 
peuvent êt~ mis en ser­
vice qu'arjrès réception 
du versement.. 

Tous les numéros an­
térieurs seront fournis 
sur dl'mande acrompa­
gnée de 15 Ir. 11ar exe!ll-
plaire. .' 
.,"""~~~"~""''''~ 
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tlon 61multa.née sur un mêm~ ta.Uon ela.t.S&\que, en dIsposant 
écran cathodique. Si l'on pré- une rés1.stance entre le milieu 
fère, toutefois, adopter cette 50- du secondaire HT et la mass.e, 
lution, il suffit d'utiliser ~e mon- comme indiqué sur la figure 8. 
nge d.e la. figure 5 pour l'œil La cOllSQmmation total~ en HT 
destiné à la. MF, et le même étant de l'ordr .. c\ie 80 mA, la 

"--_....:+.J. FileSv 

A !aca1hode 
at> Vi 

Figure 6 

n:ontage pOUT la HF, avec cette 
ddfére:J.ce qu'au lieu de réunir 
la grille à travers sa ré,sistance 
aèl point M, on la réunit à la 
diode 2 de la lampe V2, comme 
mdiqué sur la figure 6. 

REMARQlTE 
Dans le schéma de la fig. 6, 

valeur de R S€re. de 12.000/80, 
sOit 150 ohms, afin d'obtenir 
- 12 volts au point - Pol. 
Cela fait, on pourra, d'une part, 
supprim€'r la pile et connecter 
au point - Pol. le point S de 
la. flg'.lre 6; et, d'auwe part, si 
on le dMire, profiter de cette 

r:--------------., polarisation pou- la 

@ 

-----1 

6V6 (fig. 1), que l'on 
polarisera par le 
« moins », de la 
manière suivante: C29 
et R27 seront enle­
vées et la cathode 
reliée à la masse, 
tandis que R28 sera 
déconnectée de la 
masse et connectée 
au point Pol. Figure 7. 

:a grtlle de la 6AF7 est portée 
a llJ1e tension négative de 9 volts 
par rapport é. la masse, au 
moyen d'une pile de polarisa­
tion, afin d'annuler les courants 
plaque des deux éléments trio· 
des de cette lampe. Une ten­
sion négative plus élevée serait, 
d'ai11e'~q-s, préférable. Pour évi­
ter l'emploi de la pile. on peut 
modifier le schéma de l'alimen-

1 

: 
1 

VALEUR DES ELEl\IENTS 
DU SCHEMA FIGURE 1 

Résistances 
RI - 300 g - 1/4 w. 
R2 = 100,000 Cl - 0,25 w. 
R3 .. 100.000 Cl -0,5 w. 
R4 = R8 - 1.000 Cl - 0,5 w. 
R5 .. 100.000 Cl - 0,25 w. 
R6 - 300 Cl - 0,25 w. 
R7 = 100.000 Cl - 0.5 w. 
&9 .. 50.000 Cl - 0.25 w. 
RIO = 300 Q - 0,25 w. 
R11 = 30.000 Q - 0.5 w. 

R,12 == 100.000 n - 0,25 w. 
R13 ... 50.000 Q - 0,5 w. 
R14 = 1.000 Q - 0,5 w. 
R15 = 100.000 Q - 0,25 w. 
R16 = 30{) Q - 0,25 w 
R17 - 90.000 Q - 0.5 w. 
R18 = 1.0QO Q - 0,5 w. 
R19 = 50.000 Q - 0,25 w. 
R20 = 1.5 MU - 0,25 w. 
R21 ~ R23 = 1 Mg - 0.25 w 
R22 ... 1.500 g - 0,25 w 
R24 = 500.000 Q - 0.5 w. 
R25 - 100.000 Q - 0,5' w. 
R26 = 50.000 Q - 0,5 w. 
R27 ~ 250 Q - 0,5 w. 
R28 = 200.000 Q - 0,25 w. 
R29 = 3.000 Q - 0,25 w. 

Pontentlomètl'es 

Pl = 1.000 Q, bobiné. 
pa '" 500.000 Q, à interrupteur. 
P3 = 500.000 Q, graphite 

Condensateurs fixe!! 

Cl - 100 pF au mica. 
C2 = C3 - C4 ~ C5 = 0,1 J.tF 
C6 = C7 = C8 = C9 - 0,1 J.tF 
C = 5.000 JtJ.tF' au mica. 
010 = C1l = 0,1 JtF. 
012 = 50 pF aèl mica. 
C13 = 500 pF a'l mica. 
C14 = C15 - 016 = C17 = 0,1 JtF 
018 = C20 - 0,1 ItF. 
C19 '"' 100 pF au mica. 
C21 = C22 = 100 pF au mica. 
C23 = 20.000 pF. 
C24 - C29 = 50 JtF - 25 V. 
C25 = 0.5 JtF. 
C26 = 300 pF au mica.. 
C27 = 20.000 pF. 
C28 = 0.5 j.tF. 
C30 = 1.000 pF. 
C31 0,05 J.tF' 
C32 - 0,1 J.tF'. 

condalres accord(.s ont un coef. 
ficient de self-induction d~ 
170 !tH environ. On les obtient 
en bobinant 95 spires de fil 
35/100 à espa.cement régulier. 

j 
sur une longueur de 40 lTIiI1l. 
Utiliser du ~il émaillé ou isolé 
coton ou SOle. 

Au milieu du bobinage, on en­
rouI:) trois coueh{'s de papif1r 
gommé, sur losquel1es on bo­
bine 40 spin's jOintivp's de fil 
101100 mm. E'lmnlllé, ce qui coni':­
tit'le les primaires. 

Pour être /Sûr que l'on a bien 
le coefficient de self-induction 
vouŒu, il cst préférable de bo. 
biner provisoirement 110 spires 
au secondaire et d'enlever en­
suite un certain nombre de œ1s 
spire,g.. jusqu'à ce que le C.V. 
des H.F. ·se règle à pt'u près aux 
mémes degrés que cel'li de l'é­
tage changeur de fréquence. 

La bobine LI est du tYPe dit 
« Elclf d·e choc » utilisée dans 
les « tous cour an lis ». On pf'ut 
utiliser aussi un petit nid d'a­
bei'lles delitiné aux grandes on­
des, ou ayant "té monté dans un 
,'ieux transformateur movenn,' 
frcq u-rnce 135 kC/13. •.. 

EMPL'\CF.:\lENT 
DES ORGANES 

Les o'!'gan'~s sont placps de la. 
manière indiquée par la figure 7. 
Un blindage sous le châ.<siB et 
un autre au-dessus pPlIl'i>nt être 
disposés avec avantage. 

Alimenta,tion. - Le ISchéma 
eS·t tO'lt à fait classique. Nous 
iil1diquons simplement le maté­
ricl à utiliS€r : 

Ipi/18mpes i-----""-.Po!. 
, 6,3v 3A. 

~ , 

Tz·ansformateur. _ 
6,3 V. - 3. A: 5 V -
2 A; 2 x 350 V - 80 mA, 
dynamique à excita. 
'tion de 1.500 à 1.800 
Q); ou 2 x 300 - 80 
mA (dynamique à ai­
m,tut permanent) et 
bobine de filtrage de 
50 H (400 Q en conti­
nu). Les condensateurs 
électrolyti1ques ont une 
capa,cité de 16 JtF cha­
cun ; ;le tube redres­
seur est d'un type cou_ Figure Il. 

REALISATION 

DES BOBINAGES HF 

rant à chauffage 
.Indirect : 5Y3 - GB, 5Y4, 5Z4 
ou 1883. 

Nota : Dans le cas du mon­
Les deux transformateurs HF' tage normal, la résistance R, 

A et B, BOiI1t identiques; i1s sont de aa figure 8 est s\l)')primée, et 
bobinés sur des tubes de 20 mm. le point M est rclié à 1:1. mali'se. 
de diamètre extérieur. Les se- Max STEPHEN. 
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-
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LES redresseurs à couche 
d'arrêt au sélénium ou à 
oxyde de cuivre sont trop 

connus pour que nous rev,"· 
nions sur leur constitution, 
mais nous nous proposons 
d'examiner leurs multiples ap­
IPlications, dont certaines sont 
encore peu répandues. 

Figure 1 

Leur principale application 
est le redressement des cou. 
rants alternatifs monophasés 
et polyphasés, suivant les mê. 
mes principes que les redr0B­
Beurs à la.mpes. Les différents 
montages pour ltsquels les re­
dresseurs à couche d'arrêt CO.1. 
viennent plus particulièrement 
sont les suivants: 

1° Montage redresseur mono­
phasé, une alternance, illustré 
par la figure l, où nous avonô 

Figure 2 
représenté le .schéma et la for_ 
me du cow-ant redressé résul" 
tant d'un rendement médiocre; 
11 présente l'inconvénient d'en. 
gendil'er la saturation du ftr du 

transfoil'mateur qui l'aliment-c, 
Il convient cependant pour de 
petits chargeurs (par exem­
ple, chargeurs d'accus-pil€s) et, 
surtout, POUT l'alimentation 
anodique des récepteurs tous 
courants, dont la figure 2 don. 
ne le .schéma, Les éléments 
prévus pour cet usage sont dé­
signés par l'expression « élé­
ments valves ». Pour cette der· 
nière application, les redres. 
seurs secs présentent l'avanta­
ge d'un~ différence peu impor­
tante entre la tension à VIde 
et la tension en charge, ce qui 
est favorable q.ux condensa­
teurs d'è fUtrage, dont on peut, 
sans inconvénient, augmenter 
la capacité. 

20 Montage redresseur mono­
phasé, deux alterna nces, dou­
bleur d'intensité. Nous trou­
vons deux dispositions dt's 

+ 

P'lg.3. 

élémen ts redresseurs. soit le 
montage va-et-vient de la figu­
r-c 3, intéressant pour l"~ re­
dressement de tensions faiblp>, 
soit c,elui de la figuil'e 4, dit 
montage en pont, qui "st, de 
beaucoup, le plus utilisé. AVt'c 
l'un et l'autre, le rendement €st 
meilleur que dans le cas précé­
dent, et la saturation <;lu trans­
formateur n'est pas a redo:l­
ter. 
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Le montage en va.et-vient, d'it 
aW',si en « push·pull », présente 
l'inconvénient d'exiger une ali­
mentation par transformate'lr 
comportant un enroul~ment !\P-

~: • ~~ mM"" et 

Figure 4 
fournissant, sur chaque portion 
d'enrou:ement, la tension à n~­
dresser. Ceplèndant, en mati.'-r" 
de radio, lorsqu'en cas de pé­
nurie d~ tubes redn'sseurf., on 
désire rt'mplac'$ ceux-ci par des 
redresseurs à couche d'arrêt, 
c'est ce schéma que j'on adoptf', 
puisqu'il correspo:1d au montage 
courant d'CS tUb2S, Dans L3 r'~­
cept'"urs normaux pour courant 
al ternatif, la substitution dé's 
valves par des redresseurs secs 
ne présente pas un intérêt p<1!. 
ticulier ; mais c,elui-ci exise" 
av'èC les récepteurs de YOitll­
res, lorsque la pu'ssance de­
mandée est trop grande pour 
permettre l'ut:Jisation d'un vi­
breur synchrone. C"s postes se 
caractérisent, en effé't, par une 
consommation aussi réduite 

+ 
Figure 5 

qUe possible, ce qui oblige à 
chercher le rendement opti­
mum d,"~ organes de l'alimen­
t,ation ; or, ;'2 redres2,ement Pdr 
tube entraîne forcément U:1<' 
consommation d'énergie sup­
plémentaire pour le chauffag!' 
du filament. De p:us, on sait 

5 

d'utilisation présente de la 
self-induction. 

En revanche, c\'st le mon. 
tage en pont qui e.st uSlré 
pour le rcdn:sscment du cou· 
rant dans les instruments de 
mesure d,~s intensités et ten­
sions alternatives à j'aide d'un 
milliampèrcmètre à cad1'e ; 

3° Montage redresseur m:)· 
nophasé, d'2ux alternances, 
doubleur de tension. Il néc'25-
site l'emploi de deux conden­
sateurs disposés suivant les 111-
dications df' la Lgur'c' 5, re:,"~­
tive au s:héma rhssique d'.1 
montage en doubku~, ou S'll­
vaat la fJgure 6. qui rf'p~ésfntf' 
le montage dit de Dcuo:d ou 13" 
SclwnckeL 

Ce montage permet de remé_ 
diu à l'inconvénient d,'s ;(.­
dressf'urs Sf'CS, qui exig,,;1 t U:l 
nombre re~ativ'\'mf'nt grau,1 de 

Flgure 6 

disques en séri€ pour fourmr 
des tensions redressées Impor­
tantes. Il conv;{'nt Sèlrtout à 
l'alimsntation des réc'2pteurs !il­
tcrnatifs, POU1' obtenir une t;,n­
sion anodiqUe élevée sans le .s~­
cours d'un transformateur d',l. 
limentation. La figure 7 four:Lt 
l€ schéma d'une alimentation 
anod'que utilisant 4 élétm{'nt5 
valv'ès, que l'on voit souvent 
dans les revw,s américaines, Le 
montage de Debold a été adop­
té, du fait qU'i! permet de met­
tre sans inconvénient l€ pôle ne'­
ga tif à la masse, même si )" 
pôle correspondant du réseau 
est j'li-même réuni à la terre, ee 
qui. avee le montage de la fi_ 
gure 5, aurait pour effet dt' 
mettre en court-circ'lit un con­
d'2nsa te ur et d'empêcher le dIS­
positif de fonctionner correct~ 
ment. 

En utilisant le prineipe <1u 
montage précédent, on peut non 
seuh~mf'nt doublT la tension, 
mais la tripl2r et la multipl1<'r 

~~~~~~~VV~~*---~--~---o+ 

1/5"~f'lNyy...~-+--oV\fWI~lM---.J 
25'011 
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o 

50 I;LF 
que, du fai,t des caractéristiq !les 
du montage, les valves destl­
nées à ces alimt'ntations dOI­
vent être à chaUffage indirect, 
et isolées de façon à supponl~r 
entre cathode et fi:amcnt un,' 
tension égale à la tension ~e­
dle~sée. Les tulns à iso:cm'2nt 
nOl-mal n'è pouvant conveni!", 
J'utilieaLon de redres::Eurs secs 
fa2'lite li' p:'ob:Ëlme d'2 l'alimer,­
tation <;le ces réceptems. 

Il faut égalel11'ènt noter que le 
montage en va-et-vient dOIt 

1 être emplOYé lorsque le circ 'lit 

autant de fois que l'on dé3ire, 
en groupant les élém,mts confor­
mément à la figure 8' (montage 
dit de Villard). Avec '.111 mon-

~:;;';;~l 
"\F.LS! La pratiqut' di> la f'-ldio ( 
t'xige un(> connaissanl't'. approfnn- ( 
dif:' d{'s phènomi'nws ~ut' \'(}U~ 
utiliS{'z. Vnus rn'(>\:rt':t graC'if'm-€'­

.. wnt le programmf' de sC's 1('<,ons 
partieuliprt's par (·.orr{,spo!ld<lnf'r~ 
t'n i>rrivant dè-s m::tintf'nant il 
J" 'IOREAI'. in~él1ieur f:.S E, 

5, ru{~ d(~ SaÎnt-S<,noph. Parls_17p • 
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t'tLge tripleur réalisé sur ~f' 
princ!pê, on peut obtenir, t)n 
partant d'u:n scct<"ur altf'l'lH' 
tif 110 volts, une tension con­
tinue de l'ordre de 3:>0 vo;ts. CP 
montage n'offrt) aucune difficul­
té avec ks rcdres,o"curs à COll­
Ch2 d'arrêt, alors q'.le la néceSSI­
té du c,hauffage d{'s filaments 
cO""Jl:iqlle la réalisation, lors­
quit s'~g;t de tUb2S red,,,s­
seurs. D~ plus, on arrive, daus 

.L:C:I. 

+ Flp;ure 8 
les derniers tubes du dispositif, 
à des difféT\2nces de potBntiel 
él'<?vées en tre filament et ca­
thode que 1C5 valves ne P'~'l-I 
vent support','r. ~s montagl"s 
muJtiplicatBurs de tensi,on. COll­
vknn~nt Sèll'tout pour l ahmcm­
talion d,'s ampLficateurs de 
grande puissance. 

4" Mont·ag2 triphasé, une al­
t-::ornance. D'un rendement bii':n 
wperieur aux montages mo­
nophasés, il convient avec les 
redresseurs secs, surtout dans 
les a.pplications ne demandant 
qu'une faib:e tension et une fo!'­
te intensité, pour l'élrctwJyse l''t 
l'Plectrop1:astic par ex~mple. Il 
est représentp. par la figure 9. 

5' Montage en pont tri-hexa­
phasé. Ce montage, représenté 
par la figure 10, redresse sur les 

... 
trois phases les deux alternan­
ces l de ce fait, le courant iI'f'­
dressé est très peu ondulé et se 
filtre aisément; c'est Ip plus em­
ployé pour le redress;'mcllt dl~'; 
puissances importantes. 

En plus des applications com­
munes à tous les redresseurs 
que no'Js venons d'énumérer, 

les redr?s$eurs secs sont larg~· 
ment u'.J;s~s en télémrcaniqlle 
ct técéphonie automatique, no­
tammènt pour l'a:i.mentation 
des relais. 

Dans le cas d'alim('ntation 
en courant alternatif de n'lais 
ou dc toute autre charge indue_ 
tiv<" c'est le schrma d,-~ la figu­
ra 11 qu'il convient d'adopter, 
car il pré~2ntc )'a'.·a,ltage de 
renforcer le courant. Durant 
l'a:tcTnance où 1,; ccurant se 
trouve bloqué par le rcdre~­
,oeur I, l'énc'rgie emmagas,inéoe 
dans la bobin-e passe à trav,'fd 
1e redresseur II, ct un couran~ 
cont'nu circu1e dans lp, c~!'c'lit 
d'utilisation, courant dont l'in­
tensité d6p2nd de la résistanc~ 
de la bobine. Bien ent~ndu, p!'lS 
la rési~tance est faib:e. plus l'in-

+ 

! 1 

Figure 10 
tBnsité est élevée. n importe, 
avec Ce montage, que les deux 
redresseurs puissent supporter 
la tcns:on totale d'alimen ta­
tion. 

Les redresseurs à couche d'ar_ 
rêt s-ervent également à pOla­
riscr les relais alimentés en 
cO'Jrant continu, en les bran­
chant en parallèle aux bornes 
de 'l'enroulement, et peuvent 
être aussi utilisés pour provo­
quer un ralentissement des re· 
lais commandés. 

En télrphonie, nous trouvons 

! 

• Figure 11 

des redrt)sseul's secs dans ks 
montages d'antichocs acousti_ 
ques et de parafoudres basés 
S'JI" la propriété que possèdent 

ces redresseurs d'avoir une ré­
sistance d'autant p:U8 faib!\~ 
que la t('nsion appliquée à leurs 
bornes augmente. lt3 S<'htlma d,~ 
principe d'un d!spositif antl­
chocs est donné par la figure 
12. 

Les ar-p::cations des r·,~drf>~_ 
seurs sec;; à la téléphon:e BO;lt 
multip:es : ils cOnVicnl1'2nt pour 
limiter J'am]: litude des courants 
à fréquenc0 acoustique, pour 
évHer ],os intcrféren~('s, et com­
me suppr(,fscurs d'écho dans 
ks ré,,,pa'lx interurbains. Ce­
pendant, danB ce domaln€', leur 
plus intéressante application 

c·--r---f>---. 

Figure 12 

est la modulation '<?t la démo­
dulatIOn auxq'Jel1es il faut pro­
c6der dans les transmissions té­
léphon:qucs en courant portl'ur 
à haute fréquence. On sait que 
ce système de téléphonie ("3t 
baISé sùr la transposition de ]<\ 
bandc de fréqucnClCs acousti_ 
ques autour de' la fréq'.lence 
b0aucoup plus élevée du cou­
rant port,;ur. Il convient donc, 
à l'entrée du câble tr ans mf't, 
tcur, de transfol"r.::ler le courat1t 
téJr'phonique en courant mod l­
Ié à fréquence élevée : c'est la 
modulation, d, à l'autre extr"­
mité du eâb:e, d'exécuter l'opé· 
ration inverse : la démodula­
tion. 

Il existe différents dispOSitifs 
permettant d'obtenir modula­
tion ct démodulatlion ave·c des 
r"dresS'Curs secs. Nous nous li· 
mitcron:; à la description du 
montage classique, illustré par 
la figure 13. A l'entrée du 
tranBformateur lest appll· 

TI 

] 

teUf.'l, dont l-es i~dances 
doivent être identiquf\s, Les 
redi-ess,~urs sont disposés de 
façon qu-e, pour une polarisa­
tion déterminée de la wnsion 
haute fréquence appllq'Jée aux 
quatre groupes représentés, 
deux de ceux-ci se prpsentent 
dans le s'Cns direct, et les deux 
autres dans le sens inverse, De 
cette façon, durant l'alternance 
positive, les redresseurs 1 et 2 
laissent passer le courant, 810u 
qu'il est bloqUé par les redrt)g.. 
s~urs 3 et 4; a'J contraire, pen­
dant l'alt'crnance négative, le 
fonctionnement du redresseur 
s'inwrse, et le transformateur 
T2 se trouve, soit alimenté di. 
rectement, soit par les conne_ 
xions croisées. On obtient ainsi, 
dans le primaire, une commu­
tation périO'dique du sens' du 
courant au rythme d~ la fré. 
quence porteuse, et le signal s'é,. 
cO'lle à travers les redresseurs 
non bloqUés. 

Nul n'ignore l'emploi des fè­
drlOsseurs à couche d'arrêt com­
me détecteurs dans les réc<o.p_ 
teurs. Actuellement, on réalise 
des détecteurs doc ce g('nre, sta­
bles ct sensibks, offrant beau­
coup plus d'intérêt que la ga_ 
lène, -et p~lUvant être employés 
avec sucees poUll' des fréquen­
ces très élevées. 

Une application moins con. 
nue est relative à la régulation 
automatique de l'intensité 110-
nore dans les amplificateurs. 
Elle est obtenue en utilisant la. 
propriété des redresseurs secs 
d'avoir une courbe non linéaire 
Le régUlateur peut, soit compr!: 
mer les sons, s'il s'agit d''Jn 
compr.'sseur, soit ks aug:men_ 
ter, si c'est un- expanBeur. 

En nous reportant à la figurfl 
14, repréSC'.utant un régUlateur 
d'intensité sonore à redresseur, 
nous pOUvons voir que, sur l'l!! 
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Figure 13 

qué le courant tél1éphonique .secondaire du transformateu~ 
à transmettre qui, enSUiite, TI, placé à l'entrée de J'ampl1. 
est rccu-eilli à la sortie du ficateur principal, sont bran. 
transformate:lr T II. Quant à chés en dérivat-ion les redres­
la tension de commande, ene seurs l et 2, .connectés, J'un par 
est appliquée aux points A et rapport à l'autr,,, en OPposition 
B, c'est-à-dire entre les pris,)s de phase. Ils constituent une 
médianes de chacun de.s -en· résistance en parallèle qui, du 
roulements des transforma_ fait de la résistanée in/lérée 

~ta .. "~'}UÂ~~' 'tI4~wtte,=(3A)='1et ~ 
Z;Y~aé~: 
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Sous 24 heures 

ENSEMBLE PRET A CASlER 5 lampes 
Alternatif, pièces cuivre de haute qua­
lité, transformateur « label », HP 
17 cm. perma'net1t, ébén';st'el"ie noyer, 
grille métai or. Dimensions: Ion· 
gueu,r: 39 cm., largeur: 22 cm., 
haut. : 25 cm, Complet avec lampes 
Prix .•••.. , .......•... 8,075 
6 MODELES PRETS A CABlER de 5 
à 8 lampes. DemandEz gravures. sché_ 
mas et liste dES pièces détachées com­
posant les ensemblés, 
POUR LES EBENISTERIES, CONSUL­
TER NOTICES DE NOS eNSEMBLES. 

TOlE POUR AMPLIFICATEUR 12,25, 
50 Watts avec poss,bi:ité de montage 
d'un tourne-disques, et a'le'c cou­
vercle Et ""ignée. 
Prix Professionnel •••••• 2,700 
SANS COUVERCLE... ••• 2,200 

-.,=-_~. lAMFES ....--=-",..,.,..-
6E8 •• 428 ECH3. 423 
6.AF7, 335 EF9.. 294 
H3 ., 397 EBF2, 397 
5Y3GB 27'0 6V6.. 3:;5 
1883. 270 lCFI. 423 
6Q7 .. 335 CBL6, 423 
6K7,. 33.5 CYl.. 364 
6H3,. 397 
LAMPËS AMERICAINE~ « SYL. 
VANIA» d'origine. Prix à la taxe 

EN STOCK, 
_ HAUT·PARlEURS __ _ 

12 cm. perm. ...... 7751 
17 cm, gr. culas 900 
21 cm. -:- 1.150 
24 cm. - 1,475 
28 cm. 3.2,0'0 

PERFORATEURS 22 cm, •••• 485 
30 cm, 585 37. cm .... 665 
~~ BOBINAGES ~ 
c Renard >, 3 g av MF, t 411 998 

3 g aV MF, t 412 1.12'0 
.I~ax», 3 g av. MF, t. 63P 1,180 

3 g, av. pri.-e PU 1.260 
« Brun.t~, 3 g p ""ste mn. 1,070 
« SUP~RSONIC » 4 g. dont 2 OC 
avec MF. type compétition 1.620 

UNE AFFAIRE UNIQUE 
PILE AMFRICAINE, tension ~I 
volts, débit 10 millis, DimenSions.: 
longueur 29 cm. La·rgeur au carre 
3 cm. Durée sa.ns aucune polan. 
satil>n d~s éléments, 500 heu.es.· 
Prix incroyable .• ".... t 65 

RASOIR aECTRIQUE •• ,. 2,240 
ASPIRATEUR .......... ' 7.790 

C!-IANGEUR DE DISQUES AUTOMiA. 
T 1 Q U 'E, américain d'origine. Bras 
cristal (10 disques) présent~tion sur 
coffret. fonctionne s/coura.,,~ 110/ 
220 val hl, ....... ..... 13,775 

TOURNE~DISQUES am,,,icain à d ... 
part et a,r;ét automatiques. B,as 
crist~,I. foncti.,..",.. slcourant 110/ 
220 volts, Prix • ....... 5,970 

O<.mande:z notre Catalo'gue général 
iI'lustré avec prix CGntre 15 francs 

en timbre •. 
Envois corrke remboursement 

Tous ces prix s'en,tendent ""ri en plus 
bpéclitions 

FRANCE METROPOLITAINE 

fTHmnx~ RADIO 
9. bd Rochechouart. Parts-IX' 

. (Métro Barbès-Rochechouart 1 
A 5 min,utes de la Gare dU Nord 

Téléphont! : TRUdaine 91.23 
PTE BCNNANCE-

dans le primaire, provoque une 
atténuation d'l signal. Cette 
dernière varië en fonction 
de la résistanCe des redres­
seurs 1 et 2, qui, elle-mêm .. , 
dépend de la polari..."lltion 
introduite par un aIilplifi. 

Figure 14 
cateur secondaire dont la ten· 
sion est redressée par les ~lè. 
ments 3 et 4. La grille de com 
mande de lampe de cet amplifi_ 
cateur est reliée à unepri.se 
prévue sur une petite portion 
du primaire du transformateur 
de sortie (T2), Par ail:eurs, la 
polarisation est appliquée Il 
travers un filtre dont les élfo-

Figure 15 

ments (résistance et capacité' 
sont prévus pour obtoanir un!! 
constante de temps convena,bl~. 
Dans ces conditions, lorsq'll' 
l'amplitude du signal c.roit, le 
potentiel du point B par rap. 
port au point A va également 

Les redresseurs sec/! sont aus_ 
si employés pour la réalisation 
de multiplicateurs de fréquen:)c' 
qui, par des étages successifs, 
permettent d'obtenir des sér1t~" 
de fréquenc-es différtntes, mul· 
tiples les unes des autres. 

,4mp/i! 

T2 

I[ 

I Les muitiplicate'l1's de fr~­
quenoe sont ba.sés SUl' le fait 
que, dans un montage r~dr",'­
sant les deux alternances d'u.'l 
courant monophaSé, il résu!tt" 
un courant pulsatoire à fré­
quence dO'.lble de la fréquence 
du courant alternatif d'alimen_ 
tation, . En partant de 50. pIs 
et, successivement, 200, 400 pIs, 
etc .. , 

Le montage théorique le plus 
simple d'un multiplicateur ~,t 
donné par la figure 14, mats 
celui-ci ne peut convenir que 
pour de très petite<! puissan­
ces, car la composante continuE' 
sature .les . transformatelfl's, et 
cela d'autant plus que son ln-

100ppJ 
tensité est élevée, ce qUi oblige 
à travailler à des inductions très 
basses et, de ce fait, à augmen­
ter considérableme::lt le volume. 
De plus" les fréquences obtenues 
par ce di.::positif présentent des 
distorsions notables. Pour qU'el_ 

c 
~ 

l"lgure 18 

·en augm<,..ntànt, ce' qui entrain., les soient sans distorsion, il fau_ 
une diminution de la résistanc<, drait q'le la caractéristiqUe des 
des redresseurs 1 et 2, qui œs- redresseun fût parabOlique, On 
sipent une plus .grande puissan· obvie à ce défaut en réalisant le 
Cf .et ont, ainsi, !ll1~ ac~ion de pont compensé de la figure 15 
compression de l'intensité ~_ avec des 'résistances· appro_ 
nore, priées aux redresseurs cm-
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p~yês Vde l'ord1'e de 100 à. 
150 ohms. 

Afin d'éviter les ennuis dûs 
à la composante continue, on 
réali.s-e le montage classique en 
pont de la figure 16, auq'l~l 
on ajoute une bobine d'induc_ 
tance en parallè:e, ayant pour 
m'ssion d'absorber la compo_ 
sante continue bloquée, p?r 
ajj}eurs, par un condensateur 
en série qui, comme chacu.l 
sait, ne s'oPPO'Be pas a'l pas­
sage du courant alternatif. 

Nous t~rminerons cette sé. 
lection des applications des re_ 
dresseurs secs par ce:les qui 
ont trait à la régulat'on de l'é­
nergie électrique : régUlation 
classiquE' par l'a:imentation de 
bobines d'inductance (bobineS de 
compoundage), dont on utill:*, 
les var:ations d'impédance ré· 
S'lItant de la superp:Jsition 
d'un courant continu engendré 
par le redr~sseur, et régUlation 
beaucoup plus cOlllŒllexe, suivant 
le procédé Westinghouse, dO:1t 
le schéma est donné par la fi. 
gure 18 

Ce régUla te'.ll" est basé SUl' l~ 
fait que la tension continup. 
fourme par un redresseur tri· 
phasé est, à pleine charge, Sèn. 
sib,ement éga'le à ce.]Je qUe l'on 
aurait à vide, en alimentant les 
mêmes éléments en monophasé 
Pour assuxer une tension cons­
,tante malgré les variations de 
la charge, il importe donc d'ar­
river à obtenir, en fonction 
de cette dernière, un pas.sa~~ 
pro.gresGif du triphaEé 'au mo­
no'phasé. On arrive à Dè résul· 
tat en utilisant deux transfof-

1JilJ1og'Ulphie 
MATHEMATIQUES P 0 U'R 

TECHNICIENS, par E. Aisber~, 
- Un vol. de 288 pages 057 
x238J, Société des Editions Ra­
dio. En vente à la Librairie de 
la Radio, lOI, rue Réaumur, 
Paris <2'), Prix : 450 fr. 
Comme !'indique le sous-titI"! 

de l'ouvrage, 11 s'agit d'un cours 
préparant à l'étudû de la radio 
et à l'algèbre e~ s'adresse aussI 
bien à l'autodidacte qu'à l'élève 
d'un cours professionnel, 

L'autc'\lr commence par le com­
mencement, c'est-à·dire pax les 
premiers éléments d'arithmétI­
que. Àvec de nombreux exemples 
à l'appui, 11 expose les. principf'S 
des systèmes de numér1tion,- les 
quatre' opérations, les fraètlons 
ordinaires et décimales, les' pUiS­
sances et les racines, les propor­
tiol18, la rèl1;le do trois et les di­
verses applications. 

Allant toujours du par~icul1er 
au général, il parvient à com­
muniquer à l'élève l'essence m~­
me de la méthode mathématique, 
son âme ou, si l'on préfère, son 
e!lprlt. Plutôt que d'étre bourré 
do recettes de « cuisine », l'élèv .. 
acquiert cette vue synthétique 
des choses qui lui permettra 
d'aborder les problèmE's ~Ci plus 
difficilB3. 

Ce même esprit s'affirme en­
coro dallB la deuxième partie de 
l'ouvrage consacrée à l'algèbre, 
oil. après des nottons générales 
et des opératiOns sur les nombres 
algébri"ques, les monômes et les 
polynômes, les fractions algébri­
ques, l'auteur }JIlISSe il l'étude 
cénér.1lle des équatIons, puis à 
l'anailyse plus détail:OO des équa­
tions du premier et . du seconll 
degré une à une, puis à plu­
SIeurs inconnues, 

Un chapit,re silr les progr' 3-
siollB et un autre, partiCUlière. 
ment dévP.IOppé et assez original. 
consacré aux logarithmes, ter­
mille cet important ouvrage, 



sion du sect,eur. On ccnçoit lil­
sément quelles doivent être lèS 
difficultés pour la mise a!.l 
po~nt d'un tel montage qcll, 
par a; [eurs, est couvert par 
un brevet. 

ho 
E~ 

Figure 17 
en dérivation, un condensateur Enfin, aux U. S. A., on réaliSe 
dont la mission est de dépha"èr également des régulateurs pour 
le cow-ant de 90° entre les deux bas,se tension, basés sur la ca­
transformateurs, afin d'obtc. ractéristiqUe non linéaire que 
nir sensiblement, pour la pleine poSSèdent les redresseÙl's à CO'l­
cha:!'ge, le courant b:phasé né- che d'arrêt. 

+ 

Figure 18 

cessaire au fonctionnement du 
montage Scott, 

Lorsq!.le la charge diminue, ,le 
déphasage diminue également; 
et progressivement, nous pae-
60ns du fonctionnement en trt. 
phasé au fonctionnement t'n 
unonophasé. Ce système pré­
sente aussi l'avantage de cor­
riger les variations de la ten-

Notre énuméraHon des ap 
plications des redresseurs Si'CS, 
quoique fort longue, est cepen­
dant incomp:ète, car no,tre but 
a été de faire connaître phl6 
particulièrement les applica­
tions aux installations à cou­
rant faible apparentées de près 
ou de loin à la radio. 

M. DORY. 
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19,RUE CLAUDe BERNARD (se)I)A I\I( 
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les COMMUNICATIONS 
PAR MICRO Ot~DES 

LE développement sans cesse 
croi"sant des liaisons télé, 
graphiques et télépho:liqU"B 

et le pnx -élevé des installations 
ont fa.t envisagpr la possibilité 
d'utiliser comme moyen de liai­
son des procédés radioélectri­
ques. 

Si la radio permet, depuis ses 
débuts, d'effectuer des liaisons 
en graphie et en 'phonie, elle ne 
pouvait, jusqu'à ces dernières 
années, assurer un grand nom­
bre de communicatione. Pour 
tra!lSmettre une communica­
tion, il faut disposer d'une cer, 
taine bande de fréquences et 
le spectre de ces dernières n'é­
tant pas illimité et étant déjà 
.rès occupé, le nombre de ban 
des se trouvait très réduit. 

Au cours des dernières an­
.::lées, la technique a prr>grt;ss€ 
considérablement vers le doma.­
ne des o:ldes ,très courtœ ~t 
ultra-eourtes, en particulier 
dans celui des ondes c!'n­
timétriques appelées parfOi$ mi­
cro-ondes. De ce fait, les bandes 
disponibles sont dev~nues trps 
nombreuses et on a pu envisa­
ger de placer un grand nom. 
bre de liaiso:ls, En effet, si l'on 
ccmparp la gamme 5,10 cm. à 
h gamme 50 100 mètres, on 
constate qu'elle est mille fois 
plus large et, par /lUite, per­
mettra de loger 1.000 fois plus 
de communicatione. 

GENERALITES 
SUR LES MICRO-ONDES 
ToutefOls, si les micronndes 

permettent d'effectuer un très 
grand nombre de liaIsons, el~es 
présentent une particulanté au 
point de vue propagation ; PB 
tique ment, elles ne se propagt'nt 
qU'e!l ligne droite et leur por­
tée est sensib:ement celle d'un 

faisceau lumineux très puissant. 
Par suite de la rotondité de la 
terre, leur portée se trouve :i­
mitée approximativement à la 
portée optique. Ce phénomène 
est intéressant pour des liai· 
sons à courtes distances; si l'on 
tient compte, en outre; que l'on_ 
de émise peut être très conce!l­
trée sous forme d'un pinceau 
étroit, on pourra assurer una 
lliaison relativement secrète, Psr 
contre. pour effectuer une lial. 
son à grande dista:lce, il fau_ 
dra, soit placer l'émetteur e' 
le récepteur à une très grande 
hauteur (et pratiquement "n 
sera vite limité par des consi­
dérations pratiques), soit envisa­
ger la création de stations re­
lais intermédia re et c'est il cette 
dernière solution que l'on s'est 
arrêté po'r les liaisons futures. 

Dans l'article ci ,dessous, nOU3 
allons examiner quelles sont les 
cc·nditions que doit remplir una 
liaison en micro-o:ldes par sta­
tions relais. 

Rappelons tout d'abord que 
les premières liaison3 par mi­
cro ondes ont été dfectuées 
dune fa"on pratique lors de la. 
Iiai.<on Douvn's-Calais en 1932, 
mais cet œsai est resté isolé ; 
en 1938, les liaisons ne s'effe~_ 
tuaient pratiquement pas sur 
des fréquences supérieures il 
500 Mc/s, et ce n'est que pe':l_ 
dant la guerre que l'on a pu 
envisager des liaisons allant JUS' 
Qu'à 30000 Mcls (soit une lon­
gueur d'onde de 1 centimètre), 

Pour eff~tuer des liaisons 
par relais, la portée que l'on 
peut escompter entre relais t'S' 
de l'ordre de 50 à 100 km, <sUl­
vant le relief du sol. En ter_ 
rain montagnfC'ux. on peut 
compt .. r une cpntaine de kilo-

Jflf IIJ IL II: 
L'ECOLE PROFESSIONNELLE SUPERIEURE fnurnit GRATUITE­
MENT, à ses élèves. le matiorlel complet pour la construrtion d'un 
superhétérOO7De mllderne ave(' LA1tPES et HAUT-PARLEUR 
CE POSTE, TERMINE, RESTERA VOTRE PROPRIETE 
Les cours TECnNIQUES et PRATIQ('ES. par correspondance, sont 
dirigés par GEO-MOUSSERON. Demande. les renseignements e\ 
documentation GRATlJJTS, à la PREMIFRE ECOLE OE FRANCE. 

ECOLE PROFESSIOHMELLE ·SQPÉptÊlÎIE 
9, AVENUE DE VILLARS, ',A'f,'>s '{VIlEr 
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mètres, mals en plaine où l'on 
e6t ob;igé de construire des 
tours, celleS-Cl n'auront, pour 
des raisons économiques, guère 
'Plus de 50 mètres de hauteur 
et, dans ces condiitons, la por­
tée optique d'une tour est de 
24 km e:1 viroJ1, tandis que la 
portée radioé 1ec triq ue est légè· 
reme::1t supérieure par sUIte dei 
la réfraction dans la bai>se a( 

nlbSphère et atteint 28 km en­
viron ; donc, entre deux tours, 
on pourra envisager une dis­
tance de 50 km, c'est-à dire que 
si l'on veut assurer une liaison 
de 500 km, par exemple Paria­
Lyon ou Paris Strasbourg, il 
faudra 11 tours en c01;nptant 
celle de départ ct celle d'arri 
vée. 

A chaq\1e tour, j] y aura IL'}" 
station émettrice et une sta­
tion réceptrice qui, en principe, 
tra vailleront sur d€6 fréqu\'nciès 
dIfférentes, pour éviter Ips ef­
fet.g d'interré2,ction, D'apr:'s les 
estimations effectuées, on pens,~ 
qu'une tdle installation coûte!'a 
moins cher qu'une liaiso::1 par 
fils ou par câbles. et ceci sera 
d'autant plus vrai que .'on aura 
à traver.ser des r!~ions habitées 
où la pose de cM ,3 enterrés pst 
très onéreuse. 

Pour étudier la puissance 
qù'il faut fournir aux émetteur/! 
placés sur ks tours, il faut en· 
visager sllccel;sivement les con 
dit ions de la propagation, le 
tyoe de modulation que l'on 
adoptera et la valeur du rap· 
port signal-bruit. 

VATTEl\1JATION 
DES MICRO·ONDES 

Au point de vue de la propa· 
gation, il faut, pour établir un 
devis, tenir compte de l'atté· 
nuation due à la distance seule, 
en admettant que tout se passe 
comme si l'onde se propageait 
dans l'espace libre ; à cette at­
ténuation, il y a lieu d'ajou~er 
celles qui .sont dues aux condi 
tions topographiques, atmoBph6-
riques et à l'absorption par la 
pluie. la neige ou le brnuEJard, 

Si l'on veut ut'lis"r au mipux 
l'é:1crgie rayonnéi' par l'anten­
ne émettrict', il faut que ~ett~ 
énergie soit entièremi'nt '::0 m, 
prise dans l'angle oolide 80'18 
lequel, dt' J'émetteur, on voit l'aé­
rien récepteur; ce cas peut se 
1111111"111'11111111111111111111111'1"11111111111111IIUIII" 

[E CONDENSATEUR 
VARIABLE 

Expéditions Province 
par· envol dè 10_25 

50-75-100 ou 200 pièces 

réalLser pratiquement, mni.s le Jation, on peut adopter difIé­
plus souvent j'angie de rayon renLes méthodes, mais Je meU· 
r.emem OiS, plus grar:J. En ;(ur procédé sera celui qui n<l­
moyenne, on p"ut admettre que ctssite'ra k minimum de PUIS" 
PUUl' une distance d"Jne cino ~anc" pour un :liveau de bruit 
quantaine de k, ;omètri"s, l'at',c donne, pour une largeur de ban­
nuation, en ne considérant qu,- de mimmum et qui conduira au 
la propagation dans l'espace II mllllmum de distorsion tota:e. 
bre, est de l'ordre de 60 à 00 La modulation d'une onde 
décibels, ce qui correspond à porteuse pour une liaiso:l en 
une puissance reçue 106 i luS mIcro· ondes est assez complexe; 
fois plus faible que cC'lle qui e.st en effet, on fonctionne en mui­
émise. tip:ex. c'est-à-dire que ]"}l1 En Ce qui concerne l'atténua- transmct p:usieurs communica­
tion due à la topographie, 0:1 tions ayant chacune sa voie pra 
peut dire que dans le eas d'un pre et c\:st l',-nscmble de CéS 
terram pla,t, il n'y a pas beau- voie.s qui constitue le foncüon· 
coup d'atténuation par rapport n€me,:1t en multiplex. On aura 
au cas d€ la propagation dans donc trois opérations à efiec-
1 1 b f '" tuer: la première consiste ÎJ, 
'espace i f€ ; toute OIS, SI .,:s déterminer comment s'effectue 

conditions de ~r:exion il la sur-
face du sol varient (variations l'opération de multiplex, la sc;. 
ducs à J'humidité sur le sol, conde concerne le type de ma­
aux maréès sur la mer) l'att~, dulation dans chaque vole et la 

troisième, la modu:ation de la 
nuation supplémentaire qui PD porteuse par l'ensemble des 
résulte p"ut provoquer u:w va. voies. 
r:at10n de l'ordre d" 6 il 12 dé· Le fonctionnlmcnt e.:1 multt. 
cibc16, p:cx peut s'effectuer 'en attri 

L('s cO:1ditions atmosphériqu"s buant à chaque VOle une bande 
dans la basse atmosphi:re pt'u- de fréquünc(s ; par cXé'mple. 
vl'nt provoquer des variations ia première voie OCCUp2 de 0 ;\ 
dans l'intensité des sIg,naux re· 3,000 périodes par sf'conde, 'a 
çus ; ce qu'il importe de con seconde de 3.000 à 6,000. la troi­
naître, c'est l'ordre de grall. 6ième d·;' 6,000 à 9,000, etc ... Un 
deur des variations que j'ou l'Lutre pro~édé consiste à faire 
peut rencontrer dans la prat!- une séparation dans le t"mns, 
que, Or, à la suite de :lOmbf"u pn passalü silecessiveme:Jt .sur 
sel' observations. on a constat,:,) la première "c;e. puis sur la se 
qu'il pouvatt y avoir d,';] varia- cond2, puis la troi~'·ii·me. etc .. , 
tians allant jusqu'à 30 ou 40 Dans chaque voie, la modula­
décibels, On a fssayé de VO;,! tian p,'ut ;;e faire en ampLtude 
sïl- y avait unf' relation simple (génpralement sur unf~ .s(èU:~ 
entre l'atténuation due aux ph,' bandp latérale), en frrquence ou 
nomt'n:.'s atmosphériques et :a en impulsion et, da.:1s ce df'!'­
météoro:ogie ; en fait, il sem. nier cas. on P\'ut env'sager une 
ble qu'il y ait une relation, modulation soit de l'amplitlld,~ 
mais elle ne paraît pas être des impu:sions, soit de la duré., 
simn'e. des impul.~~ions, 

Citons encore une autre cau_ Enfin. J'pIl,'if'mble des voh'~ 
se d'absortion : celle due au pf'ut modukr la porteu;;e Iml 
brouHlard ou il la pluie ou aux vant J'un des procédés précé­
chutes de neige; ces phénom"- rlfnt.~. 
nes, qui sont sans importance Actuell('m"11t. il ne semble nas 
aux ondes usu~l1es, n'entrent qu'il y ait un type de modula. 
e.:1 jeu que peur des ondes in- tic:1 bien nettement snpéreur 
fér;curt;S à 5 centim('tres; c'est. !lUX autres ; on le trouv'~ra 
ainsi que pour les olld2S vois!- s?ns doute par la .suite et 1'011 
n('s de 1 cm, 1; faut cOl1'1r.>ter, S aperc2vra que. sUI\'ant les eon­
par grosse pluie~ une atténû'l_ d'tlOns requisf'~. ;1 y,a l!,'u d'uU­
tion supplémentaire de l'ordre I1ser un yrocrde " n.llt.ot :, U "lll 
de 20 décibels par kilomètre. autre. malS 'pour llllsta;lt, lps ex 

A titre indicatif, on pC1lt dire péri(:1~es.n en sont qU:lU stade 
que pour une distance de l'or- préLmmalre. 
dre de 50 kiJomètll'es, on J){'ut 
compter une moyenne de 30 dé­
cibels pour l'ensembl,' df's at· 
té:1uations duf's [lU relief, à l'é. 
tat de l'a,tmosph,'re \·t à la pré­
sence de brouillard, pluie ou 
neige, Cf' nombre est une va­
]Pur moyenne, r,ar il est rare 
Que ce,< tro;'3 fartr11r C préStè1l1-
tent sép:lrément }"". valf'ur 

LE RAPPORT SIGNAIJ·BRUIT 
Lorsqu'on veut établir un" 

liaison, Il faut détrrmi:J,'r q upl 
le doit être la vaJr>ur du signal 
reçu et cecI ne peut être' cal­
culé que si l'on connaît la v!\" 
leur du bruit au récepteur et sI 
J'on s'œt fixé unf> valeur fié:­

ceptable du rappo!'t siJllal/ 

bruit. Or, dans le domaine deI! 
micro-ondes, on n '€\St pa;, gêné 
par les parasites atmosphéri· 
ques ou industriels' et la seule 
eause de bruit au récepteur èSt 
due à l'agitation thermique et 
la pUiGSanCB du bruit théorique 
:1e dépend que de la largeur de 
bande. En fait, avec une Jar­
l;:E:ur de bande de 8 mégacycles, 
on peut compter que dans le 
domaine des micro. ondes la 
puissance nécessaire dans le ca3 
dE' la téléphonie Est de plu­
SIeurs mElimicrowatts <10 il 
20.10-9 watt). 

Or, on a vu plus haut que J'at· 
ténuatlon moyenne entre deux 
tours était de l'ordre de 90 dé­
cibels ; par c0:16équE'nt, la puI,;_ 
sance nécessaire à l'émls.sion 
sera de l'ordre d" 10 à 20 watts, 
El l'on veut être sûr de surmon­
ter le fading dû aux différent{ès 
cauE<'S d'atténuation ; dans le 
eas où l'on ne tient pas compte 
nu fa::ling, 1:1 pl'i6sance peut 
être de 30 c1~c'b?lS au-dessous, 
~oit un\" puis.cance fmisf' de l D 
à 20 milliwatts. mais da.:1s Cl:? 
caiS la liaison n'est p:us COOl 
mcrciale. 

CONSIDERATIONS 
PRATIQUES 

Dans ce bref exposé concer­
nant les futures instaLations 
d.es systèmes de liallions mu:ti­
plex par micro-ondf's, on n a 
eX:11l1mé qt.:e le côté théorique 
de la question; il conviendrait, 
en outre, d'('xaminfr les ques­
'tio:1s de contStructions pratiqu,'s, 
rn particulier le choix d,'s tu' 
bes d·émis.sion et de réc,option, 
le type de l'alimentation, !a 
construction et l'équipement dèS 
teurs et enfin une partie lm· 
portante qui f.st la liaison du 
CIrcuit micro ondes aux réseaux 
de téléphoni~ et de télégraphie 
existants. 

En conc:usio.:1, on peut dire 
qu'en se basant /Sur les étud,,~ 
préa:ables et les exp5riencf's ef­
fectuées, tant en France (lial­
wn à 12 voips entre Paris pt 
Montmort'ncy sans relai sur 24 
km,) qu'aux Etats·Uni!! maison 
New-York à Trenton, 86 kilomè­
tres. avec deux relais. 24 voies), 
ces liaisons par mlcro-o:1des 
semblent particulièrpment ln té­
ressantes, tant du point de vu~ 
t('chnique que du point de vu~ 
économique Il faudra f>nCON 
établir un certain nombre de 
liaisons avant d'avoir une opl 
nion l'xacte sur les mellkurs 
typf'S de mont:lg-es à :!d.~p,'r, 
wai"s nul doute ou'un jour pro. 
cbain on verra dèS tours-rela!s 
jalonner ks grands ltinéra1res. 

Han DREHEL. 

maximum au mérr "',~tant; 111='.:;~~~=~~!!.~~~I':I~I~'..!..'. 
c'est pOurquoi. dans]' ':'de d'un -----------­
projet. on prendra 30 décilJ<'ls 
c(,mme valeur d'ensemble. Cctt-e 
attpnuation correspo:Jd au fa 
ding- moyen. 

Si donc on a loute crtte attr. 
nuation à la v'alrur de 60 d~­
cib€ls trouvée pour la propagll 
tion en espaCe libn'. on volt 
qUA l'atténuation d'ens'>mbJ". 
pour la distance de 50 kilomè. 
tre;; qui sénarf> deux tour", spr8 
de l'ordre de 90 décibi'l.s. Il fau 
dra donc. à ]'pmiss:on. unf' ouis 
S3.:1Cf> de 90 dPeihels au-de.oSlls 
nu niveau rf>quispo',r lm bo'C' 
fonctionnement dll r~centeur pt 
nous allol1,'; la déti'rmin('r p:1f 
la sulte 

LA MODULATION 
Au point de vue de la modu-

HE:\l.\.'\'"OEZ p!an~ et prjx des ~n~('mbh\!! \IO,'(~L\ H 'l<' 
l'.C. (617 + valvel - nI-IA~!I'ES TC. ou ait, 6.1. + 1;\6 
+ va1vt" 1 - REf; 501 ait. i4 1. '"lm. + vah'(') [{EO no:! alto 
(5 1 am. + valvc) - REG [1112 alt. ,8 Lam, + valvei. 
~__ "ABiiiiliiifl.#,MEid9J?,iC 
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LA CONSTRUCTION 
des bobines d'arrêt haute fréquente à résonante 
DES les débuts de la r,adio, 

on a utilisé les bobines 
d'arrêt pour séparer la 

compo,sante continue de ia 
composante alternative. Notons, 

50000 
JO.OOO 

en passant. que ce., 
bobine3 sont sou. 
vent appelées à tort 

par rapport au diamètre. Ac_ 
tueilement, on tend à suppri­
mer le plus poSSible les bobi­
nes d'arrêt d.a= les montages, 
et on ne les trouve plus guèri! 
utilisées que dans le domaine 
des ondt's inférieures à 10 mè­
treG, où leur construction est 

très simplifiée 
et oÙ l'on évite 
assez facilement 
l'effet des réso­
nances série pa-
rasites. Une bo_ 
bine d'arrêt de 
modèle simple se 

!DUOO +-, ...... ~,~~ ....... ~...,.---.-,..,~or-~-- comporte corn;. _. me une bobine 
0,; 0.5 ~ ~ ID JO 50 ~ 0 JOU 5/10 shuntée par un 

Frél(l/ence en 11«/3 ccnden.sateur, ce 

FigL'te 1 Courbe relevée expérimental"ment et conden_ateur 
représentant la 
capacité répar. 
tie de l'enrou­

mcnti'ant la variation de l'impédance bouchon 
d'une bobine d'arrêt HF en fonction de la fré­
quence. 

« bobines de choc ». En faH, il 
n'y a aucun ..:ffet. de choc au 
sens p,'opre du terme, et éette 
ap-{J~L~Lon incorrecte provient 
O'é:..t.ement du fait qu'en anglais, 
les baDines d'arrêt portent le 
nom d, « chùkc ». C'cst là sim­
ple sfmi:itude d·e son. 

lement (fig. 2). On conçoit, 
dans Ces condi,tions, qu'ulle 
telle bobinf' équivaut à un cIr_ 
cuit bouf!hon, c'est-à-dire qu· ... ) 
le ;>résente une lmpédance 
très élevée sur sa fréquence dt' 
résonance. Il y a donc int'"-

BOBINE D'ARRET 

rêt, !<orsqu'on veut produire 
un phénomène d arrêt sur un~ 
bande de fréquences, à obtenir 
la résonance sensiblement au 
milieu de la gamme de travaIl. 

varia.tion du nombre n en t'onc­
tion du rapport longueur/dia­
mètre. Nous allons appliquer 
ces considérations à un cas 
pratique en envisageant, ?lr 
exemple, le cas de la télévlsion 
de la Tour Eilffel. 

On sait qu'actuellement, lop.a 
ondes de télévision sont émises 
sur 46 Mc/s, ce qui correspond 

L'étude des solénoïde.s à unp. 
seule couche et de grande Ion· 
gueur par rapport au diamètre 
a montré q4.'une telle bobine 
fonctionnait pratiquement ~n 
demi-onde. Par suite. Valeur 9 
la 10::lgueur du fil à 0. 'r"r.,.--,---;--,.....-r---.--
enrouler ~t égale à (*n18!"'-t-t-t--1--+-+-~-J.--I1 
la demi - longueur 7'~~r-r-+--+--t-+-~--~~1 
d'onde. Dans le cas n 1 
où la longueur n'est 
très grande par rap. 
port au diamètre, +t--r-t--T",,<;;;;:+-+-+'-':~.-jh--ll 
par exemple si cette 3t--t-+-+--=t'-.J::-+-t--1-:!!·~ 
longueur devient in- 2,7-__ ~~~~~--~~==~=-~-J 
férit'ure à 20 fois le o.' 0.2 0.3' 0.5 1 <1 3 5 10 /lfl 
diamètre, la lon- Rapport Lo.nfUevr/dktmelJ-e / 
gueur du fil à utili- Figure 3. _ Valeur du coefficient n 
ser n'cst plus égale en fonction des dimensions de la 
à la moitié de!a bobine. 
longueur d'onde, mai.s à une 

1 
fraction - de cette longueur 

n 
d'onde, le nombre n dépendant 
du rapport longueurldiamètrf-' 
Pour faciliter les calculs. on a 
repréSf>n té. sur la figurf> 3, la 

DESTINJŒ A LA FREQUENCE 

à une longueur d'onde de 
6.52 m. Supposons 'lue rOll 
veuille utiliser une bobine de 
8 mm. de diamètre et de 24 mm. 
de long lIeur. On voit que, dans 
ces conditions, le rapport l/d = 24/8 = 3. En se reportant à 
la courbe, on trouve que, po\:!' 

46 Me/s = 6.52 m. 

bobine 

LorsqU'on examine la cour;,e 
d impédance d'une bobine d'a~­
rét en fonction' de la fréquen­
ce, on trouve que, loin de crol­
tre avec la fréquence, comme 
on pourrait s'y attendre nur­
ma:ement. la courbe présente 
des séries de maxima et de ml· 
nima (fig. 1). C"Ja tient au 
fait qU'une bobine d'arrêt ne 
Peut pas être considérée COtn­
me une simple illductall.~e, 
mais plutôt comme une sérte 
d'éléments cOffiDlexes mis oo'lt 
à bout. et qui sc comport ... 
raient à la manière d'une lign.~ 
chargée ; cette aSSimilation 
est d'autant plus exacte 'l'le 
la bobine est de cO,nstructto:J. 
pll's compliquée On croy,jt, 
jadi.s qu'i'! y avait intprp, à 
mon ter en série sur un même 
ax., des petitR,s bobines :l.e 
tailloP.s r~"issantf's . on ryensait 

Longueur Nombre tot aJ de Bpires 
Largeur de la Diamètre maxim. du fil 

avec isolant en mm. 

,-lk .-::-
w.~1n1~, /',1~." "", 
~ 

1 VVVVVVVVV r 
. : :~ Co : '------_ .. _- -::----------~ 

t"igure 2. - A un~' fréquence donnée. 
toutes les capacités élémentaires 
entre deux éléments quelconqu ~s 
sont équivalentes à une capacité 
unique Co. appelée « cap!lcité ré_ 
partie ». 

aussi que chacll.."le d'elles arrê­
terait une bande de fréquences 
et qU'en multipliant leur nom­
bre. on pourraH obtenir une 
impédance très élevée sur une 
baclde de fréquences très 
étendue : c'est de là qUe BOut 
nées toutf'S les bobines tYI'" 
« diabolo» ou « Tour Eiffel JO. 
comme les ont a?IJ€lées cer­
ta' ns constructeurs. 

Il semb:€ qu'en réalité. la bo­
bine qui remplit le mieux le rô­
le de bobine d'arrêt l'oit un !II). 
lénoïde à une seule couch,.,. 
dont la longueur est grande 

l/d D du fil en mm, 
à enZ:0ult·l' 

d=8 d = 10 d= 15 d=8 d-l0id= 15 d = 8 d=10 d=15 
mm - mm. mm. ---

20 2 3,26 130 104 69 160 200 300 1.23 1,92 4,35 
10 2.1 3.1 124 96 64 80 100 150 0,64 1,04 2,35 

5 2.3 2.83 113 90 60 40 50 75 0,36 0,56 1,25 
3 2,5 2.61 104 83 56 24 30 45 0.23 0,36 0,81 
2 2.7 2.42 96 77 52 16 20 30 0.17 0,26 0,56 
1 3.35 1,94 77 62 41 8 10 15 0.105 0.16 0,365 

0.5 4.3 1.52 61 49 32 4 5 7.5 0,065 0.082 0,25 

'''''''''iïi'''''''''''''''''''''''''''''''''';'''''''''''''''''''''''~'''''''''''''''''''''''''' .""."." .. """ ....... """"". "''iJ,''''''-
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~ P~:I:"e";,O<h.,. 
chés, un technicien compétent. 

[;,~ .... 
les cours de l' 
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l/d = 3, on a n = 2,5. Par con· 
séquent, la longueur de fil à 
enrouler s€ra égale à 6,52 m/2,5 
= 2,60 m. Nous avons dit q1le 
la bobine avai,t un diamètre dl' 
8 mm.; donc chaque /Spire aura 
une longueur de 0,8 x 3.34 -
2,51 cm.; comme il! y a 2,60 m. 
à enrouler, cda re;>ré6ente 
26012,51 ~ 104 spires au total. 
Le nombre de spires par C~(j­
timètre de longu{'ur est égal à 
104/2,4 = 43,2. Pour pouvoir 
enI'ouler 43,2 spires par centi­
mètre, il faut que le fil utilisé 
ait un diamètre, isolant com­
pris. inférieur ou égaJ à 
0.225 mm. En faisant al~strac­
tioo d~ l'irolanrt, on voit que le 
fil utilisé sera de l'ordre d-e 
2/10 de miUimètre de diamè­
tre. 

::!!IESSAIS'DES ·AMPlIFICATEURS B. F. 

Les bobines d'arrêt sont ac­
tuellement uti!ilséüs dans tous 
le·s montages à ondt's trè3 cour_ 
toè'S, pour éviter que la haute 
fréquence n'aille circuler dans 
das circuits où son ray,<mne­
ment pourrait être gênant. 
C'est ainsi qu'on les utilil'e 
dans les circutts de chauffage 
des filament,s ou dans les r,,· 
tours de haute tension, et on 
les p1ace aussi près qUe po_;_ 
Bible des éI€ctrodi.'s qu'il s'agit 
de découpler. On ks trcuw t;n­
core utillséC's da,ns tous les 
montages à ond<"s d'éoci métri­
ques ou cen tLmétriques, C:1.r. 
dans ce domaine, elIes sont 
très faciles à construire, et il 
n'va pas à craindre dt' phéno­
mène de ré€onamce perturba_ 
tri·ce, 

A titre indicatif, on trouve­
ra da:1s le tab:€au de la page 
433 It:'s caractéristiques des bobi­
nes d'arrêt que l'on peut utiliser 
pour la fréquence des émi.s.~ions 
de télévision sur 46 Mc/s. On 
a lilldiqué différt'ntes valen,rs 
du rapport lId, les valt'urs du 
cOf'fficient n correspondant, :a 
longueur du fil qu'il faut uti_ 
Itser, le nombre total de !mirr~S 
lorsqu'on utilise des bobin~~ 
ayant 8, 10 ou 15 mm. d" dÎ'l­
mètre. la IO'nI~ueur de la bob~ 
ne corrt',c;pondante et, enfi.n. ]<> 
diamÈ'tr~ qu'il faut utiliser 
dans chacun des cas, 

Rectification 
U '\IE 8rreHr s'est. glisspp 

dam la représentation 
de l'aliment.aUon HT PA 

de la station F3RH : il con­
vient de supprimer le conden­
sa leur de 4 JtF placé à l'entré!' 
de la self. 

Par ailleurs, précisons que 
les lampes du pilote VFO cris­
tal sont des 6VG. 

LOrcSQUE l'on a réalisé un 
a-nplificateur B,F., Boit pour 
la reproduction de disques, 

soit pour am.plifier une émis­
sion r:ldiophonique, 11 faut l'es­
sayt;,!', Jusqu'~ cc jour, on em­
ployait : l'oscillateur B.F" l'out­
put/mètre, ou voltmètre de 
sortie, et le dlstorsiomète... Les 

'V 

o· 
,Figure 1 

mesures sont longues; et par­
fois. à. l'écoute d'un amp1!fica­
teur répondant auX normes que 
,'0:1 s'e.;'t fixées, on est déçu, 

Nous allons parler d'une mé­
thode qui n'e.:lt pas nouvelle, 
mais offre un avantage essen­
tiel, qui est de Juger l'ampli­
ficateur d'un coup d'œil. C'est 
la méthode des essa lB en si­
gnaux carrés, qui est une mé­
thode de test, et non de mesu-
res quantitattves. . 

\% CT 
b. 

Figure 2 

QU'EST-CE QU'UN SIGNAL 
CARRE ? 

Une onde carrée répond à la 
courbe de la fig, 1. Son ~x· 
pre.ssionmathématique fait 
ressortir une grande quantité 
d'harmoniques (on peut e:1 
compter 300). p'ailleurs, il est 
a retenir que, d'une façon gé­
nérale, une onde à front raide 
est extrêmement riche en har­
moniques. Mals, direz-vous, 
qu'avoncs-nous besoin d'une 0:1-
de à. front raide ? Eh bien 1 
Si vous examinez à l'oscillogra­
phe la forme du courant de 
mcdulat'on, vou.:; ne trouverez 
des sinusoïdes que pour des 
sons s~mples et soutenus. Les 
ondes à. front raide sont abo:1-
dantes, et les amplificateurs 
dcivent les transmettre sans 
:es déformer. C'est pourquoi on 
a songé depuis longtemps à uti­
I1ser les ondes carrées. 

Un amplificateur courant de­
vrait transmettre ces ondes de 
100 à. 400 périodes laDS les dé-

Qualité d'abord ••• 
••. TELLE EST NOTRE DEVISE.· 

(VENTE EXCLUSIVEMENT EN GROS) 
1 PORTATIF TOUTES ONDES, T. C. 
1 SUPER 5 1. modèle moyen. 
, CRAND SUPER LUXE 6 1. 
CHASSIS CABLES, avec ou sans lampes. 

i 
1 
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former du tout ; et U-"l ampli­
ficateur de haute Qualité, les 
ondes de fréquence fondamen. 
ta.Le cQmpr!.se entre 50 et 1.000 
périodes, Car, &i un amplifica­
teur ne déforme pas un signal 
carré de 100 périodes, il passe 
100 : 20 = 5 périodes sinusoï­
dales et (00 lC 40 = 16.000 pé­
riodes, Ce serait un excellent 
résultat si les parties B.F. des 
postes radio atteignaient ces 
performances. 

GENERATIOJ'oj 
Nous ne revie:1drons pas sur 

la description détai11é~ de tels 
gnérateur", que nollà avons déjà 
faite ici-lJlême (N° 792). Nous 
rappelleron.s seulement que l'on 
peut prodUire des oscillations 

Flgu:e 3. 

carrées à. part~ des générateurs 
B,F, à onde slnu.soïda:e. en am­
plifiant fortement et en écré. 
ta:1t En principe, un bon gé­
nérateur B,F. devrait produire 
des oscUlations ainusoldales et 
des oœillat.ions carrée.s, à la 
demande. 

UTILISATION 
Produire des signaux carrés e.s' une partie du problème ; 

savoir lès utiliser est plus im­
portant, Regardons donc com­
ment on se sert des générateurs 
à signaux carrés et, ensuite, 
comment 0:1 doit interpréter les 
résultats. 

B 

Figure 4 

Pour utili.ser les ondes car­
rées, il faut obligatoirement 
posséder un OSCillographe ca­
~hodique de bonne qualité, ne 
lI.éformant pas les signaux ap­
pliqués à l'entrée de son am. 
pIlificateur, On pourra, d'alil· 
If'urs, COlIllParer le résulta.t avec 

celui que l'on obtie:lt en injec­
tant directement le signal sur 
les plaques de l'OSCillographe 
Il faut se méfier des amp1ifi. 
cateurs d'oscll:lographes qui 
transforment les oscU1ations 
carrées en oscillation3 sinusoï­
dales, Nous supposerons donc 
que nous possédons un oscillo­
graphe d'exœ1cl'2nte qualité e~ 
U:1 générateur de signaux car­
rés. Appliquons le signal carré 
à l'entrée de l'amplificateur oU 
à un étag~ intermédiaire; à la 
sortie, sur charge ohmique (ré. 
sistance pure), nous observons la 

fp-~:7 
forme au &!gnal. Si __ .rans· 
mission est correcte, en ampli­
tude et en phase, nous obtien­
droM ~ signal carré, Mais il 
Le faut pas que le Signal soa 
trop grand à. ,'entrée, pour que 
!.es lampes de l'ampl1·ficateur 
en étude n'écrêtent pas. 

~~: 
Si nous appliquons une fré. 

quenCe de forme carrét' de l'or· 
dre de 100 périodes, nous pou­
vons obtenir une si:lusoïde à 
la sortie, ce qui ind:que que 
l'amp:ificateur déforme consi.. 
dérab:ement ; on peut avoir des 
oscillations de la forme de la 
fig. 2 ou 2b, qui traduisent un 
déphasage en avant pour la. 
première, en arrière pour la se· 
conde, On peut corriger un am­
plificateur e:1 introduisant une 
cellule de découplage supplé­
mentaire, ce qui donne la for­
'me de la fig, 3. Mais si la cor­
rect:on est trop poussée, on ob­
tient la fig. 4, a.lors que le but 
à atteindre est, toujours, l'os­
cillation carrée, 

Un simp:e coup d'œil suffit 
pour déceler le .défaut sans fai­
re de mesure quantitative, sa~s 
.,oir à. faire varier la fréquen. 
ce d'une hétérodyne, Aussitôt, 
0:1 peut modifier un élément, 
pour obtenir une courbe prati­
quement carrée. C'est bien là 
:1' côté pratique de la méthode. 
Quand on a corrigé, on peut 
tracer point par point la cour­
be de réponse, si cela est né­
cessaire. Nous allons donner 

"""y"ë)"u"'f"""p"ë'ü"R""i"A""'i"A"i)'''ï'''O 
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quelques exemples simples, quJ 
peuv€nt intéresser les pra ti­
cie:ls, 

L<:,; fig. fia et b ont trait à 
une 'transmLsion par c~pac;té 
et ré2st'H1Ce ou paf transfor­
mateur, aux fréquences bas.3es 
(fréquence.s Lmdulll-cnta:'2s· de 
l'oIlde carrée). Par cOIltre, la 

VI 

or-%-
Fi;::ure 7. 

fig. 6 indique; 1" que la trans­
misslOIl S<,- fait mal aux fr2-
quences élevée" ; 2" U:le distor­
sion de phas," Si nous obte­
nons la f'Jure 7. nous pouvons 

~3. 

Figure 8 

..fOr/If.' 

o 

dire, il. coup dûr, que l'ampli 
Lcateur est instab:e et près 
d'accl'och-2r. 

La figure 8 donne deux for­
mC':; de courbes a.vant trait au 
circuit filtre dessiné en 8 a ; 
E~ 8 b, la fréquence fondame:l­
tale est la même que la fré· 

Il r------S-f------, 
J .. 1 

~~JI1 
a. 

F~l:. 9. 

quence de résonance ; e:l 8 c, 
la fr€quence fondamentale du 
signal carré est beaucoup plus 
basse que la fréquence de réso­
lianee du circuit. 

La figure 9 montre qu'un at­
té::J.Uateur composé seulement 
de résistances peut avoir une 
fuite aux fréquences élevées, 
par capacité parasite (capacité 

vous Abonnez 
au---

Haut-rarleur 

dessinée en pointHlé>. La forme l'aven.·r de notre Rad.·o de l'onde Se réduit à des tops 
"u commencement de chaque 
alteœ-nance, 

Le kctcur, nous 1.. p<'nsons, 
sera convaincu de la rapid:té 
de la méthode; il ::1'est pas né­
ces.;,;aire d'ajouter d" commen­
taire il. œs exemp'les. 

~ COIntnent rétablir ~ 
§Ies postes privés?~ 
;;'11111111111111111111111111111/ 111111111111111 i IIIIIIIIIIII! l~ 

On pourra utilisi'r, comme 
nous j'avon3 dit, le générateur 
suivant le s~hérna de la figure 
10 ; ou bien employer un com­
mutateur é:ectroniqu,c', qui pf'r­
met de voir à la foLs, sur le 
même écran, la forme de la 
courbe il. l'entrée et il. la sor­
Le de l'amplificateur. Une mé­
thode industrieEIÔ très intéri's-

F')g, 10. 

sante cO:l.>iste à inje-ctcr le mé 
me signal à dl~ux ampl:ficateurs 
i"t il. appLq uer les sorties res· 
pectives il chaque pain' de p:a­
que~ de l'osci::ographe (on .sup­
primera 1<> ba :"yc\ge, év,dcm­
ment). On ODtient allsi un,~ 
figure d'è LisuJou3 ; Si les am­
pLficakurs sont rigourrUé:emênt 
5f·mb:abJes, on doit obtenir Ul1e 
droite. 

Nous pensons que ces quel. 
ques lig:les pourront intér<'s­
ser l\'s amateur,", pOUf la mise 
au point d,".; ampUirakurs 
B,F. d'émission, en particulier 
E-t pour celle de la partie B.F, 
de leurs récepteurs. 

O. LEBŒUF. 

L Je: principe du il'établisse­
ment des pus tes privés 

de radio n'est plus guère 
\ :c,n.Les té. 

L'upinion pU}lliqlle l'3'est, 
UUlS con tesw, pru:lOllcôe en 
l'eur l'aveur. Il Jl'y la plus 
guère de div,prgcllces (Ille sur 
la t'açl.11 dunt .sc f(iI'u ce rl'!a­
hli,'.'ielIl(>nL. C'est l'affaire du 
lt!gislateur, et cc rlevrait être 
UI! de l'i'CS soucis les ]Jlus ur­
O"t1Tl !s 
" l'liai" ks députés ont d'du­
Ir,es clH\1 s il fuuc lier 1 Aussi 
du:::, ieY'.'-i, rapporls ct pl'ojn\s 
de lui continuent-ils li dormÎlr 
dans les cartons du Palais­
UOIII'DO:!. 

C'est peut-être un peu ~n 
f<Qule des alldilr'llrs. qui font 
pn.'lIve de trop de pa,'C"ivilé f)i 

se conl.enl('nt de payer un 
al 1 i;llllf'nll'11 t de r/lns en Tl 1 U,'; 

Il!(;\'l' pUlir un poste qui leur 
liun n(, de moins en mui!1s de 
0,;1 ti"fac' lions. 

Nous rkmandons ici depuis 
de11X ans fJ1W le~ auditeurs rl~ 
la Hadio affirment par tons 
les muyens en le'11,1' pouvoir 
leur volonté (j'une large l'Nilr· 
me de la Radio, qu'i'!s exigent 
nO'1 seulement d'êllre entendu~ 

1I11I1I1I1I1I11I11l1llll1l1l1ll1l1l1l1ll1l1l1ll1l1lltlll111111111111011l1l11l1l1l1l1l1l1l11I1I11I1I1I11I1I11I1I1I1I11I1I1I1I1I1f1t 
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TUBES 
SPÉCIAUX 

W;;' , 

MW 22-5 MW 31-6 
Tubes cal~odiques de 22 el 31 % à écran blanc el à 

dévialion électromagnétique. 

EE 50 Tubes pour amplificateurs E F 51 
pen:e : 14 il larQ,e bande passanle, pente: 9,5 

EA 50 EC 50 
Diode dâtettrice 0 tres 
faible {opacité d'entrs .. 

Triode à gaz pour 
base de lemps. 

EL 39 AZ 50 
Penthode de puissance Redresseusa haule 
pour base de temps. tension à forl débit. 

1875 Redres,eu,. trô, hDlJ!è tension (5.000 volts) 1877 
TUBES DE,RÉCEPTION NORMA,lISÉS. CEllULES 

PHOTOELECTRIQUES, TUBES SPECIAUX, ETC. .. 
POUR CONSTRUCTEURS, PROFESSIONNELS. 
lABORATOIRES ET INDUSTRIES DIVERSES. 
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mais aussi u'avoir l'c druit d" 
cuntrôLer, de diriger même ce 
gl'iÜT!d S>t.',l'vice plllJlic. 

De même les indu'itl'iL'ls et 
tou,:::) les ~U'n_\'aillclu1'S th.' la. 
Hudio (ioi\'L"llt ktl!'l] enll:nc!r'8 
h;u1' voix, {;!1 Cl' qui c,utJI:err!<2 
les Lc,o i ne; m:lle':' i cL, li' u ~1:: 
inùu.';!,rÎc q'lli lell(l à rlelc:1ir 
une c!c.s 111,1 nl'hl'') lf's plu.3 
imporlantes ùe l'activité na­
tiUll:dl'. 

Il Jl'} fani. pas (jlle l'éll"nngcr 
'"3upl':a:llc 11!!~ l'aiil·ii_'anL:) et 
nus COllllll('I':illl:S ]liiUr lU1l1 ce 
!Jlli COll::CI'lIU la radio. 

Il ,llC [ant pHS 111111 plus '.1'I'~ 
les audileurs [rallr;ilÎ.s ,s'liahi· 
lm'nl cl CllC'I'Cl:C'l' ,"'lif Ic~ pos­
tes 6~_t'Dng('r.s ce qll'lls ne ll'lltt 

vent pIn.'; <lU micro de null'e 
Hadi"ilirr, !il d'Uat. 

Lr! jI~in!)lj~"l'rnc'Ilt l'oJp;(!e 
Ùl\S pn.c;I"'.i l"i\'(''; e,sl le ~('Ill 
moyen cil' nlJJ'dier lI!a cl0· 
Clllit'nce lJui IlUllS m,cn(l.ce. 

TUllS les auliill'llll'S qui, au 
CO!lrS d'enqJit\!f"q rt~rJ\~'léè'3, 
nr.ilJS (Jnt ecrit prlllf JliHJ'-; ~:x .. 

pl'iEH'l' kll,r nl'ir",inil, rlh'c­
!op[lcnt Ir; !!lP!nI'lh"me : le3 
pnl:lc',s pr'i\"('s .slirnull'l'ont 13 
Ha(lio ll'Elat ,'.Jan, la CiJIlCUf­

fc,wcr; jls l'.uldigcront à 
amé'lior,cr ."\Ûn::: cc,()r..;e ses ~selC .. 
vic'es, il ne plu.,> encombrer 
le micro d'6mi.,:.,jons oisellsrs 
ou SH ngren ue3 choisies, non 
pour plrlÎ re aux auditeurs, 
mais (lUX copains qui, avec 
la concu:rc'nce d,-,,> postes pci_ 
vr~, sc'rni':lnt ol'Jli.!~{:s d\::lller 
planier leurs chollx a iIlen r,':;. 

Aulre a\'i".lIltoge : la ge,sCion 
des pnsles pdv6:,>, organj~(-c 
commcrclalpll1em t, :!le 1)("'­
mclllI"ait [l111s c,c gC\~r,i;L1ge 
insensé qlli vi('~ll rh~ l'. lllplui 
de fllnrlill,n1\:1iT'l'~ d'autant 
[lIns gr-':l"frn'''nt [lélY(;S q'le 
leurs fonctions S'O.nt inutiles; 
rIe l'emploi aus,~i de t,echni­
cieC1ls dont la seule techniqlle 
consiste à organL~er de coo.­
tew;cs manikslations et de 
n:i,neux gnléls dont les ml'.l;­
tmlrs n"mt que f[lire, ne 
pnllvant prt.s y aSSL'ilCr. 

Disparitin:l de toutes les in­
compél'cIlces, exclusion des 
médioürités, t'Ûl Ilerluit un t!:.~s 
premiers et plus intéressants 
résultats que donnerait la 
résurrection des postes pri­
vés . 

Il y CIl a d'auvr'cs, l\Iais 
n"in.c;jstolls pa,,;. La. CHUSC cs, 
entcn(luf'. 

I1c'i!e il voir les conditinns 
dans lesquellos les post<ôs Tl ri­
vés peuvent et doivent être ré· 
tablis. 

Le problème doit être tr~s 
sérieuswment étudié, les in lé_ 
rêts moraux aussi bIen Q1lC 10,3 
in té]'i~t.s ma, l{~rip1:3 de la ~: n filin 
élan t e:1g'8 g{js. 



Nous avons, sur ces poi:lts, 
dit déjà main l'es fois notr'e 
pen.sée. Pour la bien précis'.); 
le mieux est de voir le pa3s,~, 
d'examiner sans parti-pfls 
les résultats des expérience.3 
faites dans le passé. 

/! (J, uetuee 1111 

1111 Il y a une vingtaine d\an­
nées qu'est engagée l'nfffm:vi' 
contre les postes privé de 

PHOTO-ELECTRIQUE 
radio. 1 L fut un tem,p.s où, il n'y a 

pas si longtemps, l'on croyait 
Ceux qui l'ont menée au encore à la magie. Et pour-

début avaient sa!lS doute de". tant, de nos jours, les applica­
raisons personnelles - et in tions de la technique nous sem 
téressées - pour cela. Maisb:ent tenir de la féerie. Nous 
il3 s'alJrHaient derrière dl'';: nous trouvons souvent devant 
préoccupations d'un ordre des énigmes, les effets que nous 
plus él'evé : la défense na- voyons ayant des causes qUI 
tionale, et oau&si la mor.a te nous échappent. 
publique ne risquent·elles p'l.~ Nous en trouvons un exemple 
d'êlre' compromises? frappant dans les applications 

Il y a un quart de siècle. des ce:il<l2S photo-éiectr:quea 
les postes privés se créent, s{ .Leurs po3.3ibilités tiennent du 

pouvoir magique des fées d" 
multiplient. La loi du 31 m'! j notre enfance. 
1933 en reccnnaît et en CO') Qu'est-ce donc qu'une cel:ule 
sacre l'existence. photo-électr~que et à quoi sert-

Mais les début·s d,es nouvel- elie? En 1887, le physicien Hall­
les stations sont plutôt difr, wachs découvrit que lorsqu'on 
cil-es. Ils n'ont r.as le budg'-, ~ exposait aux rayons uLra-vio­
de l'Etat pour le soutenir, el lets une p:aque de z:nc chargée 
voici que cet Etat lBS menaCl' négativement, elle perdait sa 
dans leur principale ressou·r- charge. C'est cette propriéte 
ce : la publicité. qu'on exp:oite dans les cellules 

Il se me.t lui· même à en photo-électriques - non pas 
fa ilre. C'est une c.oClcurren.~0 qu'on utilise le zinc pour ani 

ver à l'effet voulu, mais la dé­
que l'on peut qualifier d'e:1(· couverte elle-même. 
lQyale, l'administratio.n pos· Une cellule photo-électriqu.:' 
sédant, pour attirer à lui la est un ballon de verre dans 
publicité, des moyens contre lequel on a pratiqué le vide, ou 
lesquels ne p,euvent guère lu 1- qui contient de l'argon ou un 
ter les palI'ticuliC'rs. autre gaz rare, et dans lequel se 

Les propriéta ires des po"- trouvent deux électrodes: la ca­
tes privés protes ten t. Lelll thode et l'anode. La cathode est 
cause est soutenue par le P'!' en métal spécial, choisi suivant 
bUco On f.ait observer fTll" lapplication envisagée, selon 

'1 qUe la cellule est employée en 
l'Etat manque à sa ctigni ~(:, combinaison avec des rayons 
en se livrant à une onlJlicité ultra-violets, ou 'infra-rouges, 
commerciale susceplible ct -~ ou la lumière vis:ble. 
compromettre son prestige. ~ groupe des métaux dits 

Les postes privés obtienne'l' alcalins en contient p:usieurs 
satisfacli.on : l'Etat renoncera qui ont les propriétés désirées . 

. il. faire de la publicité dan: Parmi les principaux, on peut 
ses émissions. citer le pota~s, urn et le césium. 

Mais comme le fisc, à cetle Dès qu'un rayon lumineux frap­
époque déjà; ne lâchait pa.~ pe la cathode, elle émet des 
facilement sa proie, une la! électrons (qui sont des particu 

les électriques n~gatives). 
de 1936 ét.ablit une taxe sur la Ce procesEUS s'arrête à l'ins-
publicité encaissée par le" tant même où la lumière dis 
postes privés 1 parait. On l'appelle émission 

Le mO'!ltant de celte tax.' é:ectronique. On comprend plus 
est fixé, par déoret du 31 m;; i facilpment si l'on réfléchit au 
suivant, à 13 % pour les pn- fait que, dans un atome (qu'OIl 
bUcHés de. langue française Pt doit considérer comme un SYl>­
à48 % pour les textes en lan- tème solaire infiniment petit), 
gue étrangère. les électrons sont attirés par Je 

La charge est lourde. 1.f\< noyau central,' qui est chargé 
Postes la supporlent grâce à positivement, et autour duquêl 

ils tournent. 
une sérieuse ,gestion. On peut facilement' détacher 
(A suivre). Pi,erre ClAIS. plusieurs des électrons qui sont 
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1"8 plUs éloigné,; du noyau, en 
faisant agir des rayons de lu 
mière sur la cathode: l'émiœion 
d'électrons devient ainni un fait 

La s~ns:b;1jté sé:ec~;v2 do:: ::l 
cellule' photo-électrique aux dif­
férents rayons du spect:e so:aire 
dépend de la nature de la ca­
thode. Il faut donc tenir corr:p­
te, pour .. la ccmposition des dif 
férents typ:)6 de cellules photo­
électriques, de ce que les mé 
taux à utiliser n'émettront des 
éle~trons que· sous l'influence 
d'une sor~ déteIm'nse de lu­
m:ère, qUI :eur convient parti 
cu::èrement. 

CeI3 ne V2Ut pas dire qu'en 
emp:oyant une espèce de lu­
mière diîférente, on n'aurait 
pas d(? réaction, mais que, pour 
obtenir le meilleur rendement, 
on doit tenir compte de la sen 
Bibilité d'une certaine cellule 
photo-électrique à une certaine 
sorte de lumière. 

Bien que le principe de la cel 
Iule photo-électrique ne soit pas 
extrêmement compliqUé, sa 

l,r groupe : La ce::u:-e pho~o­
é:ectrique doit ind,quer ou 
faire naître certains états ou 
c:r-::onstanc€s, par production 
ou dispantion de lum:è:e. 

~ .. group~ : DéS var.ations a!­
tcrnalive, dt' lumière doivê!lt 
être tra:lslo:'mées en var:a­
tons corre.::pondantes de cou­
rant. 

3' gro'upe : La' ce:lul.. photo­
é:ectrique améliore ou rem­
pla:e ;'œil humain. 
Dans presQue toutes les ap­

plications du premier gro 11pe, le 
courant rhoto - é:ectr:que, €n 
combinaison avec un ampLfica­
tCU!, excite un relais é:ectr:que, 
Co? relais ferme un circuit de 
courant, dans lequel se trouvp 
l'objet à dE'.3S€l'vir. 

En pareil cas, la cellu:e photo­
électrique, relise à un compteur, 
fait le dénombrement -sans au. 
cune aide extérieure, dès qu'un 
visiteur passe devant la cellule 
instal:ée P!"È's du tourniquet. 

Une des applications qui fait 
partie du second groupe est 

construction. par contre, est 1 cf'lle où la ce!lul~ ]Jhoto-él;C­
loin d'être facile. Elle ex'ge, en tnq;.<e est e:np~oyee a la p.o­
effet, un traitement spéCial t jectlOn de fllm~ sonores. Dans 
délicat. ce cas, la lumlere, qUI traverse 

, '." un CIrCUIt mgémeuspment lrr:a-
Il est: pa~ e:em~.e, ind~pen- gmé par où passe la bande so 

sab12 d emp_oy~r d~s matenaux nore, est concentrée -sur un~ 
rpour la cathode, le gaz de re,m- cellule photo-électrique de gran­
p:issage, etc) d,: toute premIe~è de sensibilité. 
qualité quant a leur compo.,~ Les variations de lumière pro­
tian. De plus, legaz argon d<;.t duites par le passage de Iii 
avoir une presslOn dé ermllle~, l.iande sonore sont transformè(s, 
à:~oser avec ,la plus grande pre- r ar la c2Lu:e photo-é:ec~riquê, 
ClSlon. e!1 variations de courant cor-

LES APPLICATIONS respondantes. 

En rapport avec leurs pro­
priétés particulières, les cellules 
photo-électriques peuvent être 
employées dans maints domai­
nea et iltilisées pour de nom­
breusesapplications. Dans cet 
article, il ne nous est pas pos­
sib:e d·e donner une énU!méra­
tion complète de leurs nombreu· 
ses possibilitéB, pour la bonne 
raison qU'il en apparaît sans 
cesse 4e nouvelles. 

Nous nous contenterons de 
citer ci-dessous quelques-unes 
des innombrables applications 
auxquelles elles ont donné lit'u 
dans le monde entier. Les ap­
plicatioru des cellules photo 
électriques peuvent être classée.s 
en trois groupes 1 • 

A l'aide de ce:lules photo­
électriques, on peut aussi trier, 
avec la plUS grande exactitude, 
des matières et des objets. Elles 
ont, dans ce cas, remplacé l'oeil 
humain, dont la sensibilité est 
fort variable; et grâce à elles, 
on peut maintenant identifier 
les couleurs, non plus d'une ma­
nière physiologique, mais sur 
une base physique. Dans ce but, 
on utilise déjà des cellules 
photo-électriques dans diverses 
industries, principalement dans 
les fabriques de textiles, de pa.. 
pier et de couleurs. 

Ces applications so.nt celles 
dont nous parlions dans le troi­
sième groupe, et c'est par elles 
qu'on peut déterminer la valeur 
et la couleur de la lumière. S1 



ces quelques exemples démon­
trent clairement la valeur pra.­
tique de la cellule photo-élec­
trique, la multiplicité de .ses ap­
plications apparaît sur t 0 u t 
quand on pem;e à son emploi 
pour l'éclairage automatique 
des étalages, pour actionner les 
Signaux réglant la. circulation, 
voire le contrôle des départs et 
des arrivées dans les laboratoi­
res et dans les usines, comme 
moyen prévpnt.if contre l'incen­
die, et comme intermédiaire 
de signalisation des obstacles à 
la circulation. Un exempl" 
amusant, réali.sé à Paris avant 
li. guerre dans certains passages 
souterrains des boulevards ex. 
térieurs, est celui de la celluie 
q u! actionne un signal placé à 
l'entr~, et qui prévient ainsi le 
chauffeur d'un oamion quand 
Bon chargcm0nt est trop haut 
pour pouvoir pl\s.s~'r S~dIS accl. 
dent (voir f1gur('). 

soit néeessaIre d'allonger la 
liste. 

sl:nes, de fermes et de canaux 
avec des bateaux. Le plus amu­
sant est que les trois trains qUI 
courent sur les différentes voie.<> 
H'ncontrent, sur leur paSSà6"e, 
{ks obst:wlcs qui don:1ent l'im­
prcsiiioll à C{'Ux qui regardent, 
que d<'s accidents sont inévi­
tables, Mais H n'arrive aucun 
malheur, les cellules photocélœ­
triques dissimulées le lO"g du 
trajet se chargeant d'ê veiller 
au bon ordre des choses. 

n en est de même pour le 
pàssage à niveau, qui se ferme 
automat;quement :quand UA 
train arri ve dans sa direction, et 
au. passage d'Un pont, qui ne 
devient accessible à la naviga.­
tion qu'une fois le train pass~. 

UNE ATTRACTION MODERNE· 
Le fonctionnement de la cel. 

La disposition des trains se 
fait Il l'aide de la cellule photo. 
electrique. On remarque surtou' 
le classement des divers wagons 
et locomotive,s, qui se rangent. 
suivant leur couleur. 

Iule photo-électrique est donc 
basé, en principe, sur les pro. 
priétés de certains métaux; 
ceux.ci permettent, à la cellUle. 
dE' donner aux ingénieurs la 
poss;bilité de concevoir maillts 
montages qui, par la réaction 
de la c<;llule à l'apparition de la 
lumière ou à sa disparition, peu. 
vent opérer automatiquement 
là où, auparavant, on avait bec 
soi d'un COl1coùrs extérieur. 

Un bel exemple de l'infailli, 
bilité du fonctionnement de la. 
cellule photo-élèctrique est le 
suivant: 

Imaginez deux de>es petits 
trains arrivant à peu près en­
semble à un carrefour sans que 
personne ne soit là _pour éviter 
la. catastrophe visiblement im. 
mlnHlte. La cellule veEle ! 

Le but de cette démonstration 
n'était pas, de montrer combien 

Cf' jeu de trains est attrayant, 
pas plus que de vouloir affirmer 
qu'avec l'aide de l'électrotech­
nique, les chemins de fer réglé. 
de cette manière atteindraienl 
une sécurité accrue; 

Nouil pourrIons citer encore 
bien d'autres cx('mples; mais, 
sans aucun doute, ceux que 
nous avons choisis douneront 
une idée de 1 'u tilité de la cel­
lule pho [Q-éj('ctriq ue. bans qu'il 

On a pu voir tout récemment, 
dans UIIle exposition hollan. 
daise, une installa tian réalisée 
par philips 1l0US forme d'une 
énorme maquette de 6 m. 20 lIur 
2 m. 20, qui est une copie na.· 
tu-re d'une ré6eau de chemin de 
fer comportant passages à ni­
v('aux, pont tournant, séma­
phores, cabines de :::nalisation. 
b;'cf un équip';'lllPut comp:et de 
voie,q ferrées. Le tout est en· 
touré de maisons, d'arbres. d'u-

ClY1l1me s'il avait été tou. 
ché par une baguette magique, 
un des ·deux petits trainss'ar_ 
rête devant un signal de dan· 
ger jusqu'à ce que l'autre train 
ait passé le point dangereux, et 
il reprend ensuite son chemin 
comme si de rien n'était. Tout 
cela Sans aucune aide du 
dehors, mais simplement par la 
réal'tion de 1a cellule photo­
électrique au rayon lumineux 
intercepté par le passage du 
train. 

Le matériel cLe démonstration 
a. été uniquement choisi parce 
que l'élément d'attraction en 
est très grand et que. c'est un 
moyen idéal pour atteindre le 
but. Ce but est de montrer, de 
fa~'on convaincante, ce qU'on 
peut obtenir par l'application 
des découvertes faites dans le 
domaine de l'électrotechnique. 

Max STEPHEN. 
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SOUS 48 HEURES ••• 
VOUS REC~VREZ VOTRE COMMANDE 

fAITES NOUS CONfIAN'CE ! ... Vu la div~rsrté de nos articles ct L'INSTABILITE DES PRIX 
AC ru bLS, il nou, est mat6ricllcmcnt impo';s;b:c de taire ligurN tous no, articles dan, 
.,otre puhllctlé, NOUS VOUS RAPPELONS qllC sous sommes .,., mesure de vous fournir 
TOUT'ES LES PIEC'!, DETACHEES, des plus ANCI'ENNES aux plus MODERN'ES MAT'SRIC:L 
NtUF, DE PREMIERE QUALITE, ENTI8REMENT CARANTI, AUX MCILLFURES CONDIT10NS 

_____ CADRANS ____ _ 

CADRAN « Wir-el,ess », forme rectangulaire, très 
tx!111l présentatl·on, (:ntrain(!m,~nt par fri,tio~. Indé­
réglable· Très iolie giace en tloms de stations Em· 
p13cem'~nt œil magique Indicattlur d '0"'1 lfes. O;mcn .. 
SIOr:. 170 x 85 mm Ensemble comprenant Cadrao 
et C.V 2 x 0,46 ...................... 535 
Le cadran seul ..•.•••• , ..•••..•. , •.• ,. 3 t 5 
CA-DRAN .« Wire:e,,-» Miniature-·-compNnant __ o. 
CJ':ran ct C,V. entraÎn'em(;'f1t par f:riction, modèlE 
s1'ar.dud Tr~s robUilc CiacQ on nom:s d.e staLans. 
Cin.er"ions: 120.85 mm. Ens Cadran et CV. 490 
Cod,;" ,*,u·1 ............................ 260 

CADRAN gran<le marque 3 g.n,nlCS, cenbclour P U 
et indicûtcur d-c puj'3S.1nCe ct do gamme. Emplac.c" 
ment œil mag·que. Comm tnde centra!e. AiguJ:le à: 
déplacem·cnf' horizon'tal. Trè" jolie t!!ace en noms d~ 
stations. Dimensions 220;: 170 ............ 350 

CON,DENSA nu R; ~LECTROL YTIQUES 
200, 500, 600 valls 

8 M.F, alu... 100 1 20 M.F carlon 200 v 60 
8 M F. corton •• 90 50 M.F carton 200 v. 85 
2x8 M,F alu. 150 2.50 M,F alu. .••• 205 
~~'.!P;:.._..:-~ ___ ~_, __ 
EXC,'PTIONNEL! Une affaire i",q·u'à èpoi«m·ont du 
stock: CONDENSATEURS él<ctro'ytiques, grande mar. 
ql'e, tuhe alu. encombrement réduit. GARANTIS 3 
MOIS Abs·olumcnt ncul. 
8 M.F. 500 volt. ........................ 80 
Par 10 pièces et 25 piec,es • ••••••••••••• 70 
16 M,F 500 volts .... ..... •••••• ......... 95 
Far 10 ou 25 pièc<' .................... 85 
i=ER~---A-SOUDER, PannE cu.ivre rouge forme « in­
çlinée » 160 watts, manche bois en 110 volts seu:e_ 
·mcnt ••••.• , ..•••••.•....••• , .. " .•.• , 190 
Ré.,;istancc de fcchJl1a~ en 110 ou 220 volts.. 60 

TRES IMPORTANT ----­
NOll" pri~ns nos c1iŒ Is de NOUS EXCUS,ER 
l'instabilité des pr:K actuC!s ne nous a pas pcr~ 
mi, iu'qu'ici. d'éditer UN CATALOGUE COM­
PUT D'E NOS ARTICLES DES PARUTION DFo 
CELUI-CI, TOUS NOS CLIENTS EN AYANT 
FA!T LA D[MANDE LE RECEVRONT D'IRECTEM 

~ 

1 
---_--- DEUX 

APPAREILS DE MESURES 
INDISPENSABLES A TOUS RADIOTECHNICIENS 
OHMAMETRE, muni d'un ampèremètre .l lecture 
dir~ctc, continu·.t alternatil a à 3 ampères Oh. 
mamètre à lecture directe d. 1 à 200 ohms. 
WJttmètre continu et alh~rnatif de 0 à 330 
watts <1 de 0 ~ 660 watts, Livré dans un col. 
f.€, métal givré ",oir avec pointes de touchil. (Oll­

ve;cle et poigné«. Prix avec notice •• 1.850 

G[N ERA HUR-UN IVERSEL:--C.;~ctéri~liQu<$-; 7 
ponts lixes H.F, Permet ,'alignement et la mise 
au point de tGut poste. Ten,;ol' B F, de l'ordre 
de 800 Ps de voltage Une omi'l,ion H.F. sans 
trou, couvran't 1.. galnmes G,D, M O., PO 
o c. Atlénuatcur gradué Blindage, très éMies 
élinlinan,t les fuite15. CoHrlCt métal givré av(':: 
ccuv.erce Et polgnp,s. livré av.ec câble b indé 
Prix, com.plrt a'v.. noticf ;....... 2 680 
Notic~ de ces app".i1s contre 12 Ir, en timbl"€S. 

EXCEPTIONN~L 1 JUSQU'A EPUISEMENT DU 
STOCK; RADIO COMPAS L,M T, pouvatlt WVIr à 
con,truire une petite HETERODYNE. Cet app.,eil 
comprc.,d : un cadran PH05PHOREKENT g-adué 
de 0 à 100 diVISions Délnultlplicat'on, rapport 
1/100. Cadran et manivelle de commande ch.,om"s, 
frein d'.arrêt ~rmettant un reglag-e ünpeccab:e. 
Diamètre du ca<lran 95 mm Dimensions totales 
de l'apparEil 175x175x50 mm, Cet appareil com­
porte 4 interrupteurs. unipolanes. 1 inteHupteur 
bipolaire, 3 pote,.tiomètres de précision, 1 pla­
Quette bakélite à 16 cosses, dimel,.ions 90x60 1 
mandrin ,téatlte fileté. Diamètre 23 n>m, 10'_ 
gueur 40 mm., un milliampère gridué de 0 à 6, 
modèl~ à encastrer, cadre mobile, 3 boutons de 
command-e, le tout monté sur coffret métal!ique 
peint en gri •• Prix de l'ensemble •••• 1.450 

EXClPTIONNEL 1 )usqu" épu;,ement du stock: 
INTlRRUPTEURS UNIPOLAIRES, modèle miniature en 
bakélite pou,r apDareils de mesures provenant des SUR_ 
PLUS AMERiCAINS................ ........ 50 
Pdr 10 pJèCE;S •• _ .•••••••• •••••••••••••••• 45 
Par 25 pièces et p!us o..................... 40 

CONSTRUISEZ VOUS·MEMES UN CHARCEUR-REDRES­
SEUR OXYMETAL WESTINGHOUSE 6 volts .5 am­
pères. Transfo spéCial. pour charg-e1.!r, enrou·lem~ts en 
fil de cuivr,c, trè-s fJcj:~ à m-ontct~ ·Encombreme~·t 
réduit. 
Prix du rc·dres. ct du tra<I.loav~c schéma. 2.150 
Le red'~ss€ur seul ...................... 950 
Le transfo seul ...................... 1300 

ENSEMBLE TOURNE.DISQUES, mécanisme de pré­
cisiMl, cxtrèmc:llcnt" SILENCIEUX, fonctionne sur 
110, 220 volts, 25 ET 50 P:RIODES,modèle syn­
chrone. Absolument jndérég~Jbj-c, très robust-e, 
toutes pièces INTERCHANGEABLES. Ce moteur 
peut tourner sans arrêt sans craindre LE MOINDRE 
r:CHAUFFLMtNT. P:ateau de 250 mm recouvert 
d'un tissu Arrêt autom<ltiquc d~ précisio·n, bras 
de pick.up. PIEZO· ELECTRIQUE la briqué En Hol­
lande. «CRISTAL RHONNETTE» extra-léger (ma­
tière moulée, utilise SAPHIR ET AIGUILL:S. Puis­
sanc-e et musicalité p·oussé·~s. {le cris.tal de ce 
pick-u,p e"t interchang"bld. 
livré avec notices L 'en!.emb~e ••••.• 
Prix du mchwr avec clrrêt automatique. 
Prix du bras de pick_up ••.•••••..•• 

4980 
3.700 
1.400 

MICROPHONE STANDARD à gre."ail~e très sefi.lble, 
bell"7 r<:proc!uctio'fl, mo~tJge facile sur poste et amp~is 
boîtier en laiton chrotl\é, diamètre 60 mm. 375 
Translo ·pol>r Ce micro .................. 150 

MICROPHONE à grenaille très sensibl,e, patte de fixa. 
tian Boîtier cuivre chrom5, utilisation rapide. Livré 
aveC schima d'emploi. Diamètre du micro 80 mm 
Prix .................................... 425 
Transfo spécial pour ce micro •••••••••••• 150 

BO ITE DE DERIVATION à usages divers, tabr'­
catio":1 impcc.cabl.':!. Marque L.M.T. 24 cosses. Re .. 
:als double. 2 fU5lb;cs <le sécurité. 4 e'ntrées et 
4 sorties. Capot de protection. Fermeture au.ta .. 
l11atr~ue p-crmettant un démontage rapid-e. Di-
m~nslo'ns : 135"125:,35 .............. 250 

CIRQUEa.RADIO 
2<1, Boulevard des Filles-du-Calvaire, PARIS (Xie). 

l'plrph IHIQlJt'lIe 61-0R 
. Mèlro: Filles·du-Calvaire rt Oh<-rkampf. 

fOURNISSEUR DES P.T.T - METRO - S N,C F. RADIODIFFUSION ETC, 
A 15 minutes des gares d'Austerlitz, l,yon, 

Saint-Lazare, du Nord et de l'Est. Mai~on fondée en 1920. Une des plus vieilles maisons de France. 



M DELATOUR, directeur de la Té· 
lévision éducative, a rendu 

• compte à nos lecteurS, dans un 
récent numéro, des démonstrations of' 
ficlelles de télévision à haute définition, 
organisées par la télévision française, 
à Bruxelles, du 29 juin au 20 juillet 
'11947. Des démonstrations semblables 
ont été faites par les ml2mes services, 
au 28- comptoir Suisse de Lausanne, du 
1/3 au 28 septembre; leur succès, com· 
,me celui des précédentes, fut éclatant. 

GrtIœ 4 l'amabilité de M. Roger 
'R. Cahen, l'éminent technicie'l, de la 
Radio-Industrie, bien connu des Zee· 
~6Ur.s du H.'P., nous avons pu recueil· 
lir quelques articles de journaux bel· 
ges et suisses relatant cette " prome­
nade 1) de la télévision française. Tous 
les journaux s'accordent sur la grande 
réu.ssite des expériences réalisées par 
l'équipement mobile autonome de la 
Société Radio-Industrie. L'appareillage 
a fonctionné dans les meilleures condi· 
tiorts, en démontrant, à d,es milliers de 
:viSiteurs, les résultats exceptionnels at· 
teints par la technique française. 

Il nous parait superflu de reproduire 
les éloges que Z'on peut relever sur ces 
divers journaux, ne disposant que d'une 
place limité,~ dans ces colonnes. Nous 
nous contenterons d'informer nos lec~ 
teurs de certains renSeignements parti· 

, culière ment intéressants, extraits d,e la 
Neue Zureher Zeitung du 17 septembre 
1947 et de la Libre Belgique du 8 juil· 
let ~947. J1;l. Ory, directeur de la Télé· 
vision française, et le créateur de l'ap· 
pareillage présenté, J'I,1. Henry de Fran· 
ce, ont donné, aux cnllaborateurs de ces 
10urnaux, des détails techniques pré· 
cieux, qui nous permettent de tenir nos 
lecteurs au courant des derniers perfec­
'tionnements réalisés adns le domaine de 
la télévision. -..... 
O· N sait que la Té1évision française a. 

fixé à 441 ou 450 lignes La définition 
des images, pour ses émissions ac. 

tuelles. 
La faible dliférence dans le nombre de 

lignes ne joue aucun rôle dans la récep. 
tion, parce que les appareils de réception 
sont en état de suivre les impu~sions syn. 
chronisées de l'émetteur. Cette norme 
française de définitio:l des images est un 
peu plUS élevée que l'ang<laise (405 lignes) 
et un peu plus faible que l'américaine (525 
lignes). 

L'installation construite par Radio_tn. 
dustrie est caractérisée par la norme d·' 
défmition des ima.ges qui s'élèVe à 819 
ligne1!, c'est.à-dire à plus du double de 
ce111e utilisée par le standard des émis. 
sions'de télévision de la B.B.C .• e:1 Gran. 
de.Bretagne. 

La richesse de détails de la reproduc_ 
tion des images peut ainsi être mise en 
relief et correspond, à peu prÈ>S, à une 
bonne projection Cinématographique par 
film de 16 mm. 

Ce progrès a été atteint grâce à l'utili. 
sation d'une caméra réalisée par Henri 
de France, dont la partie prbcipale est 
un super.iconoscope de construction toute 
spéciale. 

LE SUPER.ICONOSCOPE 

La technique française au premier plan 
:;::: ;::;:::: ::: :: 

tite photo-eathode transparente, qui se 
trouve placée directement sur la face L'l. 
terne de la paroi de l'am,pou:e usinée, 
de façon à être parf'aLtement p';ane. De 'Ce 
fait, des photo.électrons sont libérés; ils 
sont projetés par un moyen photo-éùec. 
t!'Onique sur une mosaïque, où ils provo. 
quent l'émission d'électrons secondaire", 
lesquels sont aspirés. Les bfimes cellu. 
les de la mosaïque sont Séparées d'une 
plaque méta'llique par une mince p:aque 
de mica, formant ainsi autant de conden. 
sa,teurs. Grâce à cette disposition, lSl se 

::::::: :::22:::: ::::=:= 

de la caméra et, de plus, permettait UIIle 
fabrication à bon marché. 

La plaque mosaïque e:;t, de son côté, 
adaptée a sa mission partjcu:ière, qui est 
d'émettre le plus po.'3sib:e <l'é:'éctrons se. 
condaires et, ainsi, d'élever la së:J.sibilité 
du système, Au si la choisit.on grande en 
proportion ct projette.t.on sur cl':e, par. 
tant de la photo-cathode, une image é~ec. 
tronique plUSIeurs fois ag,grandie, pou. 
vant être balayée par un rayon catho. 
dique, dont il n'est pas nécessaire que 1Il 
sec,tion SOIt extrêmement réduite. 

Une des cameras utilisées aux prises de vues à haute définition. 

. L'ERISCOPE produit, sur la plaque..signal - du fait 
du dégagement des éllectrons secondair~ 
_ une « image entensiO:1S » correspon. De France a largement perfectionné 
da nt à l'image optique. dans ses détaiLs, son super.iconOBCOp"· 

Elle €\St explorée par un rayon catho. + construi.t par la société R.B.V., et qu'ii 
dique à raison de 50 demi.images par sc- nomme « Eriscope ». li avait pour but 
conde, dans le procédé à lignes entrela. spécial de rendre plus fine la décomPù. 
cées. Les impUlsions de courant produi. sition des images et d'accroitre la sen. 
tes sont, tout d'abord, amplifiées dans la sibilité à la lumière. Le résultat de ses ef. 
caméra el'le-même et. après d'autres am. forts 'l'st t,out à fait remarquable, comme 
plifica,tions, modu'lent j'émetteur. on a pu s en rendre compte à Lausan:1e. 

Le super.iconoscope pré.sente divers De France a réussi à ramener à 9 x 12 
avantages sur son' devancier l'iconOO('o. mm. ~es dimensions de l'image optique 
pe. dont la p:aque mosaïque est utill. prodUIte sur la cellule photo.électrique 
sée en même temps comme ceBule photo. transparente. La surface de cette image 
électrique et comme plaque signal de b'i. €\St donc e x a ct e men t de 10m2 
layage. Dans le super-icono cope, les deux La ceBule photo.électrique a une soosL 
fonctions sont sép!lrées. bilité qui permet d'obtenir une L-lteIliSité 

On peut alors choisir une oo1lule pho_ de 80 micro ampères par lumen. Le fals_ 
to-é:ectriaue très sensible à la lumière. ceau d'électrons photo.électriques prodUit 
sur laquf'lle se cO!I1Stitue - en p2tit for_ par l'image optiqUe est accéléré par quel. 
mat ~ l'image optique. Déjà, en 1939. on que 1,500 V. et projeté, six fois agrandi 
avait réus.si à abaisser le format à 20 '< dans chacU!I1e de ses dim€'Ilsions, sur la 

Le super. iconoscope fonctionne d'après 24 mm. On pouvait « Se tirer d'aff,üre» p:aque..:ignal, par système électrostat!qu~ 
le principe suivant: un ohjectif à lentil. avec un objectif de cinéma fortement et magnétique. L'image de tensions a. 
les projette l'image optique sur unf' pl'!- éclairé, ce qui Simplifiait la construction donc, de ce fait, 36 cm' de superfiCie. 
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,La pla.que....signal ne porte plus la cŒa.s. 
BiqUe mosalque sensible a la lumière. 
mais se compose d'u:ne plaq,ue de mica, 
qUI est recouverte d'u."'le couche semi_ 
conùuccrice de rédstance électrique trèS 
é:evse, Le semi-conducteur se compo.se de 
particules d'environ un demi.micromil­
limètre de diamètre. On compren aiSé­
ment que, de ce fait, aucune limite pra. 
tique ne vien.t plus s'opposer à la fine.sse 
de la. décG<mposition ,de l'image. La cou­
che de la plaque.signal émet, lors de l'im_ 
pact de,s photoélectrons, quatre à dix foid 
plus d'électrons secondaires; el:e est donc 
très se::J.sible. 

La caméra mœlle de l'Eriscope est pour. 
vue d'une tourelle portant six objectifs. 
Régulièrement, on utilise trois paires 
d'objeotifs identiques, ceux-ci étant dis­
posés paralilèlement deux à deux. un pour 
lia projection de l'image optique sur la cel.. 
Iule photo.électrique de l'Eriscope; le 
cmuxième sur la visée. Comme on utlillse 
un objectif de cinéma par fijm de 16 mm., 
la profondeur' de champ est très grande 
et s'étend de 2 m. jusqu'à l'infini. pour 
un objectif normal. En dehors de cela, 
n est prévu un téléobjectIf et un objectif 
à large champ, qui se subs,tituent rapide_ 
ment l'un à l'autre, par rotation de la 
tourel!le. 

Dans la caméra même, sont lIlstallés 
l'amp!li pour le balayage de l'image ~, 
l'ampli de sortie. Les impulsions de syn-, 
chronisation sont amenées à la caméra 
par u:J. câble reliant celle.ci au car d'é. 
mission. 

Le poids de la caméra est d'environ 15 
kHogrammes. On peut, ainsi, la monter 
sur un pied de cinéma; 0ep€ndant, au 
studio, elle es,t utilisée sur un support 
mobile monté sur roues de caoutchouc. 
Eile est construite pour une décomposi_ 
tion de l'image en 819 lignes; cependa:lt, 
011 peut la transformer rapidement pour 
la décomposition en 441 lignes, ce qui 
p~rmet son utilisation pour les émissions 
du service p'<irïsien de Télévision. D'au_ 
tre part, la décomposj·tlon TlPut s'élever 
au.dessus de l.000 lignes, mais il en ré. 
sU/lte, à cause de la largeur de ba:lde né_ 
cessaire, des difficultés dans la transmis­
sion, et c'est pourquoi on fait abstraction 
de cette fin&'lse dans la définition de l'i. 
mage. 

valeurs de luminosité dans la reproduc_ 
tion de l'image et néce&slte, pour l'élé­
vation de la brillance, un écla.irage p,:u.s 
intense. 

L'Eriscope construit par de France a 
montré, dans la pratique, que C'est grâ. 
ce à son faible bruit de fond que des 
transmlSSions d'~mages très claires, ri. 
ches de demi·tons, peuvent être effec. 
tuées. Même dans des conditions défavo. 
rables de lumière, 0IIl peut obtenir des 
prises CIe vues im:peccables jusqu'à un 
éclairement de 100 lux. 

amenées de courant nécessaires au fone. 
tiOTIlIlement des caméras. Pour la repro­
duction des 80:18, six micros, ,avec toutes 
leurs connexions d'alimentation, soni 
également prévus. , 

Dans le premier car, on trOUVe deux 
installations complètes permettant l'ex. 
ploitation de deux caméras pouvant êm-e 
utHisées ~imultanémenlt. L'émissio:l de l'i_ 
'mage' est pourSUivie d'une manière pero 
manente sur les écrans de deux tubes à 
rayons cathodiques. La luminosité des 
images est si grande qU'on peut très bien 

L'Eriscope est moins sensible à la lu­
mière que l'Image-Orthicon répandu aux 
EVats-Unis. ce qui. pn cxp!oLtation, n'a 
que peu d'importance. II pré8el:lte un 
moindre niveau de bruit de fond. mais 
- par faible clarté - ce fait constitue 
un avantage, pour les raisons suivante/! : 
le bruit de fond est cauœ par l'émi&~ion 
électronique de la ceUule photo.électrique 
peu éc'la.irée et ne se lai&<;e pas complè. 
tement éliminer. 

M. He::J.ri de France explique, au micro et df'vant la caméra, le fonctionne. 
men t CIe l' l!lriscope. 

Cette émission indé.slrable se manifeste 
par la reproductio:l de « noir» au lieu dp 
ton gris, « noir » qui limite l'écherle des 

LES INSTALI.ATIONS DE TELEVISIO:"I 
DE LA SOCIETE 

« RADIO-INDUSTRIE Il 

L'installation de téJévision présentée à 
Lausanne par la société « Radio-bdus_ 
trie » se compose d'un convoi de cleux 
grands camions reliés par des câbles de 
200 à 300 m. de longueur. Les câbles sont, 
en même temps, pourvus de toutes les 

les ob:.erver à la lumière du jour. Deux 
autres caméras peuvent être également 
insta~:lées sur la scène de Ja transmis.. 
sio!!; elles servent de réserve et sont 
maintenue.;; sous tension, pour pouvoir 
être prêtes à sprvir à chaque instant 

Un peu p:us loin, dans le même car, 
est instal:oé le dispositif de synchronisa. 
tion . pour ll'S caméras. qui est en liai. 
son par câble avec ces dernières. E.'"lfin, 
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TOUTES PIÈCES OÉT ACHÉES RAIJIO 

GRANDE SPECIALlTÉ ~;~~~~SJ~~~~ 
TIROIRS·P.-U., DISCOTHEQUES et MEUBLES 

NEC H E Re HEZ PLU S: Pour toutes les 
ébénisteries, nous avon~ les ensembles Grille5 
Cadrans. C V, Châssis. Boutons, etc ••• qui 

forment un ensemble Impeccable 
OEMA:\TDEZ 'lOTRE CATAIOG(lF c' 

POSTES TOUS MODELES POUR REVENDEUI\S 
PUBI. kAPY ••• ' -

C 0 V E R 2, r. Brongniart. Paris (2') 

• • • • • ang'le 135, r, Montmartre 

TUBE CATHODIQUE B 185 à haute brillance 

BLOC de DEFLEXION blindé 

ENSEMBLE de PIECES DETACHEES 

pour la REALISATION du 

« TELEKIT COVER 48» 
(Joindre 12 Fr. eu timbres pour toute demande de renseiguemeutsi 
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un aJlJlPUficateur de sons relié aux·mi­
crophones a été prévu. .. 

Dans l'ensemlbl~, avec les divers am. 
plis et les mstallatiorus habitueHes du 
car, 504 lampes sont œl service. IRs re. 
lais particuliers et des di..'ipositifs de me. 
sures permettent, en cas de panne, de 
troUNer rapidemeJlt le défaut. Pour les 
.appareils h'8 plu.<; impor·ta!1ts, on a,d'au.. 
tre part, prévu des installations de se. 
COU!l'8. Le deuxième car contient deux 
émetteurs de 50 et 100 watts de puissance 
environ, qui oont utilisés pour la diffu. 
sion des imagt~ t't, des S011S. Cette ins. 
taillatton permet aussi bien la poursuite 
des recherches sur le balayage par 819 
lignes que les émissions extérieures régu. 
Mères die la Télévi.<;ion Fra::1çaiSe à Paris, 
SUit' 441 lignes. Dans le premier eas, une 
largeur de bande d'eIlivjron 10 Mc/s est 
nécessaire pour l'émission; dans le 
deuxième cas, par contre, 3,5 Mc/s oSout 
suffisants. De ce fait, les émissions d'i. 
mages à haute définition se foi'1t sur Ulle 
fréquence d'environ 200 MMe;, tandiIJ que 
les émlsslOlIls normales !441 'llgnes) se 
font sur 67 Mcf,~. 

L'émission sonore est. en général, en. 
voyée par le rp.sf'au tr,j,Sphonique, à. l'é •. 
metteur de la tour Eiffel. 51 aucun rac~ 
cordement n'est possible, ou utHise un 
émetteur à modulation de frtlquellce, qui 
permet de passer U11e bande de 30 à 1.500 
Cff!., ou encore un émetumT à olJd(,,~ ul. 
tra-courtes, à modulation d'amplitude. 

Pour le rayQllmfllnent de l'Image et, 
éventuellenwnt, de l'érni.~si(}n sonore sur 
la station.rerrais de la tour EiffeJ, on se 
.sert d'antennes directives, construites 
suivant les règles habituelles. 

En dooors de tout cela, on trouve en. 
core, dans le deuxième car, un pupitre de 
co"'mmJa::1de pour le service de deux camé. 
ras, avec deux· tub<\s à rayons ca.thDdiq ues 
pour le contrôle do l'ima,.e; plus loin, 
un autre pupitre de commande pour le 
service dcs six miCrophones, un projec. 
teur de cinéma. av<,c lequel on poPut, pen. 
dant les pauses, en,tre « los imag(\~ vi. 
vant".:; », faiI'C pa.'~,'r des bandes dé films 
et. enfin, U:l appareil d'enr~istrement 
du son à deux platt'aux. . 

Le courant est pris Bur le réseau lu. 
mière. Pour l'avo.nir, un troisiè-me car est 
éventucll<,m<"l1.t prévu, qui comportera un 
groupe é1cctrogi'n" pour la production du 
courant, mai.'; il np S0ra utili,'lé que dans 
le cas où le raccordement. au courant for. 
ce ne serait pas pos"sib:e. . 

M. Ory ,,:'{pose maintenant les problè. 
me,; des é<,hangcs de programnœs, de 'a 
t"lévision en relief ct de la télévision en 
couleurs. 

U;S ECHANGES 
DE l'ROGRAlU1\IES 

A maintes repriscs, étudiant le problè. 
me ·si complexe dp la téŒévision, nous 
avons abordé la question des program. 
mes, si difficile à établir, et si cotlteux 
à réaliser. 

Le coût est d'autant plus P!lcvé que la 
portée des émetteurs n'excède pas 80 
kilomètres. 

Nous avons, e::1 décf'mbre 1946, re'laté 
les expériences de Biankenbergh~, où 
nous avons constaté la possibiHté de re~ 
cevoir les émissions de télévision à plu!! 
de 100 kllomètrc;~, mais ces résult:lts èX. 
ceptionnels ne pourraient satisfaire l'au. 
diteur qui a ac,quis un app.areil très .coQ. 
teux. Celui-ci est en droit d'exiger une 
réception parfaite, et l'on adimet que la 
limite actuel'Le oot, da:ls ces condition ... ' 
de 80 kilomètres. Signa'lon.~, à titre cl; 
curiosité, que des performa:nces p1lus l'x. 
traordinaire.s osnt été constatpcs. On !lait 
que la portée des ondes de télévision est 
faib:e, parce que ces éml.ssions doivent .<;e 
faire obligatoirement sur ondes très cour. 
tes (moins de dix mètres de longueur 
d'onde). On considère llé:1éralement que 
leur portée dépasSe fort. peu la portée 
optique, c'est.à.dire qUe les antenne,.<; dol. 
vent à peu près « se voir », d'où néces. 
sité de les disposer le plus haUJt possible, 
fi; eause d .. la courbure de la terrf'. 

Et cependant, de80ndes de 5 mètres. 
émises par !La. station française. eltpérl. 
mentale 8 AB, ont ,été reeues en Amé. 
rique !... . 

rI est, d'ailleurs, poSSible que, lorsque 
les conditions de propagatio:1 des ondes 
seront mieux connues, la portée des émet. 
teurs à ondes ultra.courtes aUirmentera 
sell.<;iblement. ' 

En att~ndant, pour rendre lps program­
mes moins coQteux, on env liSage de.'l chai. 
nes.Telais permettant, par ex~mpl€, de 

. passer à Lo:ldres le programme de Pa. 
ris, et vice.versa. Une statlOn.relais de ce 
genre est maintenant en construction à 
Lille. et une aUltre à. Lyon. 

Les émi<'l8ions se feront sur une Ion. 
gueur d'onde de 25 centimètres. n est 
probable que, par ce moyen, U:l roI ais en. 
tre Paris et Londres pourra s'effectuer 
avec sculement deux stations Intermé. 
dialres. 

Cette demU're nouvelile permet de me. 
surer l'ampleur du probl!'>ilIle des pro.· 
gralIllml'.'lS: ra~lons q~e l'heure de télé. 
vision coûte 125.000 traues (estimation de 
1946}. 

LA TELEVISION EN RELIEF 
Que dire de La tété'vision en relie!, si 

non qUfl l'effet ~st sUl'prena:lt ! C't'st du 
relief parfait. f't rkn ne permet d€ croi. 
re que ce n'cst qu'une 1mpf<'l~sion, car 
l'œl! le voit \'éritablement sanoS aucune 
restriction. . 

• J..e principe en est fort simp:e, mats 
11 a fallu des aUllé,'s pour réalisi"'r 1.'" 
plans de la camt\ra d;) prise' de vues. L,p 
stétéoscope a inspiré les 1::1 vcn te urs . 

Deux Eriscopcs dlspo:~és l'llll à côté de 
l'autre, comme d{)s yeux, pre<!1.IH'nt cha. 
cun 25 images à la sc.conde, comme 11 
se doit. Mais ces tmages oont, côté ré. 
ceptlon, projeté{'~ l'une au-dessus de l'au. 
tre sur l'éera:1. Le spectateur obsf'rve cc. 
lul.ci au moyen d'une paire de jwmcll('s 

. dont l'une d('s branches est dirigée sur 
l'image sup~rleur(', l'autre sur l'tmage in. 
férl('ure. Ces jum~~lllc8 ont, d~ plus, 11:1 
pouvoir gros.'i&'H!~t,afin de comp<'nspr 
la diminution d~~ dimellsion.s de l'ima. 
gE', puisque les deux vues se partagent 
l'écran. 

Evidelmlllf'nt, il est indlSJl€llsahle de re. 
garder au trav€rs de la ju:mdŒe; sinon, 
OIII voit deux imagf'S s'U~rpo.sé('s sa~s 
aucune impre.:sio:l de relief. tout comm~ 
au cinéma. 

LA R\DlO'fELEVISION 
ES COULEUHS 

Si la W:évision en cou:eurs n'exige pas 
de tenir une paire de jumelles, elle obli. 
ge le s~.ctatcur à se tenir devant un 
grand disque en mouV(~ment, ce qui est 
beaucoup plus dp.liagréable. 

Nous devons donc, actuellement, accep. 
ter la tél'évision en eouleurs da!1s l'état 
où elle c.<;t, mais il est évident qu'elle 
se perfectionnera bien vite. 

Pour en comprendre Je fonctionneme1t1t, 
il est nécf'Ssaire de se l't'mémorer la tech. 
nique de la Cinématographie en couleurs. 

Le principe est le suivant : 0:1 prend 
trois photos exactement semblables d'une 
scène, mats en interposant, entre le su. 
jet et l'appareil, un écran bleu, llll l'ou. 
ge et, f'nlin, un vert. Cela revient dOllC 
à prendre ll's photos des parti('s bleuŒ, 
vert{'s et rouges de la scè::1e photogra. 
phiée. . 

On projette alors l('s trois oliché.s "ur 
un écran, de teUe far:on qU'j]8 se recou. 
vrent parfaitemcn.t, mais on éclaire ch, •• 
cune des photos au moyen d'une lumiè. 
re de même naturt'! que l'écran qui a été 
Interposé lors de la priSp de vues : la 
photo faite av<'c ooran rouge sera éc'l:.j,j. 
réf' cn rougf', etc ... 
. Pour des rai on.<; évidrntfs. ks pro.1ec. 

tIan,,<; de.~ trois clichps. projectiO:1S simul. 
tanées sur écran, où ('!les s .. recouvr<,nt 
avec des 8elairages appron"riés, fera ap. 
pa raitre 10., couTeurs inLtiales. 

En télévision. le même principe est np. 
pliqué à. la prise dé vues. mals le.<; pho. 
tos'sont successives, et un disque colo. 

ré en rouge. vert ou bleu, s'intercale en. 
tre le sujet et chaque photo. 

Les images sont alors, CQ.lIlJme toujours, 
transformées en courants électriques et 
envoyées au poste récepteur, par l'bter. 
m€diaire des centaines de lamp.es de ra· 
dio de tous le.3 modèles qui constituent 
l'émetteur de radioW:'é'Vision, avec ses 
multiples appareils de contrôle ct appa. 
reil1ages auxi.liairps, 

A la réception, l'écran r<:'produit succes. 
lIivement les images photographiée" avec 
écrans rouges, verts et bleus; ct, afin de 
reconstituer les couleurs, on fait simpl'l. 
ment tour:ler, ent.re l'écran et le spccta. 
teu~. un disque transparent portant trois 
sectetla's, dont le:, couleurs doivmlt obU. 
gatoireme:nt tourncr en synchronisme 
avec le disque coloré du poste émi'tteur. 
Cette comp:ication mécanique a, évidem. 
ment, été adoptée Comme un pi.s.aller. 

LES ECRANS MAGNASCOI'IQUES 
De nombreux èS!lais (lOt tec:1tatives en 

vue d'augmentcr les dimensions des 
Acran<; O.llt été faits, notamment dans le 
but de permettre, à une salle entière, de 
suivre un programme. 

St~U'l, Ir prof<,.sS<'1!r Firht'r est arrivé à 
un ri'lsu1tat positif, ma ls au prix d'une 
cnm,plication inouïe de l'aPP".l.reraa~e em. 
ployé. Sa déeouvnte COllSl:itw', d'ameurs, 
U::1 df's f'xempks les peU.'; typiques des ré. 
stt1ltats d'une ttnacit!\ extraordinaire sou. 
tenue pa:r un esprit très inventif: 

Une forte IR mpe é'Clairc une couche 
d'huile très milice. ct deux réseaux pero 
pendiculaires e<mpêchent ks rayons lu. 
mineux de ce proj<'ctcur d'arriver à un 
écran de 4 mèltres de côté. Le tube à 
rayo':!,'l cathodiques, sur l'écran duquel 
apparail1scnt norma:emcllt les ima!ies, 
fonctionne sallS écran, et les rayons lu. 
mineux viennent hem'kr la couche 
d'huile qui, de ce fait. subit une légère 
comprf,ssion. Il en résulte que les rayO-:1S 
luminoeux émis par le projecteur sont dé. 
viés et PI~uvent arriver à l'écran. 

L','s rayons cathodiqups d~ puissance 
Infime qui, pr{cMC1l1111"IJt, j]ijuminaient 
simplemC'llt un écran. libèl'pnt dO::1c, par 
Ce procédé. d-es quantités de lumières pro. 
portionnelr.<,s à la pUis'sance du rayon œ. 
thodique, et ces quantité:· de lumière sont 
suffisantes pour rcproduirf', sur l'écran, 
une scène télévisée nett€me:Jt plus brU. 
I-~ !l,te que les reproductions cinématogra. 
phiques. 
~ Pl'O!{'Sii('Ur Fj:;;her a donc réalisé un 

véritahle relai.~. une soupape lihéran't des 
én('rgi('s incomparabkrn01lt plus fortes 
que cp,l1e qui agit sm l€ relais. cette ex. 
traordinalre rrallsation n'e.~t évidemmE':lt 
par industria.1i ·é~, à cause de Ill. complexi. 
té des appareils. qui doivent fonctionner 
do ns le vide. Néanmoins, de, pprfcctio'n. 
nem('nlts ne manqucro::1t pas de simpli. 
fier ces difpositifs. 

CONCLUSIO~S 

Images romparab1<'s à cdlcs du ciné. 
ma ; cu.méras plus scnsib\.es et plus ma. 
niablps que ce:ne du cinéma; télévision 
en relie! et en couleurs .~ur grands écrans, 
avec lUle bri1'1'3-l1ce supérieure à celle du 
cinéma; possibilité d'(,:lVlsag'er, pour Un 
avenir rapprOChé, une diminution des dif. 
ficultès d'élaboration de programme,s. 

Quel beau bilan pour ceS sept dernières 
ann!lcs ! 

Et mallltena:1t que les &HVants peuvent 
aborder ces problèmœ en toute quiétude, 
il es,t certatl que l'avenir dl' la té'Mvision 
est prometteur. Très peu d'années nO\\1 
Séparent du moment où nous .pourrons 
suivre, chez nous, des émissions en cou. 
kur.l! et en relie!; les programmes de ce.! 
émi,osions spront variés et int·éres~antll, 
grâce à la collaboration i::lternationale 

u.'s ol1d,'~ hprt7,iünncs travpr.~f'lllt l'cs. 
pac€ sans co.nnaitre d-e frontières: seUile 
une organisation internationale pourr:>, 
tant pour la radio que pour la té~évisio'1, 
simplifier et amé:iorer au delà de toute 
expression, l'épineuse qu~stion des pro. 
grammes. 

Major WATTS. 
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DEVIS 

--
Tous nos lecteurs savent que 10-' = 1,5/x + 900, d'où : 

la technique des mesures est li: = 1,5 x 10' - 9.10' 
inttmemf;nt Eée à c21:e de la -= 15.000 - 900 = 14.100 Q 

rad.o. Qu'il s'agi2œ d·e constru'~. C'2St la va:'eur de la résLtan-
tion, de mi.s2 au pJ:nt ou de dé_ ce 1 sur !e schéma. 
pannag2, on a toujour .. ; b2soin bl SensibilHI' la \'. : Le cou­
d3 CO:hiG:cr dê3 t2!12.ions et d~ rant traversant l'appareil doit 
~surer des résistances. Il l'SC toujours être de 10.'A pour le 
nécessaire de s'écarter le moins maximum de déviaticn, qui "Of_ 
possib:e de.~ conditions d'utilisa. !espond ici à la tension df' 15 V. 
tion d·es tubes indiquées par l10s L'examen de la relation précé 
cc;r, ',".Ct·2UI3. SI l'on désire ob. de::lte montre que, pour qUi' 1 ne 
tenir un rendement satLsfaisant change pas, alors que V a été 
à'~n montage que:conque. multiplip par 10, il faut qu<, 

Nous présenterons donc au- (x + rl. c'est-à-dire la résl tan­
Jourd'hui ;a d23cription d'un ap. Ce tota:e du circuit, soit aUSSJ 
pareil de mesure, le Voltohm HP multip:iée par 10. Sa val(>ur ,~st 
!:O6, permettant, comme son nom donc de 150.000 Q Il faut t(>n;r 
l'ind:c:;ue, ;a mesure d2s tensions compte que toutes les résistanc{'s 
et d.ès résistances. Cet appareil corresponda::lt aux diverses <en. 
a l'avantag2 de ne consomm"r sibilités sont en série. La résis­
que 100 mkroampères, c'e.ot-à. tance J a donc pour valeur ; 
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Figure 1 

dire d'avoir une résistance d-è 
10.000 Q par volt, d'où la pOSSI 
bi;ité de mesurer des tensio::lJ 
avec un maximum de précisio:l. 
La gamme d·es te!lsions :;'étend 
de 1 5 V, à 1.500 V.; celle des ré_ 
sistances est très étendue, d., 
1 Q à 20 Q, grâce aux divt'rsf'­
sen<:ibilité.:; d'utilisation. 

La lectur(" du ca :.Iran est trè,' 
aiste, étant donné son 'iami'. 
tre de 90 mm. 

Nous pen,'ons qu'il est oppor 
tnn de rappe:er, pour les débu­
tants. les prL'1cipe.:; utilisés pour 
la mesure des tensions et de, 
résistances à l'aide d'un micro. 
ampÈ'remètre. 

UTILISATION EN VOLl\-IETRE 

Un voltmètre est, par défini­
tion, un mi1liampèremètre 011 
un mlCroampèremètre mO!lté pn 
série avec une résistance appro 
priée. La simple application de 
la loi d'Ohm nous permet d·~ 
calculer la valeur de la résistan_ 
ce série à employer. 

al Sen,;ibiliti' 1,5 V. : La résis. 
tr.nce interne du microampère. 
mètre est r = 900 Q. En appe­
lant x la résistance série à ajou­
ter, nous avons la relation; 
l = V lx + r, V = 1,5 V, et à 
cette tensio::l doit correspondre 
le maximum de déviation de l'a1-
guille ; le courant traversant 
l'appareil doit donc être de 100 
jA.A, c'est.à-dire 100-4 A. La rela­
tion s'écrit: 

:: : : ::::::: : : : : : 

150.000 - <14.100 + 900) = 135000 
ohms. 

c) Semibilité 150 V. : Le mêmt> 1 

raisonn~m?nt !l0u.s donne la va· , 
leur de K = l.500.000 - l135 000 
+ 15.GOOJ + 1,35 M~~ 1 

d) Sen:ibilHi> 750 \'. : Le ciro 
cuit doit être ici cinq fois p;us 
rés.stant qUE' [(> précéd2nt, c'e.st_ 
à-dire de 5 x 1,5 MQ = 7,5 M~J 
Il faut déduire de cette va:eüJ 
1.5 MQ représentant la JOmm,. 
des réSl,stanc".; série correspon 
dant aux sensibilités inférieurt's. 
et l'on trouve que L = 6 .MQ.· 1 

cl Sen,'ibihtt'- 1.500 V. ; M - 15 
- 7,5 = 7,5 MQ. 

On remarquera que la di.spo­
sition d(>s sensîbilités est tri>,; 
avantageuse; les diverses posi. 
tio:::ls du contacteur sont ten .. s 
que l'on part du point de repos 
en a:lant par sensibilités crois­
santes, ce' Qui avertit l'usagFr 
du danger de· détérioration du 
microampèremètre avant qu'j) 
ne soit trop tard. Les diverses 
sensibilités on tété judicieuS4'­
ment choisies, de façon Qu'av(>C 
les graduations de 0 à 150 d.· 
l'appareil, il n'y ait pa, de con_ 
versions compliqUées à faire. Lq 
lecture est soit dir!'ct!' (se:lsibi. 
lité 150 Vl, soit multiplié!' ou di. 
visée par un nombre simple : 
divisée par 100 pour la sensibi 
lité 1.5 V; par 10 pour la sen. 
sibilité 15 V; multipliée par 5 
pour la sensibilité 750 V; par 10 
pour la sensibilité 1.500 V. 

::::::: 

PRECISION DES lUES URES 

Nous supposerons é;iminées 
la caus~ d'erreur due à une fau­
te de lecture de l'opérateur f't 
nous examinerons "implemell, 
:'inf:uen:}e de la consommation 
propre de l'appareil sur les me· 
surea 

CO::lsidérons, par exemple, un 
pont diviseur de tension, non 
chargé, constitué par deux ré· 
sistances de 75 kQ en ;'érie, p;a. 
cees entre + t't - HT, la HT 
ptant d<> 150 V. Lt' courant tra· 
versant le ci r cui test alof; 

i - 150/150.000 = 1 mA 
Le pOint de jonction des deux 

résistances est à la tension , 
75.000 x 0,001 = 75 V. 

Bra:Jchons maintenant l'ap­
pareil entre le point de jonction 
et le - HT. La sen3ibilité util;. 
~ée est de 150 V, valeur pour la_ 
quel:e :a résistance du voltmèt r (" 

e:3t 1.5 MQ La résistanc-e équi. 
v:tlente à j'ensemb:e 1.5 MQ P.t 
75 kQ a pou~ va:eur : 

1,5 x 0.075 
------ - envO,0714MQ. 
1,5 + 0,075 

Le courant total débité t'st 
150 150 

1=-----=-_ 
71.400 + 75000 146.400 

1,024 mA. 
Le poocnt'''"l d'l poàJnt de jonc. 

tion par rapport à la maSSf' 
e'.'t : 
V = RI = 71.400 x 1.024 x 10.' 

= 73 vo:ts environ. 
On VOGt (JUI' j'erreur (>st fai 

b:e . i'l n'y a qu'une diff(S· 
re:n::" de 2 vOI~t.s avec :a tens:on 

Figure 2 

r€Ol':e du pooiJnt considéré avan t 
d'avo(\I' brano~hé l'appareiLl, 

Nous aurioIllS pu effectuer la 
mt'sure sur la sensibilité 750 V. 
La co,neommation de l'appareil 
auraIt été encore plus faJibk 
maÙlS la l€'cture a'l début de 
l'éche;'le aUl'aiJt été délicllite, et 
la préo'sion b;letI1 ilnférieuxe. 

Nous sommes donc en PO&Ses· 
sdOIll d'un voltmètre de préci­
si'on de résistance 10.000 Q par 
voH, puisqu'il coIllSomme 100 
micrroampÈ'res. La. préCiSion des 

des 

pièce s détac hées 
NECESSAIRES A LA 

CONSTRUCTION DU 

VOLTOHM 

I;UICROA1UPE· 
REl1ETRE spécial. dia· 
mètre 110 mm. à en_ 
castrer de 0 à 5 mi· 
croampères _ 2 gra ... 
duations • Une lecture 
de 5 à 150 volts _ Une 
leet ure de 0 à 20.000 
ohms ............. .. 

13 shunts l'talonnés à 
0.5 % ••.•.••••••••••• 

1 Contacteur 12 posi. 
tions ............... . 

1 lnyerseur P.O._G.O. 
1 Potentiomètre bobiné 
5.000 ohms ......... . 

4 Bornes isolées ••• -t _, 

1 Pile 4 volts .... _ •• 
1 Pile 20 volts ....... . 
4 mètres de fil améri_ 

3.100 

1.170 

9S 
70 

200 
4S 
28 

112 

cain ................ 32 
1 mètre de soudure .... ' 20 
4 Boutons flèches _ .. ' 35 

Soit au total,....... 4.907 

-~ ~ L'Ensemble com. 
plet, indivisible, en 
pièces détachPes.. 4.500 

E:xpéditions immédiates C. mandat 
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lectures sera. suffisante da-ns la 
p~upart des cas. 11 e.st évidem 
qu',[ n'oo serait plus de même' 
si. nous vOIUll.iJons, par exemple,. 
ID2>S'.Il'er lia tt'il1l'Jion de l'é<:.raa 
d'une lampe, alimenté par une 
rél3listance sénie éllevée. La con-
8Ommationde l'apparetl, mal. 
gré .sa fa,ible v-a,ll~ur, Viendrai t 
alors fausser complètement la 
mesure. Un mo~n de se l'"€ill,!1rq 
compte de la perturbatlion éven_ 
tuelle due à l'effet de shunt du 
voltmètre cOlllshste à essayf:r 
plUSIeurs selliSliibElités pour m~­
s'.!rer la même tension sans dé­
pasSt'.lT, bien entendu, la sensi­
bm:ité au-dessus de laquellle 1.­
couran't travt:ITSThnt le microam_ 
pèremètlre .serait trop intense. 
Lorsque as perturbat,io:n appor­
tée eSt grande, on trouve au­
tant de ch:i!ffres dliiff&ents pollT 
la ten~ion mesuifée qu'ia y a de 
sen.sibilli tés 

UTILISATION EN OHMMETRE 

Le prlll1clpe uti:ltsé e,st le s'l,i­
vant : le Il1IICl'oompèremètre est 
mtiIS en série avec UIl1e pUe, la 
résiStance mCOlIlTIue Rx et une 
réshstalllCe adtl.,ttuonneHe, qui a 
pour but de ],ïmiter l'Lnt'l':nsité 
à la dévlation maxlimum d€ 
l'adgUlime, pour Rx = O. La dé­
vti'aililoln de a'a:iguâl;rre est d'au­
ront plus fatilble q'.Je Rx est plus 
élevée, et le cadran peut être 
gradUé directement en ohms. 

Figure !J. 

L'ensemble cOll1stitué par le po: 
ten1.hmèVre de 5.000 Q et la 
résilStooce A ~ 1.500 Q dérive 
du l'IlIicroampèremètre une cer­
taline fractdoo du coura,nt, de 
fa,çon à aj'UJSter l'aigUi~I1e au 0 
qUIÎ cOTl't'epond au co:.trt-cill'cuit 
<kl Rx. Cet ajustage eSt nécffi­
s'a.li:re lorsque l'on change de 
St'iI1silOilUté et palT suite de l'usu­
re die 'la pil:e, dont la résistall1ce 
mterne augmente. 

:LI faut, de plus, prévo~r plu­
sicurs seil1lsliibiRliiés pour q'.le les 
mesures sodJeint précises, Les ré­
Silstall1ces de fal1b1le valeur doi­
vent être parcourues par UJll 
coUl!'a<nt assez inteThSe pour que 
l',intensité du courant tr3iVer_ 
san:t le CÎTCUlÎlt dilmill1"le d'une 

iUlIIUllllln'lllllIll1llrllll"III1III"'III"IIIIII"III1"I'~ 

Abonnez· vous 1 
300 francsl 

par an ~ 
. Rffflnu'" ..... III ... IIIII .. IIIII .. IIIIII ............... ,.;" 

façon vis~ble lorsq'UIe la résis­
tan'ce Rx est wsérée dalll,s le 
cWrcu:l:t. Le courant traversant 
l'appareiQ es't toUjouTlS de 100 
microampèll'es, et l'utLtl".lt;orl 
du shunt un.iversel B + 0 + D 
= 1.400 Cl permet d'obtenir les 
selllSibli'tés désdréeos. La n~s:istan­
ce du shunt est d'autant plus 
failble q:le la résriJ3tance à me.. 
SUR'er est modus é:levée. Les ré· 
si,stances série E, F, G, H o.nt 
été prévues pour que le couram 
traversan t l'alppwre1j[ 5O,jt, sur 
chaque sensrlbil:,ité, de 100 )tA. 
Dains le caŒc.uR de E et F, on 
tiJent compte de la ré.sistanc(' 
interne de la pile, de l'ordre de 
7 Q, La batterie de 20 V est utt­
lisée pour la mEsure des régi,$. 
tances élevées. 

En appelall1t l l'intensité du 
ooUl!'ant lorsque Rx est CO 'lft­
C1Tcuité et i l'tntensHé ~o'rsqllf' 
Rx est en sérlie. on a la rda­
tion : 

IR = ilR + i Rx 
R étant lia résistalnlce série ~o 

ta,je du cÎrcUlit lonque Rx est 
court-circuité, caw~ulée en te­
nant compte de l'effe,t des 
shUll1ts. On titre de la relation 
précéden te : 

1-4 (D--d 
Rx = R(-1 )- R -d ) 

D étant la dévJatioill max~mum 
de l'al:gUJiù:e, correspondant au 
CO'.lIt·cil!'cuit de Rx et ct la dé­
viatlion lue lorsque Rx e~t en 
séTte. 

On peu en déd-UiilTe la va~ellr 
de d • 

RD 
d =--­

Rx+R 
En considérant d comme 

fOll1ct,toll1 de la variable Rx (R 
et D étant cOll1stantsl, on vo.it 
que la varilatioill de d e:n fOillC­
tiOlll de Rx est un arc d'hyper­
baIe, ce qui exp:lique la raihson 
pour laquelle les dlilVdsions ins. 
crites sur le coomn s'Ont beau­
coup plUS resserrées pour les for_ 
tes résista~ces que pour les 
failble's, Odte hyperboŒe a, en 
effet, une Mymptote verticale 
pom Rx égal' à l'ill1d'Lna. 

Pour la précision de la lectu 
re, OIl1. choisira une Sf'"nl:libiliU 
telle que l'a'gu~lIle se place a': 
début de sa course, à un en 
droit où les gradootions sont 
assez espacées, 

REALISATION 

La co·nstr'.!ctlion de l'appareIl 
n'Olffre aucullle difficu>lté. Pour 
faai:ldter la tâche des amat.eUR's, 
nous OOI1ll101!l.S, avec le schéma 
de prill1ci'P€, un plan de câbla. 
ge et une vue extérieure de l'ap­
pa.re-id. Nous ne saurions trop 
oocoura,ger ies amate'..lrs à en­
treprendre la réwlisa tion du 
voltohm HP 806 qulÏi, mo~en­
IlMlt UIIl prix de revi€ll1t modi­
que et un petit t4"avail, Leur 
rendra de précieux services. 

lU. W, 

Valeurs des résistances 
A = 1.500 Q; B = 14 Q; 0 = 126 Q; D = 1.260 Q; E = 174,14 

Q; F = 1.829 Q; G = 19.550 Q ; 
H = 100 kQ; l = 14.100 Q: J 
= 135 kQ; K = 1.35 MQ; L = 6 
MQ; M = 7,5 MQ; pot 5.000 Q 
bobiné avec linter, 

M. W . 
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BREVETS ~ ... ~ . -- --- --- --- -- . A DIO 
............... .--.... ......­........ -.........-

912.312. - ALLEN B. DU MONT 
LABORATOIRES, Spectogra­
phe avec tube à rayon..:; ca_ 
thodiques, 12/7/45. 

912.323 .. - PECOUT, Dispositif 
an tiparasite particulièrement 
applicable' aux appareils de 
réc~'ption radiophoniques, té­
lévision, photo télégraphie, té­
léphonie, télégraphie sans fil, 
20/6/45. 

912.329. - BLOM, DiSpositiftl 
pour l'utilisation des champs 
électriq ues alterna tifs à haute 
fréquenCe pour le .séchage 
des corps, 26/6/45. 

912.345. - ALLEN B. DU MOJ'l.T 
LABORATOIRES, Procédé de 
reproduction de programmes 
de télévision, 13/7/45. 

912.396. - MOLLES. Transmet­
teur d'ordre à lampes, 21/2/45. 

912.404. - BAO. Récepteur d'on­
dt·s électromagnétiques ultra­
courtes, 2212/45. 

912.405. - I\UQUELIS. Boîtier 
pour condensateur électroly_ 
tique. 23/2/45. 

912.412. - S.F.R, Dispositi! ra· 
diogonométrique à lectures 
centralisées, 23/2/45. 

912.418. SADIR-CARPEN-
TIER. Perfectionnements aux 
circuits de balayage en télévi,.. 
sion, 23/2/45. 

912.429. - THOMSON-HOUS­
TON. Perfectionnements aux 
séparateur3 d'impulsions de 
durées différentes, 27/2/45. 

912.430. THOMSON-HOUS-
TON, Perfectionnement aux 
cirCuits transformant une va_ 
riation de fréquence en varia· 
tion de courant ou de tension, 
27/2/45. 

912.450. - THOMSON-HOUS­
TON. Perfectionnement aux 
procédés de modulation de 
fréquence, 28/2/45. 

912.482. - THOl\lSON-HOUs.. 
TON, Procédé et dispositif 
pour créer un déphasage élec­
trique variable, 7/7/47. 

912.493. - FREMION. Disposi­
tifs de redressements électri­
ques pour outenir une verti­
cale gyroscopique préciSe à 
bord des aéronefs et des na_ 
vires, 14/1/44. 

912.497. Z.EEFPLATENFA-
BRICK. Procédé et dispositif 
pour la préparation d'une 
électrode perforée pour tube 
à décharge électrique et élec­
trode destiné à ou placé daru 
un tube de ce genre, 7/2/44 

912.498. - THOMSON-HOUS­
TON, Perfectionnements aux 
amplificateurs HF, 10/2/44_ 

912.500,' - THOMSON-HOUS­
TON. Perfectionnements aux 
liaiSons radioélectriques mul. 
tiples, 18/2/44., 

53.668 • 877.658, - TELEFUN­
KEN. 3' addition du brevet du 
11/12/41: dispositif d'antenne" 
dirigées pour larges bandes de 
fréquences, 31/5/44. 

53.669 - 899.967, - OPTER RA­
DIO A. G., Première addition 
du brevet du 22/11/43: trim­
mer tubulaire comportant une 
World» _ Février 1947. 
plaque de condensateur fixe, 
et une plaque mobile, 31/5/44. 

911.929. - MAYNAT. DispositJ! 
autorégulateur de couplagp 

relatif aux circuits électro­
magnétiq ues, 317/45. 

911,974. - );,ATJ.~LnOl,D PA­
TENTSVEI~WEnTU;,\GS Di3-
po-,Hif pour régkr les écarts 
de fréquence ùans les postes 
émetteurs-récepteurs H. F, 
5/7/45. 

911.975. - PATELHOLD PA-
TENTSNEH WEUl'lJNGS, 

Lampe démontab:e, notam­
ment lampe d'ém'ssion à vi­
de très poussé, 5/7/45. 

912.027. - BIUTISH MECIIA­
NlCAL PRODUCTIONS. Per­
fectionnements aux disposi­
t~fs de fixation de la selle 
pour les Supports de tubes 
thermioniqueJ et autres élé­
ments électriques, 6/7/45 

912.041. - PATELHOLD PA­
TENTSNERWERTUNGS Dis­
positif pour influencer les os­
cillations HF à l'aid,. G<! 
lampes à décharge de gaz, ser­
vant de capacités contrÔla­
bles, 9/7/45. 

912.043. - NAVARRE, Nouvel_ 
les électrodes pour tubes à 
décharge, 917/45. 

LABORATOIR,E RADIO, par F. 
lIass. - Un vol. de 180 pages 
045x225J H1ustré da 2~O sché­
mas et croquis. Société d·'s 
Editions Radio. En vente à la 
Llbr:l.irie de la Radio. 101, rue 
Réaumur, Paris (2'l. Prix : 
300 fr. 
Ecrit par un technicien avert.!. 

t l'usage d'autres techniciens. ce 
volume contient toutes les IndI­
catIOns nécnssmres pour équiper 
d'une façon ratlonnelle un la­
boratoire de radio. 

Si les premiers chapitres étu­
dient J'ensemble du prOblème et 
examinent diVl:·rs dét.ails de J'a.­
gencement p.ratique, les suivants 
décrivent succ"ssivemant 13; réa­
lisa 'ion d\:t3 principaux appareils 
de mesure. C'est ainsi qUe'. après 
avoir passê en revue les divers~ 
sourees de tension continue, l'au­
teur étudie la conc:eption N la 
réalisa tion des di vers généra­
teurs H.F. Il s'apesantH sur 1 .. 8 
pr6cautlons qu'il convient de 
prendre afin d'assurer la: stab!l1-
té voulue et la précision de l'é: a­
lonnage. Lrs divers modèles étu­
diés vont de la simple hétérody­
ne modulée Jusqu'au I(énérateur 
étalonn~. 

Les OiSclHateurs B.F. sont éga­
lement représentés p:l.r de nom· 
breux modèles : générateurs ~ 
battemûnts, à résistances et ca­
pacités, générateurs de signaux 
rectangulaires, etc ... 

Un chapitre Important" est con­
sa.cré aux Instrumenta de m~su­
re. Il contient' notamment la 
dœcription des divers contrô' 
leurs universels. Lœ voltmètres 
élecVroniques font, IL leur tour, 
l'objet d'un exposé très complet, 
ILlustré de nombreux exemples 
de réalisat-lons pratiquClS. Enfin, 
le rOI des appareils de mesure. 
l 'œclIJographe cathodique, oc­
cupe la place qu'il mérite avec 
doifférents dispositifs auxili:J.ires 
comme les wobu~att:turSI commu­
tateurs électroniques, etc ... 

Un dernier chapitre décrit uti­
lement la réalisation de divers 
étalons d'impédances. 
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_~~ __ Q_~alité et Rapi_d_i_t_é __ '_'_' __ 
RESISTANCES 1/4: 6 fr. - 1/2: 8 fr. - 1 W: 9 fr. - 2 W: 12 fr. 

la oh·ms 
20 -
30 -
40 -
50 -
60 -
70 -80 _ 

90 -
100 -

MICA 
5 et 20 CM 

ISO ohms 
17S -
200 -
2S0 -
300 -
3S0 -
400 -
4S0 -
SOO -
5S0 -

PAPIER 
50 A 5.000 CM .... .. 
10.000 CM ........ .. 

600 ohms 1.7S0 ohms 7.000 ohms '50.000 ohms 400.000 ohms 
-6S0 - 2.000 - 8.000 - 100.000 - 500000-
700 _ 2.500 - 9 000 - ISO 000 - 700.000-
7S0 - 3000 - 10.000 - 175.000 - 1 - 2 - 3 mghm. 
800 - 3.500 - 12500 - 200.000 - 4 - 5 - la -
850 - 4 000 - lS 000 - 225000 - Résistances'1 collier 
900 - 4 SOO - 20.000 - 2S0.000 - 190 ohms ........ 32 f,. 

1.000 - 5.000 - 25 000 - 275.000 - 3S0 - ..••..•• 35 ~ 
1.2S0 - 5 SOO - 30.000 - 300 000 - Résistances pour lampes de 
1.500 - 6.000 - 40 000 - 350 000 - cadran 2S et 40 ohms. 15 fr. 

CONDENSATEU=R~S~-----~~~~ 
1 ALU 1 CARTON ALU spéc. 

6 fr. 25 MF 300 volts 150 fr. 2x 8 - SOO volts. 170 fr. 8 MF200v. 45 fr 50 MF 100 volts 100fr. 
8. 40 - 300 - 160.2.<10-500 - 18,5» 12-150. 45»' 70 - 200 - 250. 
9- 8 - 3S0 - 70. 2xI2-500 - 200» .16-200_ 50» 100 - sa - 90. 

ALU 

12.16-350 - 9S.2xI4-500- 230»;20-16S_ 70» lS0- 10- 90» 
17. 20 - 400 - 130. 2x16-Soo - 250»2S-165_ 80» 150 - 24 - 100. 

50 -
100 -
150 -
200 -
250 -
300 _ 
400 _ 

6 fr. 
7. 
8. 
8» 
8-
9. 
g. 
9. 

15.000 à 40 000 CM ... 
SO.OOO à 90.000 CM .• 
100.000 CM .......... 
200 à 500 000 CM. 25.25 - 400 - 140. 2x50-200 - 240»32-165_ 90» ISO - 50 - 12S. 

l'OLAR1 SATION 
10 MF 30 volts .... .. 27 • 128 -_ 5S0000 -_ ,'02 05 ~ TYPE P T.T. 40 -165 - 95» 200 - SA - 1 SO. 

• • 50-165. 110» 250 - 8 - 90 .. 
SOO - 12 » 

17 JO 

20» 

25 - 30 - ...... . 32. 16 - 500 - 150. 1 MF 1.500 volts 30» 8-500- 90()>> 250 - 60 _ 140. 
sa - 30 -
60-80-100 MF la' ·~d:·~. 32.12o-SOO - 17S»2-1.S00- 35» 300- 50-160. 

15. 3~_-_5o.0 _--:_~4~0~.--,-,4,-:--_.;.;.1..:..500::.:..._-___ 4=0~»:...:.. ___ --:-__________ _ 
1000 _ 
2000 -

FILS BOUTONS 
Fiche banane cuivre ..... 6 fr. POTENTIOMETRES 

BHndé 2 conducteurs .••• le m. 
SOU5 gaine 2 conduct. le m. 
Torsadé sous soie 2 cond: le m. 

18 fr. 
22,. 
13 » 

Poste miniature rond. ..•• 12 fr. Douille à fixer sur châssis. 9,. S.OOO av. Inter 90 fr. 
- - pointu.. 12» Douille à fixer isolé ••.• '0,. 10.000 - 90 ,. 
- standaN! rond 16» Casque complet. ...••••• 50·0» 2S.000 _ 9·0,. 
- - octogonal 16» Détecteur SOUIS verre .... 100» sa 000 _ 90 » Américain paraffin~ ...... le m. 

Américain sou. caoutc·houc. le. 10 m. 
Fil anten·ne sous soie ..•• le m. 
Antenne intér. campI. av. descente 
Antenne o;pécia1e extérieure se po..ant 

8» 
70» 

4» 
25» 

- - ce,c. blanc. 18» Ampoule II<! cadran .... 11,. 100.000 _ 90» 
Abaisseur de cour. 130/110 80» SolHluAt résine, 1. m... 8» 250 et 500.000 - 90" 
Abaisseur II<! cour. 220/100 85» Prise de courant double. 15,. 1 mghm. - 9'5 » 
Tran.fo-a<la·ptateur •......• 160» P,nce ,·roco .......•.••• 8» 50.000 S1!l i·nter 85,. 

sur la barre d'une fenêtre, pose facile. 580 » Transfo sorti HP •. . . • • . 18-0» lsoloa'teur àpparte,me'nt •• 9 » 500.000 - 85 » =..-==-=-=. "--';;-:;;;:=--~.=------.....;.:----.,,;:;.....;......:..._--=:..:.::.:-=----=:...::.. 
LA~-1PES 

SY3 '213 fr. 6AS .. ,. 413 fr. 617 ... . 
5Y3 CS.. 263» 6ES •• '.. 413» 42 .... .. 
6F6 .... 384» 2SZ6 .. _ 357» 43 .... .. 
6V6 .... 328» 25L6 •••• 384» 7S ..... . 
6H8 .... 384» 2SA6 .••• 470» 78 ..... . 
6Q7 , .... ~ 328» SZ3.... 528» 77 ..... . 
6K7 .... 328» SX4 .. _ 590» 76 .... .. 
6M7 .... 286» 6L7.... 656» GA7 .. .. 
~~~--~C=H~A~S;-S~I'S 

384fr. 
384» 
413 » 
442» 
442» 
442» 
356» 
413 » 

6HG ... . 
6CS .. .. 
6LG .. .. 
89 ..... . 
61S .... . 
6M6 ... . 
6N7 .. .. 
2SZ5 ." 

Petit modèle ts courants 5 lampes, long. 23 cm 5. lar,. 12, haut. 4,5. 140 fr. 
Modèle maye'n ait. 5 lampe. : long. 37 cm., lar,. 17,5, haut. 7,5 .... 250" 
Crand modèl'e 6 ou 7 lamp~s: long. 46 c:m., larl. 21, ba'Ut. 8.5 .... 30,':)>> 
Réclame châssis, 4 A 6 am~ •. Soldés. .................. ........ 10·0» 
Condensa,teur variable 2xO,46 .................................. 30,0» 

PICK-UP 
Pick-u'p complet. camplenant moteur, bras, arrêt automatique m"r-

chant sur 110 et 220 volis alternatif .................... 4900 fr. 

HAUT-PARLEUR 

384fr. 
442 » 
656» 
590» 
384» 
328" 
771» 
442 » 

AZI ." 
1882 .... 
AL4 "~_ 
CIM.I ••• 
C&L6 ... . 
CY2 .... . 
[446 ... . 
E447 .. .. 

213~. 
213 » 
442» 
528» 
413 » 
356 » 
528» 
528» 

CACHES 
Double incliné pour cadran: lari. 19 cm. Mut 15 cm .......... , 280 fr. 
DOL/bl·a droit pour cadran: largo 19 cm., 'haut is cm. : ...... '..... 25-0» 
DoII'b1e modèle miniatu'lIe1 .... , .......... :. . • . . • .............. 200» 
Double droit pour cadran: lars. 21 cm., haut. 17 cm. .... ............ 250,. 

AFFAIRES DE LA SAISON 
9 cm. Aimant permanen~ Vega: ST ••••..•••••••..•..••.••••••• 540 fr. HAUT-PARLEUR: 

12 cm. - - Vega ................................ 720()>> 
16 cm. Excitation Vega ...... ......... ........... ....... ...... 750,. 16 cm. excitation 2.000 ohms .......... .......... ........ 6·00 fr. 
21 cm. _ V~g3 ........................... , .... ........ 850" 21 cm. - - - .. .......... ....... .. ....... 700 1) 

ISTERIE Prise de courant cuivre et bakélite ..................... , 10 » EBEN Fil amérlealn Isolé. étamé oulvre, le mètre ~.'."" •• '''''' 5 » 
LOT, marchandise non suivie: 

Ebénisterle inclinée. wrnis ta'lII9on : haut. 28.5, largo 48, prof. 27. 1.440 DisjoBcteur " Siémens Il 6 ampère. ................... ~.... 650» 
Ebénisterie luxe à colonne, vernis ta,mpoa: hall( 29,5, lare. 61, prof. 29. - - 12 - ........ " .......... ~_ 700» 
Prix ....................................................... 2.40·0 f',;;;;;;;~~:;;==========================' 

LIVRES 
La Radio? Mais c'est très simple ........................... .. 
Manuel construction radio ~ ••••••••••••••••••••••••••••••••••• 
Deux hétérodyne. modull~ ................................. . 
les ant>ennes de réc.eption ••••••••••••••• tt ••••••••••••• o.···· 
Lamop':!'mètJ"'e-s .•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• • ••• 
Schémas d<! ",,,epteurs 1 â 8 la'm,pes ........................... . 
lexiqu .. officiel cres lam·pe. • ................................. .. 
100 p.nnes .........•. ,........................ • .......... . 
Dép~nn(!ge professionnel radio •••••••••••••••••••••••••••••••••• 
Schémathè<Ju<! d" toute la radio .............................. .. 

150 fr. 
60,. 
50" 
60» 
60» 
60» 
80» 
75» 
60» 

20,0» 

Construction des appareils de mesura .......................... . 
Schémas d'amplificateurs B.F. .. ............................... . 
Ré;istances. Çond.,n.ateurs. ~,""sfos .•.•••••••••••.••••••••••••• 
Manuel technIque de la radl'o .... 7 ........................... . 
Manuel pratique de mi$'! au point ................................ ' 
Voltmètres à lalll9es ......................................... " 
Radio tormulairte ................. ............. . • .... .. .. .. .. 
Emetteurs de petite plfissanee s~r o.e. . •••.••..•••..••••••••..••• 
Méthodes modernes de radio navigation ........... : ............ ' .. _~ 
Vacle-mec,.", des lampes de T.S.F. .. ........................... . 

Ces prix peuvent itre changés en cas de hausse ou de baisse. 

320fr. 
ISO» 
140 » 
100» 
150» 
45» 

150 ,. 
330» 
100 » 
39':> » 

T"qu'dili'ln immédiate cnntre remù<lursement nu mandat à la cnmmnnrl.e. Pnr! et emballage.en sus. 
PUBL. RAPY .••• 1 
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lllllir ~lIllt IIIIIIR 1IIIIIe i IIIIIID 1IIIIIt :IIIIIIR" 1IIIlID 1111111 f) 
NODE. - Nœud rd'ondes stationna:-

re.s). 
NOISE. - Bruit. 
NON-INDUCTIVE. - Non inductil. 
NON-LINEAR. - Nen linéaire. 
NORTH POLE. - Pôle ::lord (d'Ull aI-

mant). 
NOTE. - Note. - Beat Note: Note de 

battement. 
KUCLEAR. - Nucléaire 
NUMBER. - Nombre (atomique). 
NUT INSULATOR. - Noix <isolateur) 

o 
OBSTACLE DETECTOR. - Détecteur 

d'obstaole. 
UCTAL. - Culot à huit broches, 
OCTANE. - Octane. 
OCT ODE. - Tube à huit électrOdes. 
OERSTED. - Unité de réluctance ma-

gnétique. 
OERSTITE. - Acier spéCial pour ai­

mant permanent à fort champ coercitif 
~t forte rémanence. 

OHM. - Ohm. 
OHMIC. - Ohmique. 
OHMMETER. - Ohmmètre. 
O. M. (Oid Mann). - Amateur (Emet-

teur). 
ONDOGRAPH. - Ondographe. 
ONDOSCOPE. - Ondoscope. 
ONDULATOR. - Ondulateur. 
ONDULATION. - Ondulation. 
ONE W AVE SYSTEI\Œ. - Système mo-

l1oonde. 
OPPOSITE. - Opposé. 
OPPOSITION. - Oppositio::l (de pha-

se). 
OPTIC'S. - Optique. 
ORGON. - Orgut' (électronique). 
ORTHICONOSCOPE. - Iconoscope à 

faisceau axial d'électrons lents. 
OSCILLATING. - Oscillant. 
OSCILLATOR. - Oscillateur. 
OSCILLATION. - Osomation 
OSCILLOGRAM .. '-OSCil'logramme. 
OS<JILLOGRAPH. - Tube à rayons 
cathodiques. 
OSCILLOSCOPE. - OScilloscope. 
OSOPHONE. - Téléphone à ondevt-

brante pour contact par la boîte cra-
nienne. . 

OUTPUT. - Sortie. - Output power: 
Puissance de sortie. 

OVERCHARGE: - Surcharge. 
OVERCURRENT. - SurinteDSité. 
OVERLAP. - Amorçage. 
OVERLOAD. - Surcharge. 
OVERMODULATION. - Surmodu~ 

tio'::l. 
OVERVOLTAGE. - Surte.nsioo. 
OXIDE. - Oxyde. 
OZOKERITE. - Ozokédte. 

p 

PADDER. - Condensateur ajootable 
en série avec le condetnsateur vari.able. 

PANCAKE COlL. - Galette. 
PARABOLIO.- Parabolique. 
PARADIAPHONY. - Paradiapllon1e. 
PARE-FLASH. - Antiarc. , 
PARAMAGNETIC.. - Par8lmagnétique. 
PART. - Pièce détachée. 
PASSIVE. - Passif (ciŒ'cuit, quadripô-

les). 
PATTERN. - Figure caractéristique. 
PEAK. - Pointe, crête. maxlimum. 
PENETRATING. - Pé::létranc 
PENETRATION. - Pénétration. 

PENETRON. - Appareiil de rr.esure des 
épaisseurs au moyen de rayons gamma. 

PENTAGRID. - Pentagri'lle 'heptodel. 
PENTATRON. - Double triode à cinq 

électrodes. 
PENTODE. - Pentode. 
PERDITANCE. Conductance de 

pertes. 
PERFORATION. - Perforation. 
PERFORA TOR. - Perforateur. 
PERFORMANCE. - QuaJité caracté-

r;stique d'Il!n appareil. 
PERlOD. - PéTiode. 
PERIODICITY. - Périodicité, fréqueD­

ce. 
PERIODIC. - Périodique. 
PERMALLOY. - ACier à grande per, 

méabHité, 
PERllIATRON. - Diode à atmosphère 

gaze·use. 
PERIUEABILl'fY. - Perméabilité. 
PERl\ŒAMETER. - Pitrméamètre. 
PERMEANCE. - Perméance. 
PERMITTANCE. - peœ-mittance. 
PERMITTIVITY. - Permittivité, 
PERSISTANCE. - Perslst"ance. 
PERTURBOMETER.- Perttirbomè-

tre. 
PHANATRON. - Redresseur diode • 

vapeur de mercure. . 
PIIANTOI\I. - Fantôme (circuit, ima­

ge). 
PHASE. - Phase. oC.. Out of Phase : 

En opposition dt' ph&s<;!,. déphasé. 
PHASE MET ER. - Pha.seomètre. 
PHASITRON. - Tube électrqnique à' 

faisceau tOUT:lant. ' 
PHENOPLAST:' - Phénoplaste. 
PHONE. - Phone. Ecouteur téléphonl­

que. 
PHONIC. - Phonique. .....;. . Phonie 

Wheel : Roue phonique. 
PHOT. - Phot. 
PHOTOCATHODE. - Photocathode. 
PHOTOCONDL'CTOR. - Photoconduc-

teur. 
PHOTODETECTOR. - Photodétecteur. 
PHOTOELECTRIQUE. - Photoélec-

trique. 
PHOTOEMITTER. - Photoemeueur 
PHOTOPHONE. - Photophol1e. 
PHOTORECTIFIER. Photodéteo-

teur. 
PHOTORELAY . .,- Photorelai.s. 
PHOTORESISTIVE. - Photor&iStant. 
PHOTOSENSITIVE. - Photo.sensible. 
PHOTOTELEGRAM. Phototél'" 

gramme. . 
PHOTOVOLTAIC. - Photovoltaïque. 
PICK-UP. - Appareils. d1spositif,. de 

prise de son ou de vue. Lecteur électro­
acoustique. 

PICKING-UP. - Accrochage. 
PICKLE. - Décaper. 
PICKLING. - Décapage. 
PICOFARAD. - MHlionièmede micro-

farad. ' 
PICTURE. - Image. - Picture .Ratlo : 

Format de l'image. 
PIEZOELEC'IRICITY. - PiézoélectŒ'1-

cité. 
PIEZOGRAPH. :.- Piézographe.· 
PILOT. - Pilote (ligne. oscillateur>. 
PIN. - Broche (de cWot). 
PLASTIC. - Matière plastique, 
PLATE. - Plaque (anode). 

PLIODYNATRON. - Tétrode fonction­
nant e::l dynltron ave: grille de com­
mande. 

PLIOTRON. - Tube électron:qUe .. 
gril'les mu:tip:es. 

P.LOMATRON. - Redresseur à vapeur 
de mercure avec arc commandé par 
gril:e. 

PLUG. - Fiche, p:at. broche 
POINT. - Point (Morse. de fonction-

nem€nt. sensible .... ) 
POLAR. - Polaire. 
POLARIZA·nON. - Polarisation. 
POLARIZEU. - Po:arisé. 
POLARITY. - Polar.té, 
POLE. - Tige, pô:e. - Pole findin, 

Paper : Papier cherche-pôles. 
POLYCYCLIC. - Polycyclique. 
POL YODE. - Polyode. 
POL YPHASE. - Po:yphasé. 
POSITIVE. - Positif. 
POSITON. - E:ectron po:itif, 
POST. - Poste. - Bind'ng Post: Bor-

ne. 
POTENTIAL. - Potentiel. 
POTENTIOMETER. - Potentiomètre. 
POWDER. - Poudre. - Iron Powder : 

Poudre de fez:. - Molding Powder : 
Poudre à moulf'r. 

POWER. - Puiss!lince, réseau de dis-
tribution (secteur), 

PRACTICAL.- Pratique. 
PREA1UPLIFIER - Préamplif:cateur. 
PREAMPLIFYING. - Préamplification 
PRECIPITRo.N. - Appareil pour l~ 

précipitation des poussières. 
PREEMPIIASIS. - Expanseur 
PREFIX. - PréfiXe Id'unité, d'indica. 

tif...). 
PRESELECTOR. - Préselecteur. 
PRESSURE. - Pression. 
PRESSPAHN. - Carton isolant. 
PRIMARY. - Primaire. 
PRINTING. - Imprimeur. Tele-

printing : TéIéi.mprimeur. 
PRODUCT. - Produit. - Modulatiod 

product. - Produit de modu:ation. 
PROJECTION. - Projection. 
PROPAGATION. - Propagation. 
PROTECTED. - Protégé. 
PROTON. - Proton. 
PSEUDOFUEQUENCY. - Pseudo!r6-

quence. 
P!ŒUDOPERIQD. - P"eudopériode. 
PSEUDOPERIODICAL. - Pseudopério­

dlque. 
PSOPHOl\'IETRIC. - Psophométrique. 
PUBLIC. ADRESS. - Publidiffusion 

sonore . 
. PULSA,T.ION .. ~ Pulsation. 

PULSATORY. - Pul.satoire. 
PULSATRON. - Triode à gaz à dOU1 

ble cathode. 
PtTLSE. - Impwlsion. 
PUPINIZATION. - Pupinisation. 
PURE. - Pur (forme d·onde). 
PUSlIiBUT'fON. - Bouton poussoir. 
PUSH-PULL. - Montage symétrique, 
PYLON . .,- Pylône. 
PYROELECTRICITY. - Pyroélectrici-

té. ' 
PYRON. - Détecteur à pyrite, 
PYROTRON. - Dispo,:it;! électronique 

enregistreur de te~pérature. 

(A sUIvre.) 
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JOUnNAL DIS '8" 
'h--uu:éd~ db/ ~-~ 

LES ONDES 
(OURrES 

• 0. 
EMISSION 

RECEPrJON ." . 
================== 

Perlectionnéments à un générateur HF 
oscil1ateu~ GRIO·DIP 

D ISONS de suite qu'il s'agit 
c!e certaines améliorationJ 
'pouvant être apportées au 

gé!lél'ateur HF 5/3.000 mètre,,; 
c:u", nous avons décrit page 36 
du « Journa.l des 8 », n° 781_782 
(!lUméro 786 du Haut-Parleur). 
KaliS prions donc nos lecteurii 
d~ bien vouloir se reporter à 
cette description. 

nage fractionné: de la. gamme 5; 
mais notez que la gorge cen­
trale (gorge 2) comporte 180 
tourl!, comme précisé dans le 
texte (et non 115, comme l'm­
dique la figure, par erreur); . 

4) Les selfs de choc RFCl et 
RFC2 sont des cObinages d'ar­
rêt HF :J.ids d'abcüle de valeurs 
respectives 2,5 millihcnrys et 10 

Nous a110:1s apporter, à ce millihenrys (et non !J.H, COlIllIne 
très llltéressant générateur, indiqué dans le texte); 
q \.j e 1 que s perfectionnelIlt'n ta, 5) Enfin, l'extrémité laissée lt­
l-armi lesquels son fonctionne- bre de P2 (réglage de la puis­
nlf'nt éventuel en oscillateur sance BF) doit Hre reliée à la 
gl':d-dip. 1IlIl!.~se. Par contre, la représen-
. Avant tout autre chose, pré- talion de Pl est tout à fait cor­

Claons quelques petits détails et recte. 
rectifications qui ont été deman Ces petitt's mises au point 
dé.'\ de nombreuses fois: étant faites, voyons à améliorer 

1) Le tube au néon N de l'os- eIlCore notre appareil. 
cillateur à reIaxatio:::l est UJIJ. Ma!gré toutes les précautIOns 

Pllii.~' 
~~ 

. ....., 

CHi -

1,.007ixt ),' 
Figure 2 

pris<~s, à savoir blindage inté­
gral, par montage daris un cof­
fret aluminium complètement 
fermé et relié à la. terre. con­
densateurs by-pass. sur le .sec­
teur, on peut constate~, dans 
cprtains cas, le rayonnement 
anormal de fréquences harmo­
niques gênantes, ~t la difficulté 
d'obtenir une atténuation cor­
recte par P3. La cause de ces 
anomalies provie:J.t d'un trans­
port de HF par le secteur. Le 
remède radical à ces maux con­
siste à Intercaler, sur les fils du 
réseau, deux selfs d'arrêt hautt' 
fréquence CH, convenablement 
découplées par des condensa.. 
tEUrs au papier, comme le 

montre la. figure 1. De cette 
façon, la HF eSlt parfaitement 
bloquée et ne peut absolument 
pas s'écouler par le secteur. On 
peut réaliser CHI et CH2 en b0-
binant en vrac, sur un tube de 
40 mm. de ruamètri' et e.:ltre 
deux [;asques de carton, quel­
ques 400 tours de fil 6/10 de mm 
emaiUé (fig. 2). 

Une solution qui convient par­
faitement bien également, CO:J.­
si"te à prendre, pour CH1 et 
CH2, les bobinag:es de l'antenne 
secteur d'un vIeux récepteur 
PhLli,ps Super Inductance, type 
638 A, par exemp\e. Ce;, enrou­
lemi'nts en galettes .:lids d'abei:le 
fixés à l'intérieur et en haut 
dt: . l'ébénisterie sont, dans le 
cas qui nolliS intéresse, d'une 
parfaite efficacité. 

OSCILLATEUR 
GRID-DIP 

Tout d'abord, qu'est-ce qu'·.l:!l 
oscrlateur irid-dj.n ? C'est UiIl 

o.scillateur HF à fréquence va­
riable muni d'un indicateur ac 
cusant la variation de courant 
grr:le locsqu'un circ·.lit à moèSU­
rer (circuit absorbant) vibre sur 
la fréquence propre d'oscilla­
tion de l'appareil. Le schéma de 
princi,pe d'un tel oscillateur eS>t 
donné. par la figure 3. 

On voit qu'il s'agit d'un sim­
ple oscillate'.lr tout à fait clas­
sique, équipé d'-.m tube triode 
courant . (geIlil'e 6C5, 6J5, etc.). 
La variation du comant grille, 

tube régUlateur de l'armée, type 
48 voi!.s. Mais il n'y a rien d{ 
très critique à SOn sujet, pourvu 
que l'amorçage se fasse facile­
mt'nt; 

1~!lIltltlllllltll1ll1ltlllllltlllllflllllllllllll'IIIIIIU""11111111I1I1I111I1IIIIUIiIiIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII1II1I1I1II1 

ANTENNES ORIENTABLES 
pOU r 

E M 1 S_S ION 
2) L'ensemble LRC de liaison 

(antenne fictive) doit étre placé 
à J'intérieur d'un boîtier alumi­
nium relié à la masse; quant 
au bobinage L, on peut le réa­
lŒ,~r facilement en enroulant 
(,5 spires de fi.! cuivre 5/10 di' 
mm. deux couches soie, sur un 
llu,:Jdrin de 25 mm. de diamètre 
(longueur de j'enroulement 

ROTARY ET ROTARY-BEAM 

flO mm.). 

Tout Matériel- Emission-Réception OC 
RADIO-UNION, 7, RUE AÙCUSTE-COMTE 
MICHELEr 09-01 --.~ VANVES (SEINE) 

au moment du couplage d'un 
c1rcuit quelconque vibrant sur 
la. fréquence propre de l'appa­
Nil, est mise en évidence par 
'JII1 milliampèremètll'e (déviation' 
totale 1 mA) intercalé da:1s le 
retour grille. L'ensemble est en­
tièrement blindé, sauf La self 
L du circuit oscillant L. CV, qui 
est fixée extérieurement au 
coffret, afin de permettre le 
couplage aux circuits à mesu­
re,r et, également, l'interchan­
geabilité du bobinage, doi! façon 
à couvrir éventuellement pl'J. 
sieurs bandes de fréquences. 

On utilisera Un condensateur 
vlariable CV accouplé à un 
grand cadran vernier, et l'on 
tr,acera, si on le dési.re, des 
courbes d'étalonnage en fré­
quences (on en longueur~ d'on­
de) pour chaq·.le bobine L. L'é­
laboration de ces courbes esi 
chose facile avec un réCepteur 
dont on Mt certain de l'étalOlIl.o 

nage, et accusant l'OISCiollation 
de l'appareil (ou avec un onde. 
mètroi! à absorption). Mais, at­
tention ! Si l'on veut se reposer 
tranquillement sur les courbes 
k'acées, il faudra toujours réa­
liser deI! cO'.lplages exce'ssive_ 
ment lâchel! entre les circuit·s 
en étude et la bobine L. Or, 
nous verrons plus lom qUoi!, dans 
ce!!'taiirul cas, ce n'est pas tou.. 
jours facile ! 

LJlI,rJ 4nltnnl l :-----1 
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FigUre 4 
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3) Dans la figure 2 .le cette 
dccription, nous avons la re­
prosentation détaillée du bobi 

Sur la figure 3, noUl! avons 
pris le cas général de l'étude 
d'un circuit' antirésonnant Lx 
Cx; le couplage pe'.lt être fait 
soit en couplant direckment 
Lx à L. soit au moyen d'une li· 
gne basSe ~mpédance de Ion. 
gueur quelconque, terminée par 

=====================;;:~;;;:==;;==================::- deux boucles coupl~s aux cô. 
J.A. NONES - 10 tés fro!ds des selfs, si l'ensem.. 
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ble Lx Ox est diffi,cHement ac­
oe&lIible avec l'appareil. 

Aveè un tel circuit antiréson­
nant, si. no:liS cODllais.sons Cx, 
on déduit facHernent Lx (déter­
mination de la valeur des 9êlfs) 
Plàil' la rela.tion : 

253,28 x 10' 
Lx - ------------

P.Ox 
daIl3 laq~Ie on a : Cx en pi­
cofM'ads (pF); Lx en microhen­
rys (J.tH) et F' carré de la fré­
quence d'oscb'Jation de l'appa­
reil au moment de la chute du 
courant grille (F en kc/s). 

Si,. par COtl1oce, noua cODllais­
sons Lx, nous dédUirons la va­
lieur de Cx, (détermination de 
:la valeur des C'apaci,téa) par la 
relation. -

253,28 Il 101 
ex - ------------

P. Lx 
'(mêmes UIIlitéa If..le précédem­
IIlent). 

Dans le cas, plus général, où 
Lx et ex sont inC'ODllUS, on voit 
de suite la fréquence de réso_ 
nance Fx de l'ensemble par 
Simple lecture de la fréquence 
d'oocil:1ation de l'appar'èil au 
moment de la. « chute de gril­
le » (étalonnage d'un ondemè­
tre à ab.sorptioo, vérification 
des circuits accordés d'un récep­
œur, etc.). 

L'opération est Ind.m,tique 
lorsq:l'i!l s'agit de trouver la 
fréquence de résonance d'une 
antenne d'émission. 

Prenons d'abord le cas d'un 
aérien à feeder double (anten­
nes doublet ou Zeppelin, par 
exemple) - voiLr figUŒ'e 4. 

.On couple l'enroulement L' 
d.oè la base du feeder à. la bobi-

,ne L d'Ulne façon assez lâche; 
puis on tOUl'lIle lentement CV, 
jusq:l'au moment où l'on cons_ 
tate la chute maximum du cou­
rant grille; il Y a toujours in­
térêt à faire Ulll couplali:e lâche, 

le pour "I.e cireuit à mesurer con­
sidéré; puis, 'sans toucher ni 
au circuit en étude, ni à son 
couplage, recherchons l'oseilia­
tion du « grid-dip » avec le 
recepte:.lr. Il ne reste évidem­
ment qu'à. lire la fl'é<Juenœ de 
cette oscUlation, qUi est, natu­
rellement aussi, la fréquenCè de 
résonance du circutt à mesurer, 
sur le cadran du réCepteur. 

En faU, cOIIDme nous le di­
s~ons plus ha:.l!t, il n't'5t pas tou-

ré <D, mals à la prise cathod€ 
du bobinage. Et recherchons la 
résonance de l'antenne, tou­
j02S par la. mise en évidence 
du courant gri:13 minLmum. 
Que trouvon8-nous ? Pas grand' 
chose de valable ! En effet, sur 
une plage assez grande de la 
rotation de CV, de part et d'au­
tre de la resonance propre de 
l'aérien, notre os~tl1a.t.eUll'~rid­
dip décroche purement et sim-
plement ! ~ 
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Fig, 6. 

joua'S possible de réaliser un 
couplage lâche; c'est le cas 
de la recherche de la résonan­
ce d'une antenne à. feeder uni­
que (antenne Conrad-WLndom, 
par exemple). Voyons, en effet, 
dans ces conditions, ce que nous 
pouvons' faire : essayons de 
brancher directement le feeder 
de notre aér.ien sur la self L, 
non pas à l'extrémité grillle, le 
couplage serait vraiment exagé-

Que faire ? DLminuer le cou­
plage, en intercalant :ID con­
densateur de faible capacité 
(par ex'emple 50 pF) en série 
à la baSe du feeder ? Es,sayons 
toujours et recommençons la 
manœuvre de CV. Cela semble 
aller mieux ! On conSitate 'net­
tement la, « chute de grHle JO 

re<:herché~, et il semble qu'il 
ne res,tl! qu'à lire la fréquence 
d'O.:lCillation de notre appareil 
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sur le cadran du récepte:.lr éta­
lonné_ Non, surtou,t, pas ça ! 
L'~ndication serait totaloèmenc 
fausse : n'oubLons pas, en ef­
fet, qu'un~ capacité à la base 
d'une antenne se comporte com_ 
me un raccourcissement de cd­
le-ci; nous trouverions alors 
une ant~nne q-.1i paraîtrait trop 
courte (donc qui paraitrait vi­
brer sur une fréquence plus é:e­
vé~ que cene pour laque!:e elle 
aurait été calcu:"~e) : et. en réa. 
lité, il n'en serait rien. 

Il nous faut donc abandonner 
ce cO:.lp::age c,apacitif; essayons 
aloil's le coupiage magnétique, 
en bobinant une self de 5 O;J 6 
spires. A une e~trélmité de cette 
self, branchons le feeder, et 
cOlllllectons l'a u.tre extrémité à 
la ma8l!e de l'appareil. Faisons 
un couploage lâ.che et recom­
mençons notre mesure. Cette 
fois encore, nous trouvons notre 
chute de gril,e; maiS le résul­
tat est encore faux. ~n effet, 
n0;U; avons une self ~, la base, 
qUI se comporte pratlqu~ment 
comme un alongemênt d'e l'aé_ 
rien, si bien que netre antenne 
paraît trop longue. Notre me_ 
sure est de nouve,au f1auss~. 
mais cette fois, dans le 6êns 
oppoSé par rapport à l'essai 
précédent. 

La solution, aloa's ? Nous al­
lons la dévoiler : il suffH de 
faire un coup.lage très serré d:.l 
feeder sur La bobine L, oèn lui 
f,aisant faire simplement une 
légère boucle, formant à pein'a 
une s,pire (figure 5); l't!xtrémi­
té du feeder est reliée à la mas­
se de l'apparei.l, On comprend 
la nécessité d'un couplage s'èiI'ré 
du feeder avec L devant la fai­
blesse de l'enroulement d'anten­
ne. Mais ce simple embrYon de 
spire n'affectera pas notre aé­
rien et sera, malgré tout, s:.lffi­
sant pour constater la « chute 
de grille » - chute de grilla 
cependant assez faible, maiS 

t.,ril/e I@ 4. 
(~e I@' 1 ~ 

10 c IHclJ" 
Figure 7 

qui n'en est que plus pointue 
et précise. Dans ce cas, l'utili· 

Figure 5 sa tion d'UI!l récepteur étalonné 
afh'1 d'obtenir une plage mini- rauxi:liaire est indispensable, car, 
mu.m de réglage dans la rota- par effet capacitif, le couplage 
tion de CV. Il ne relSte plus qu'à serré SUll' L fa:.lSSe les courbes 
lire la fréquence de résonance, d'oscUlation propre de l'apPll-. 
d.e l'aérien S:lJl' les COUŒ'bes d'é, reil qui auraient pu être éta-
tàlonnage de notre osciHateur blies par avance. 
gri:d-dip. Ces quelques exemples-types 

À ce, sujet, répétons que, si montrent quelques-unes des 
l'on Voèut se fier aux courbeiS de multiples applications d'un os-
fl'équences pré-établies sur l'ap- cilateur grid-dip. A"JSsi allons-
pareil « non chargé » - c'est nous voir mainten!lint la réali-
à-üire non couplé avec un ciro sation d'un oscillateUŒ' grld-di:p 
cuit absorbant quelconque - 11 autonome; puis nous envisa. 
faut absol:Jment faire un cou- gerons ensuite les transforma-
plage très lâche entr~ l'oscilla- tions à apporter à notre gêné-
teur et le ciLrcuit à étudier. Si- rMeur 5 - 3.000 m., pour son 
non, la fréquence d'o.scillation fonctionnement en « grid-dip ». 
de notre appareil risque d'être Le montage de l'oscilla,teur 
modifié'è par effet capacltif. grid-dip que nous vous propo-
Mais, de toutes façQIls, on peut soul) est donné par la fig'J1'e 6. 
f8llre une lecture exacte, <!n On remarquera de suite que 
abandonnant tout simplement nndicateur de « chute de gril. 
les courbes d'étalo:mage, et en le» t'5t un tube cathodique d'ac-
procédant comme suit : rOM cord ordinaire à double sensi~ 
pOSsède toujo'irs un récepteur Ibilité, en l'œcurrence un 6AF7. 
de trafic soigneusement étalon- Dans ce cas, on mesure non pas 
né; de ce faIt, recherchons no- la chute d;.! courant grille,' 
tire minimum de courant gril- mais la dtmi,nution de la ten-
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sion négative de grille; le résul­
tat est le méme. Ceux qui dési­
reraient employer un milliam­
pèremètre pourraient, d'aiUeun:s, 
tout aUlSBi bien, l'intercaler au 
point a et S:lpprimer l'ensemble 
6AF7 et pont diviseur RI-R2. 
Ma's, p:;rsonnellement, nous 
préférons le système à t"lbe ca­
thodique, plus sensible, et 
exempt de la moindre in-er,tie. 
Comme expliqué préoédemment, 
l'ensemble est monté dans un 
coffret aluminium complète­
ment clo's, sauf, bien entendu, 
le bobinage L, réalisé sur man· 
drin à moches, et fixé extérieu· 
rement. (L est calibré suivant 
les bandes de fréqu,onces à cou­
vrir; prise cathode au tiers cô­
té masse). 

L'alimentation nécessite ·.me 
tension alternative de 6,3 volts 
(chauffage) et une tension con· 
tinue de 250 volts (tension ana. 
dique). La lettre m suivant la 
valeur de certaines capacités 
L.'1dique un diélectrique mica. 

Outre son utilisation en os· 
cillate'.ll' grid-dip, cet appareil 
peut être utilisé en ondemètre 
à absorption, en ouvrant !nt 1. 
L'indication de la résonance est 

.. .. 

.~. Mpf.m 

• r.! ~. ~ 
CV ~ 
"1' , __ _ 

1 

fODO-F:J: r,;,' 1 

1 
~ 

suivant la bande de fréqu<'n­
ces à couvrir; mais, le CV res­
tant le même, on- pe'lt faire des 
bobinages sensiblement identi­
ques à ceUx qui Bon,t utilisés 
pour le générateur. 

La connexion vers la grille du 
tube 6J7 sera modifiée comme 
le montre la figure 8. La résis­
tance de maintien de grille se­
ra reliée à la masse; en paraI· 
lèle sur celle-ci, nous connec­
Wons un pont diviseur RI R2 
(RI est une résistance de 4 mé­
gohms, a:l lieu d:e 5 mégohms 
dans le montage figU!re 6; O3.r, 
ici, la tension négative d'oscil. 
lation est un peu plus faib,e) 
Le point commun de RI et R2 
est relié à une douilie femeile 
fixée sur le coffret, à côté de la 
doui:Je marqUée A"VC (figure du 
HP 786) - attaque de la grü:e de 
l'indicateurr 6AF7. ~s deux 
douilles sont reliées par Un ca· 
valier court-cirrcuH, pour l'uti­
sation en oscillateur grid.dip. 

Dans l'utilisation en grid-<lip, 
l'onde émilSe par le générateur 
doit êt,re pun:e, c'est-à.dire non 
modulée (la lecture sur l'écran 
du SAF7 est plus commode). Les 
amateurs séd:lits par l'utilisa 

Rf 

R2 

Figure 

~û~ée également par le tube 
6AF7. D'autre part, si l'on in. 
tercale Un casque lrésistance 
2.000 ou 4.000 CJ) dans le retour 
grille, par l'intermédiaire du 
jaCk J, l'appareiJ. peut être uti­
liBé en « monitor ». Dans ces 
deux dernières rJ,ttliootions, le 
tube 005 travaille simplement 
en 'tliode. 

Passons enfin à l'adjonc,tion 
de l'osctllateur grid-dLp sur no. 
tre générateur 5 • 3.000 mètres 
m.p. numéro 786). 

Les transformations à faire 
ne sont pas très nombreuses. TI 
suffit de disposer d'un commu. 
tateur de gammes à 6 pOSitions 
{puisqUe nous avons déjà 5 g,am. 
mes au générateur). Les sixiè. 
mes positions des connexions 
cathode et grille iront respec· 
tivement à deux douilles fumel­
les de 4 mm. de diamètre, 
fixées sur le coUret. Une troi­
sième douille.femelle (de 3 mm. 
de diamètre, re'lle·là) sera fixée 
à côté des dc·ux préoédentes et 
constituera la douille maS& (fi­
gure 7). On adoptera, par exem­
ple, la répartition indiquée par 
la figure: de cette façon, on 
po:lrra confectionner des bobi­
nages L, pour le grid.dip, en en­
roulan.t du fil sur des· mandrins 

. en carton emmanchés dans des 

. vieux culots de J.ampes 45, 80 
·ou 5Z3, dont on aura section­
né une des petites broches. On 
obtient ainsi, et d'une façon 
éco:!1omique, d'excellents man· 
drins à broches. Evidemment. 
la bobine L· est dimensionnée 

tion. en ondemètre et monitor, 
comme sur la figure 6, pour­
ront, natureilllement, prévoir un 
jaCk au point J. pour interca:er 
'un casque convenab:ement dé· 
couplé par une capacité de 1.000 
pF, représentée en pointillés, 
cela, évidemm€illt, avec un in. 
terrupte:lr Bur la haute te:nBio,n 
co11Œlant l'a.liilllle!ntation plaque 
et écran du tube 6J7. 

Signalons, enfin, qu'il arrive 
de constater, dan!! les oscilla. 
teurs grid-dip, une vàriation 
lente de la tenslon négative 
d'oscillation (ou du courant 
grille) tout au long die la rota­
tion du CV (principalement 
dans les gammes ondes CO'lrtes), 
MaLs ce phénomène n'est pas 
à considé<rer comme un incon. 
vénient, la « chute d-e C'fiIlle », 
au moment de 1a résonance avec 
un circuit absorbant, étant tou­
jours brut,ale et accentuée. 

En résumé, nous· avons donc, 
dans notre coffret générateur 
ainsi transformé, quatre appa. 
reils aux :1tilisations multipl~s, 
et qui rendront d'innombrables 
sed'vices à l'amateu:r dan!! ses 
mon t,ages récepteurs, émetteurs, 
et a ut'res; à sa voir : 

10 Générati'ur HF die 5 à 3.000 
mètres, modulé ou non; 

2° Osci.Jlateur BF à signaux 
sinusoïdaux; 

30 Oscillateur BF à signa:1x 
en dents de scie; 

4° O",cillateur « grid·dip JI. 

Roger 
A. RAFFIN-ROANNE, 

ex F3AV. 

Caractéristiques 
de la 

propagation «Flve~ 
DE même que pour les ondes 

de fréquence plus basse, la 
propagation des ondes de 

5 mètres peut être co:isidérée 
suivant les différents modes ci­
dessous: 

l ° Propagation optique. 
2° Propagation troposphérique 

:ou de basse atmosphère); 
3° Propagation iono;,phérique, 

couche E sporadique; 
4° Propagation ionosphérique, 

couche F. 
C'est surtout de la propagation 

troposphérique dont noUs parle. 
rons dans cet articlle, mais nous 
dirons d'abord que'lques mots sur 
;a propagation io::tosphérique: 

PROPAGATION 
IONOSPHERIQUE 

COUCHE E 

La propagation par la couche 
E, ou propagation de court 
« skip », se présente générale_ 
ment à la fin du printemps et 
pendant l'été, de mai à août, 
eUe peut apparai'tre soudaine­
ment à n'importe quel moment 
depuis le début de la matinée 
jusque tard· dàns la soirée. Le 
rayo::tnement est irrégulier et, 
en conséquence, l'aérien doit être 
quelquefois orie::tté dans une di­
rection différente de celle de la 
station émettrice. Les distances 
couvertes sont presque toujours 
de simples sauts de 500 à 800 
km. Les conditions sont nette_ 
me::tt localisées et peuvent va­
rier pour des stations séparées 
de 160 km. Il est rare d'entendre 
l'Europe du Nord en . même 
temps que l'Europe du Sud. La 
nature exacte du mode de ré. 
flexion et ses causes ne sont 
pas toutes approfondies pour le 
moment, mais il n'est pas dou. 
teux qu'il est en re:ation avec 
l'activité solaire. Il est très pro­
bable, également, que l'incUnai. 
so::t troposphérique aide à la 
réflexion d'ondes à la fois par 
les couches E et F. 

PROPAGATION 
IONOSPHERIQUE 

COUCHE F 
La ré:e:exion par cette couche 

est au maximum durant les mois 
d'automne et d'hiver, particuliè. 
rement pendant les périodes oc­
tobre.novembre et février-mars, 
avec une faible bals.se à la moi­
tié de l'hiver. Dans les hautes 
fréquences qUe nous considé­
rons, les signaux réfléchis par 
la couche F arrivent sous de 
très petits ang:les, et les anten­
nes donnant le maximum de di­
lootivité horizontale et de petits 
angles verticaux de radiation, 
sont recommandées. La situation 
idéale. pour une station, sera à 
un~ altitude assez érlevée. Les 
distances vrai.semb:a.blement 
couvertes sont de l'ordre de 3.000 
à 6_000 km. 

PROPAGATION 
TROPOSPHERIQUE 

....-

rique des ondes de 5 zn. ne peut 
pas être de valeur pratique, 
ma!S son observation peut ae­
crOltre notre connaissance de 
l'ionosphère. Par contre, la pro. 
pagation troposphérique, qui 
p~rmet des relatlOns plUs loin. 
t~ines que la propagation op. 
tlque, est un facteur important 
des communications sur ces tr~ 
quences. 

Des ob-ervations recueÎJ11ies 
par des amateurs, il'résulte que: 

1° Des signaux provenant 
d'une distanCe de l'ordre de 60 
km. sont reçus en bonne inten. 
sité, sans fading, ou, e~ption· 
neUeme::tt, avec un fading très 
régUlier et très rapide. Dès 
écrans optiques, tels que des 
c~l:ines, ont peu d'eUe' sur oea 
slgnaux. -

2° Les signaux provenant de 
stations élOignées de plus de 60 
km., même dans les plUS mau. 
vaises situations, sont reçues 
dans toutes les conditio::ls, mais 
avec fading. Ce fading est ordi­
nairement d'une nature sou. 
daine. Les instants d'évanout.s­
sement sont séparés par de Ion. 
gues périodes de signaux CO:1S­
tants, forts ou extrêmement 
lorts. 

Le QSB peut, dans une grande 
mesure, être d1minué, en utili. 
sant. de bons systèmes d'aériens, 
et bIen qUe cela ne l'an:ilU!e Pas 
complètement, 11 permet au si· 
gnal de rester à un niveau li. 
sib,e pour une grande prO:por. 
tian de temps. Pour deux sta. 
tians s~tut>es sur un sol é:evé, 
les pénodes pendant lesquelles 
le fading annule entièrement le 
C('o::tt du temps total. 

Pendant de longs tests, à tou. 
te heure du jour, entre G6KB 
près ~e Henley, et G2XC, sur 
une .d!stanre. de 47 mUles, les 
CondltlOns de propagation n'ont 
j~mais abaissé suffisamment le 
slg~al pour provoquer une dimi. 
nutlO::t d'intelligibilité. Ces tests 
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«A 
Pro fit e r )) 1 
Commandez-nous d'urgence 
les articles suivants : 
Emetteur grnphie t01.E, 
complet en boite ••.... ,. 6.500 
Id. Fonie 10l.AE (complé. 
ment du 10I.E)_ ........ ,. 2.500 
Bloc de trafic, 6 gammes à 
partir de la m. .. ..... -.. . 2.150 
C.V. stéatite 3 cages ...... 1.230 
Cadran profeBBionnel pour 
appareil de trafic .••..... 1.540 

Et bientôt, disponibles : accessol. 
~Ie;~ tubes' pour antennes orien-

RADIO H OTEL de VILLE 

REND L'ÉMISSION FACILE 

Par suite de sa nature vaga_ 13, rue du Temple, Paris (4'), 
bonde, la propagation ionosphé_ Tél. TUR. 89·97; C.C.P. Paris 45 38' SI 
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ont été faits par tous les types 
de temps qui peuvent se rencon­
trer au cours d@ l'étébritanni­
que. Cependant, il y a, de jour 
en jour, des variations dans la 
vigueur du signal. 

3· Les signaux provenant de 
sta tio:1s élOignées de 80 à 200 
km. sont reçus de façon confor­
table, mais sont sujets au fading 
et à des variations considérables 
sur des périodes comparative_ 
ment courks. 

Contrairement à l'opinion gé­
néralement établie, la réception 
de signaux sur ces dista~ces ne 
semble pas être grandement in­
fluencée par l'heure. 

Généralement, les signaux des 
stations, à ces distances, n'ex­
cèdent pa,s S6 à 7; maiB, excep­
tionnellement, on re:1contre une 
période où les QRK sont très au­
dessus de la normale. Ces pé­
riodes peuvent durer de qucl~ 
ques minutes à plusieurs heures. 

4° Les émetteurs situés à 200 
km. et p!us sont reçus dans de 
bonnes conditions. De tels si­
inaux ne SO:1t généralement pll,s 
très intenses et sont sujets au 
fading, qui peut réduire la force 
à zéro pendant plusieurs minu­
tes, mais à d'autres moments, 
ces signaux peuvent être 100 % 
lisibles pour des périodes de 15 
minutes ou plus. Les stations 
élevées sont plus favorisées que 
les statioI1.~ situées près du ni­
veau de la mer. Aucun grand ef­
fet d'éeran n'a été constaté. 

PRINCIPES PHYSIQUES 

Avant de procéder à une étudf' 
détaillée de la propagation sur 
5 m. à des distances supérieures 
à 150 km., il est utile de s.e refé­
rer très brièvement à quelques­
uns des phénomènes rencontrés 
da::ls la propagation des ondp.s 
lumlneus.es. 

Itérractlon. - Quand une on~ 
de é:ectromagnétique. passe 
d'un milieu dans un autre dt, 
constante diélectrique K diffé­
rente, ER vitesse de propagation 
Change. Plus K est grand, plus 
la vitesse est lente. Ce oha:J.ge_ 
ment de vitesse est la cause de 
la courbure, ou réfraction de la 
lumière passant de l'a1r dans 
l'eau, ou vice.versa, sous une 
incidence oblique. Le degré de 
réfraction d'un milieu donné 
par rapport à une onde voya­
geant dans le vide est appelé 
codIi~ient de réfraction !I. 

ondes réfiéchies et rMractées 
dépend de l'angle d'incidoe:1ce, 
de l'indice de rétraction et de la 
nature de la limite entre It~s 
deux milieux. Si le rayon ulcl. 
dtmt effleure 'la surface de ré· 
flexion, l'onde réfléchie est 
d'amplitude presque égale -au 
rayon incident. Si le rayon se 
rapproche de la perpe~diculai_ 
re, l'intensité de l'onde réfléchlp 
décroît. 

Tubes à ondes progressives 

Diffraction. - C'est un fait 
bien connu que l'ombre d'un ob­
jét n'e:"t jamais complètement 
sombre. Un peu de lumière al 
teint l'ombre par réf:exion d'au­
tres objets, partiCUles de pous. 
sière, etc. On peut se rendre 
compte de Ce phé:1omène. en re­
marquant que chacune des aspé­
rités d'un corps non poli doit 
être considérée comme formé; 
par une infinité de petites sur 
faces plane.~. diversement orien 
tées ct. par suite, réfléchissant 
la lumière dans toutes les dlrec. 
tions. Cette dispersio~ de lu­
mière est appelée diffraction. 

APPLICATION AU 5 METRES 

L'horizon optique des difftl_ 

d'après .. ~""~""'~ 
L A- prbcipale limite de lar­

geur de bande dan6 les am­
plificateurs pour micro­

ondes, ~rovient des capacités 
réparties parasites. 

Ces capaCités, a"sociées aux 
inductances parasites, conBti· 
tuent des circuits résonnant.", 
qui limitent la bande d'amplifi 
cation. 

L'interaction. des électrons 
le long d'un circuit d'ondes cir­
culant à la même vitesse ou, 
plus exactement, l'échange d'é­
nergie entre un faisceau électro_ 
nique et le champ magnétique 
d'une onde circula:1t à la même 
vltesse qUe le faisceau d·élec. 
trons. devait conduire à un mell. 
leur rendemr.nt d'amp:ification 
dans une bande bien p:us large. 

rentes hauteur.> au-dessus du ni- Les laboratoires de la Bell 
veau de la mer est donné dans Telephone ont réalisé un am­
Ie Radio-Handbook. Ces distan- plificateur à gra:ld gain sur une 
ces sont, naturellement, qUelque large bande (vers 800 mégacy­
peu réduites par les collines, cles), avec un nouveau tube à 
constructions, etc. Il résulte des ondcs progressives centimétri­
ob.scrvatio:l.o, précédoente.i qUe les quœ. 

IJ)\I\~\-= 
~""~~"""~,~ 

Un faisceau électronique est 
envoyé à travers l'hélice, paraI. 
lèlement à son axe, dans ia 
direction de propagation de 
l'onde (fig. 1>. 

II a été trouvé que, quand la 
vitesse des électron6 est environ 
la même que celle de l'onde en 
l'absence d'électrons, en pro­
duisant le faisceau électronique, 
o~ réalise un gain dans la pro_ 
pagation de l'onde. 

La figure 2 représente sché­
matiquement les parties im. 
portantes et 1e6 connexions 
d'un tube à ondes progreSSive". 

Le générateur d'électrons est 
à gauche du tube. Les électrond, 
après avoir traversé celui-ci, 
sont recueillis sur une électrode 
collectrice, à la partie droite du 
tube. 

L'hélice est au potentiel + l.60D 
volta par ,rapport à la cathode; 

{i'Tkt 

!"lg-ure 1 

signaux de 60 Mc/s franchisS<'nt Le circuit de ce tube r.onsistl" 
c-et horizon. Cette extension au- en _ une hélice à spires serrées, 
dessus de l'horizon optique et parcourue par une onde électro_ 
au-dessus du sommet des colll- magnétique. nes est probab:ement due, en~ _____________ ~le courant électronique est d'en-
premier lieu, à la diffraction. 0,000012 pour une augmentation viron 10 milliam,pères. 

On a- suggéré que la rMractio.ll d'altitude de 300 m. Ce change_ Avec une focalisation appro-
- t t l' d"t ff' priée, la majeure partie de ce apparait dans la basse atmoS- men es om ere su Isant courant atteint l'électrode col-

ph ère, et on se propose d'exa- pour recourber -les rayons ,,~rs lectrice. 
miner mai:1tcnant la possibilité la terre etsO:l action est géné_ 
de cet effet. ralement ignorée. Dans un tube pa::ticuller, 

l'hélice a environ 275 mm de 
La constante diélectrique de CHANGEMENT lo~gueur, avec un pas tel que, 

l'air est IX'oche de l'unité. Pour DE TEMPEItATUItE en l'ab.sence d'électrons, une 
de l'air sec, sous 760 mm. de onde traverse cette hélice avec 
'mercure, à 0° antigrade, e~le est Cette dtminution co~stante de 

K l' It·t d t êt in une viteGSe sensiblement égale approxiJIllativement 1,000.586 avec a 1 u e peu - re - à 1/10 ou 1/15 de la vitesse de 
Pour une petite valeur de K, on terrompue par une chute sou- la lumière. 
peut montrer que K-l e.st pro_ daine, s'H arrive un Changement 
portionnel à la densité du mi- de température. Tel est le cas Les extrémités de l'hélice sont 
lieu. Par suite, les changements quand une couche d'air chaud relfées à de petits collier§ mé­
de preSSion et de température se trouve au-dessus d'une couche talliques, correspondant a l'en­
ont un effet sur la constante plUs froide et que la tempéra tu_ trée et à la sortie du gUide d'Oll­
diélectrique. La densité est re croît avec l'altitude. Par des (fig 3). 
proportionnelle .1 la pression suite, la densité et la constante Une. focalisatlon m;1gnét1que 
et inversement proportionnelle diélectrique décroissent beau- du faIsceau électronique est dé-
à la température (ml'surée en coup plus rapidement. sirable. 
degré" absolus). C<'1a signifie Itôle de l'humidité. - Ju.squ'll Une petite bobine formant 
qu'une diminution dp prt':'sion pré.::e:1t, nous avoI1.~ considéré une lentille courte, a' voi6ina_ 
ou un accroissement de temp~'_ le cas de l'air- sec mais, en pra- ge du canon à électrons, peLlt 
raturl' causent une diminution dl:' tique, l'air contient souvent de être uti!i.sée, ainsi qu'un solénoï­
la CO:lstante diélectrique. Quand la vapeur d'eau, qui accroît la 

Réflexion. - En addition à. l'altitude croît, la pression et constante diélectrique d'une fa­
l'onde réfractée qui traverSe le la température décroissent nor. çon apprécia.bJ,e. 
second milieu, une oJide réflec. ma'lement. Les eflets sont oppo- Nous ne pol,lvons nous étendl'e 
tée est produite à la limite des sés sur K, mais l'eftet princlpaŒ plus longuement sur toutes ce" 
deux mirtieux. L'amplitude des e,qt que K décroît d'environ considérations. De toute faço::l, 
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tions émettrices et réceptrices 
aussi haut que possible, pour 
éviter l'atténuation provenant 
du faible angle de radiation. Il 
devient aussi Important de 
rayonner le plus· pD-'lSible d'é­
nergie sous un angle très bas. 
E:l résumé, 11 apparaît que l'in­
tensité d'un champ, en un point 
donné, dépend de la hauteur de 
la couche, de sa diffusion, de la 
topographie locale à la fin du 
parcours et de la. hauteur des 
postes émetteurs et récepteurs. 

F3RH. 
<d'aprè", le Bulletin du KS.G.B. 
de jànvler 1947). 

UOO UDO 1.600 1.900 2.000 Z.10n 
VolIJ. 

FlgU:e 4 

de disposé concentriquement lt. 
l'hé}ice, le long de cene-ci. 

Puisque le fonctionnement du 
tube provient du fait que l'on­
de et les électrons voyagent à 
peu près' à la même vitesse, la 
tensio~ du faisceau électronique 
doit être ajustée entre de.<; li.. 
mites étroites. 

h~"8.~H"~h.~. W8~ 5~a~S~~~~~~·~~!ËE~5i~~52!2Sta252E25:a252E~i-Sa~aE:~;:~;E:5~~5=E~~;~:52i:2i-~:52i;:~;52;52i2~:~:~e5:i~i:5:5:i2E=3~ 



La figure 4 donne un exem 
p:e de graphique de l'arrp:ifi. 
cation en fonction de la ten-
5:on de faisceau. Un tube typi­
que présente les caractéristi. 
ques suivantes ; 
Tension du faisceau 

électronique. 
Courantcathodique .. 
Courant du collecteur 
Gain à 3.600 Mc/s . .. 
Barde passa:1te à 3 

lê70 V. 
8 mA 
6 mA 

23 db 

db ................ 800 Mc/s 
Pui.ssance de sortie. . .. 200 mW 
Affaiblisseml'nt de transmis­
sion (le faise·<'au électronique 
supprimé) .......... 33 db 

ou groupement.!! d'électron! 
dans le courant ou faisceau 
E\iectronique. 

Admettons donc, comme nous 
venons de le voir, que les élec­
trons vO:Jt un peu plus vite que 
l'onde, et cela peut êtr' faci:e­
ment obtenu par une tension 
accé:ératrir:e appropriée. 

Supposons encore lue nou/' 
suivions l'onde dans ~on dép:a 
cement le IO:1g de l'hélice, avec 
la même vitesse. NOl1~ voyon.' 
l'onde et son champ station 
naires (relativement à nou'3) et 
nous pouvons les figurer par 
une ,sinusoïde .. Sur celle-co on 

il 1----+--- '1 
--===C=.,~tnodt' t 

Entrée HF. 

Ir 

l 
Sortie HP 

Flgure 2 

Le re:ldement du tube n'est 
tv,d~m:nent pas considérable. 
mai", l'amplitude du signal à la 
sortie est d'un niveau uti;e sui 
fisant, le gain étant p::trt:cu 
iièrement important, avec unt 
g,'ande bande passante 

On peut essayer d'expliquer 
le fO:1ctionnement du tube " 
ondes progressives comme suit 

L'héiice, en J'aooence de cou­
rant d'électrons, supporte la 

propagation d'une onde avec 
un champ électrique axiaL 

En moyenne, les électrons cir­
cule:lt un peu plus vite que 
J'onde. 

On peut ainsi comparer avec 
jp cas de Ja brise soufflant sur 
les rides d'un courant. 

Les rides deviennen'. de plu·g 
en plus grosses pendant que Ja 
brise souffle sur elles. 

Penda:lt son voyage sur l'hé­
l!ce, le signal d'entrée provoque 
des rides ou des rassemblements 

peut alors représenter des élec­
trons voyageurs, 

Puisque, par hypothèse, ces 
é:ectro:1S vont p:us vite qUE' 
l'onde, on conçoit que, pour 
nOliS, nous les verrons se dé­
placer sur l'onde relativement 
immobilisée, et ils se déplace· 
ront en gravissant ou en déva­
lant respectivement les monta· 
g:1es ou les vallées représen ta 
tives de la sinusoïde de l'onde 
ou. plus exactement, du champ 

électrique. Du fait des mont 'e.s 
et des descentes sur l'onde de 
champ électrique, le! électrons 
sont retardée ou accélérés et, 
par conséquent, se rassenlblent 
en paquets. 

Les paquets doués d'une vites­
se plus grande que l'onde 
échangent leur énergie avec 
celle-ci, de Borte que cette on­
de augmente d'amplitude le 
long de l'hélice. 

Richard WARNER. 

L A tendance actuel1e, dans le 
dOlnaUl"'3 des mesures. est 

j'cqUl"emcnt complet du labo, 
. ~1..·.nre et de l'ateher du pro.fess~on­
ll"1. Cette tendance gagne petit à 
~Lit l'ama .. eur qui, lUi aUSSi, com_ 
;lrend qu'après avoir réalisé un mon­
~a6e decnt dans une revue, par 
ex<!mple, il lUI est nécessaire de Ip 
,nettre au point. Il esc rare que sa 
réaii.sa tion corresponde en LOU t à la 
description; châssis différen t de 
celui de la maqul.;tte decfllc, CV èl, 
cadran dé marques di verses. bobina. 
ges dJfférents, etc... A la; mise en 
t'out.e, le poste lOllCL10llil' lalb~e_ 
ment; même, quelquefois, ,l est né· 
cessaire de lé depanner ! Dans tous 
;es l'as, d~s nl~:SUrtS slmpOSt-'''llt, fol 
une partie du budget est consacrœ 
.i l'ac·hat d'appareils de contrôle. 

De soi-d,~ant ap1Jareüs d~ in,·SUff'S 
sont ofiens au pUblic ~n grand 
nombre, complet.s ou en pièc~s déta_ 
ché\'~. Comme dans tOU\1:;S profes­
sions, il existe des cons rue te urs se­
rieux pour qui le preJ..i.11er p.l. o.,;~èlnl' 
se pose sur le p:an technique, le 
prix de revient ét'3.nt seulement caL 
culé ensuite. Pour d'autres. le probiè, 
me, tout différent, est d'abord « de 
faire des aflaires », el) "xploitant 
la bonne foi et le manque de con· 
naissances techniques du public. 
Aussi, avec force bluff publicitaIre 
sur la «précision» et la «stabilité» 
de ces appareils « conçus sur des 
princip($ nouveaux » (inconnus mê. 
me du fa'Jrieant,. Ces réali.:atiol1S 
sont offf-rtes à des prix alléch:mts,t 

Parmi tous lt>s appareils présentés, 
il en est deux - le contrôleur et 
l'hétérodyne - qui son' indisoensa. 
bles il tous; mais devant toutes les 
réalisations commerciales, "Ï'~mbarras 
du choix persistes. Voici ~ qU'il 
faut savoir à ce sujet : 

Pour l'hétérodyne. deux points im. 
portants doivent être considérés sé· 
rleusement : 

10 La stabilité en fréquences pen­
dsnt la marche et dans le temps 
ne peUt être obtenue qU'avec d,'s 
nrcuits osciJ.lateurs judiCieusement 
étudJél; 1 

2" L'atténuation. On doi t obtenir 
une onde de sortie de puissance 
crés progressive. élevée au maxi· 
mum de l'atténuateur. et absolu, 
ment nulle au minimum de celui· 
cL Pour cela, 11 est nécessaire d'an· 
nuler toutes les fui tes Dans une 
hétérodyne tous courants, celles_ci 
sont beaucoup plus élevées qU'en al. 
ternatif. 

D'autres points secondaires ne sont 
nas négligeah!cs : alim~ntation 110_ 
220 V, sous 25 à 50 pis. poids, volu­
me. etc ... 

Le contrôleur, qui est très délicat 
dans sa construction, doit être, avant 
tout. prpcis, Cette qualité exige un 
galvanomètre à remise à zéro exté· 
rieure-, e,t très bien étudié mécani-

quement pour le pivotage et la rl­
gidi té d" tou tes les pièces fmes. 
L'aimant à grallde:' force coercitive 
en alliages spéciaux très stabie dans 
l~ temps. est ma,heul eusement très 
cher. Cette grande force ~rmet 
d'avoir des spiraux énergiques. un 
couple de rapp€l élevé et un équi­
page mobile peu fragile, Un bol. 
tier étxnehe est recommandé. car 
les limailles trouvent toujours le 
moyen d'arriver dans l'entrefer 'lt 
de gêner amsi la rota lion de l'é­
quipage mobile. 

Vle,mell, ensuite les é:éments d's,_ 
dapl>ttion aux divHses sensibilités; 
ce sont les résistances. Parmi celles_ 
ci. distinguons : 

1" Les résistances shunt pour la 
mc~mre des di 'le L'ses ÎlH,€.i1Si tést bo­
bin,;es en fil de constantan, 

2" Les résistances s-érie pour la 
mesure des di wrses tensions et les 
résistances d ohmmètre, capacime_ 
tre. etc.... du type à « couche de 
carbone », et étalonnée à 1 ou 
0,5 '/r.. Ct~rLainR constructeurs peu 
consciencieux u tilisen t des résis can­
ees agglomerées qui ne ptuvcnt être 
étalonnées avec préeision ; leur to­
lérance dans LOUS les cas (temps et 
tempéra! ure! ne P'!ut descendre au­
dessous de 10 (;'1: même si le cons_ 
tructeur a eu l'astuee ou l'audace 
de les limer. eNes ne conservent pas 
leurs valeurs. 

Le redresseur oxymétal doit être 
spécialement concu ,pour l'utilisation 
en appareil de mesure; de même, il 
faut des contacteurs très soignés et 
des potentiomètres de tarag-e bobi­
nés. pour obtenir un ajustage très 
précis 

Lorsque les a;Jpareils fonctionn"nt 
avec pUes, celles-ci doivent être. au­
tant qne possible, incorporées dans 
le boîtier. l'emploi d'un adaptateur 
s'avéran~ assez malaisé, surtout "'n 
dépl'3.cement. 

Pa·rmi toutes les réallsatinns com_ 
mercia les, nous CI terons l'Hétéro­
dyne Vest-Poeket. déJà décrite dans 
le no 7nO, et le Contrôleur Vest­
Pocket. appareil réunissant, sous un 
encombrement et un poids très ré_ 
duits (650 grammes), toutes les qua­
lités techniques et pratiques d'une 
réalisation minutleusement étudire. 
C.e Contrôleur,que nous avons exa­
miné intérieurement et en fonction. 
nement, effectue toutes les .mesures 
av~c préCision en continu et alter­
natif, d~s tensions et intensités cou_ 
rantf'.s en radio, et ce11es des résjs_ 
t'3nces de 1 ohln à 5 méghom.s. Cet 
appàreil permet, cn outre, le contrôle 
des condensateurs p: .. ctrochimiques, 
des condensateurs "l' mica et au 
panip'r de 50 picofa,'~c!s à 0,2 mi­
crofarad, Il est à noter le double 
boitier étanche du galvanomètre il 
grandes échelles de lecture et l"s 
piles interi~urest 1nterchangeab!es 
instantanément. 
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• 14 fréqu~nces trèS, V - 6 tensions cont 
précises (5/1000) : et a:lt,; 1.000 gN. ; 
MF, 3 GO, 5 PO, 5 OC. 1-6 Int. cont. ~t ait; 
• Alténualleur pro _ RI : 1 g à 1000 Q; 
gr .... if parfait"",,,nt R2: 100 g à 500 kg; 
efficace. R3 : 10 kg à 5 Mg. 
• Très puissante, mo- C : 50 mm,F à 0,2 mF, 
du:éte, fuites nulles. Piles intérieur~ Dou­
• 110/220 V 25/50 bl. boîtier éianch~. 
pis, pr,éci.. robust.. prati­
• Poids : 900 gram- qu<! 150x85x35 mm. 

__ ~P~oiiiids .. : 600 gr. 
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1 1 Chronique du D X 
~: MOIS DE NO~ 

O NT participé à cette chro­
nique: F8AT, F8HL, F8NS, 
F8YZ, F3BR. F3HL, F3KH. 

F30r', F3XY, F9BB, F9BI. 
F9KH. MM. Bocage, Miche, Veil_ 
ler, Stadnikoff, Il VS. 

28 Mc/s. - La propagation Ten 
est toujours exoolLente. Le m'<\. 
tin, conditions favorables avec 
l'Océanie et l'Asie, entre 8 h. et 
12 h. QSO faei.1es l'aprè&midi 
avec W et VE et ZS 5 et 6 Le 10 
mètres permc't le contact avec 
l'Afrique du Nord pour le DT 
NG avant midi et Jusque vers 
17 heures. 

De nombreux QSO avec les 
districts W SO!1t établis par F8 
HL, 3XY. 9KH, 3BR, 8AT, 9BB. 

F3HL colŒectionne les ZL 
ZLlHY, KN. 2MQ, BN, AT, LV, 
JY, BT, 3HC, BV, 4FR, auquel 
il ajoute VK6DD, J9ABX, 9A 
BK (Okinawa), J2AMA (Japon). 
F3XY en fait aut,ant; VK6 HN, 
VK6HM (12 h. 30) et OQSBR, 
PY4RR, VU7BR. 

F8RL nous Signale, pour le 
DTNG. FA8IH (QSO) et FT4AE 
(QRK). 

F3BR réussit à toucher V'SÔ 
AC, de Hong-Kong, à 13 J. 25. 

F9BB, très actif, nous envoie 
un exceI.lent c.a. où, en dehors 
des W et VE, nous relevons : 
VS6AE, ZS2AL, CR9AG et UA 
lKAC. 

14 Mels. - Conditions e»::el­
kntes aussi, le soir et le matin. 
Toujours ZL et VK le matin, 
entre 7 h. et 9 h. Amérique du 
Nord et Amérique du Sud II 
soir. Les stations de ce derni"1 
continent sont particulièr('m('nt 
nombreuses. 

Afrique. - FQ3AT, dont nous 
signa:ons la présence da::J.s la 
rubriquf> DTNG, a été contacté 
par F9BI et F8HL (22 h.). F8 
AT QSO BUIX (8 h. 30) et QRK 
VQ3HJP 08 h. 20). A signaler 
EDZ, station de l'ifrique Ooccid., 
station espa.g:JO:e. en e'sai 
Grande activit,é des stations 
CN8. FA. FT. OQ5CA est éga. 
lement très actif. 

Amérique du Nord. - Nom­
breux W, OX3BD, V02RM. VE 
8BC (8 hJ, Yukon par F3HL, en 

fone ; KZ5FS (4 h. 45). KL7IX 
(20 h. 15). QRK par F8AT. 

Amérique du Sud. - Sig::J.alons 
que YV5AY, du Vénézuél,a, parle 
français. PY4IE, CE3AG et LU 
9EV sont contactés par F8HL 
en cw. LU6DJ, PY20E, LU8EN, 
QRK par F8AT, vers 21 h .. en 
cw, PYlII, PY6AT, QSO. 

Asie. - AR8AB, toujourB SC_ 
tL!, nous cst signalé à plusieurs 
reprises. 

F8AT QSO UG6WD (S h. 50) ; 
QRK, VS7NX. VU2SJ eIIl CW. 

F3HL : VU2WW, VU2BF, VS 
2BU en fone. 

Océanie. - F3AT, FBHL réa. 
H&)nt de nombreux VK et ZL 
de 6 h. à 11 h., et plus rares 
de 18 h. à 21 h. 

QRK ou QBO en cw W6 
DOK/KP4 <18 h. 50), VK7AJ, 
VK71'R (Tasma!1ie). 

7 Mc/s. - RecrudQ,Scence d< 
DX sur cette bande. 

F30F, e!1 CW, contacte ZT6 
AX (Palestine) ; F9KH, en cw 
également, UH8AA (Asie) ; FB 
AT touche PY1LQ à 5 h. 3D, tou­
jours en CW. Enfin F8HL nou:: 
signale avoir contacté PY7AN, 
déjà indiqué. 

A une question de plusieurs 
correspondan,t.~, nous répon. 
drons que PXIC est une statlo:J 
de la RépubliqUe d'Andorre. 

3,5 Mc/s. - F9KH réa:ise dt, 
beaux DX chaque matin en tou­
te tranqui11ité, il contactt' Wl. 
W2, W3. W4. 

De nombreux corre,;pondants 
nous Signalent la présence dl' 
plusieurs nouveaux F7 sur la 
bande 40 m. Nous n'avocs reçu 
aUCU!1C communication officielle 
concernant la distribution de 
nouveaux IndicatHs. F7 ; r.-eux-c·j 
sont probablement des Indicat!f~ 
« noirs ». 

M. Miche : OK vos CR. Con 
tinuez. 

F3BR : MD = Gan al de Suez. 
ZY = ? Ne s'agit-lI pas plu­

tôt de Py ? 
Vos prochains C.R. pour le 20 

décembre à F3RH, Ohampt)ueil 
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I L semble bien que quelques lait déchanter les jours sui­
OM's ont répond.u :. l'appel vants: on ne retrouvait plus 
lancé dans Je dernier nu- que quelr[lleS acharnés, tou. 

ruél'o du J. des 8. (' 1 ~c, en jours les mômes 1 
effet, depuis r qelques jours, - En~ndu su,r l'air tIuel. 
une dizaine de ncuvellcs stR- ques fomsles qUl lC se dlspo. 
lions sur l'air. Bravo 1 Que sent)) à entroprendre le D.T. 
cet exemple soit suivi. Allo:!s, N.G. Bravo 1 Mais beaucoup 
derniers promus FIJ, vieux 3 et d,e ces OM's .croient. ferme· 
8. tous au manipulateu:r 1 ~ent qu~, sUlv~nt 1 expres­
Nous allons entamer le der- SlOn plusIeurs fOlS e.'1.tendue ; 
nicr mois de la compétition Il 40 départements, ce n'cst 
de notre excellent confrère pas la mer à boire 1 II (sic). 
lIadin R.E.F. qu'clle soit un Certes, si seulement 50 % des 
S'uccès 1 fonistes voulaie,nt bien s'y 

_ F811L nous demande de mettre, ne s~rai~-ce que. pen­
Caire l'essor ._r. pour certains dant une q.\ll.nzame de Jours, 
ü~.l's, la nér:essllé de faire les II ne .faudl ait ~ chacun que 
liaisons uniqu2ment en cw: 4 à 5 Jours 1 MalS hélas, ?-ans 

.. l'é at actuel des choses, 11 en 
lC Hemarqucz que de,s l~al· est tout autrement, et 0:1 ne 

S011S amorcés en phome com- lardera pas à s'en rendre 
me je rai ellcLre, cnte lU au compte. 
:léüuL de la 1:iL..1Rll1e, ne sont - Phonistes voudriez-vous 
!Us le fait d'OM's 'fui ",tler- évite,r les long~es parlotes en­
chent il détourner e règl,~- tre 7.000 et 7.100 ke/s ? Cela 
ment. Je croIs plut.ôt qu JI fadlilerait le travail des D 
s'agit d'un ma!lque d:informa- T.N. gis tes 1 
lion, d''.llr part, et.d un man- - Deux départements qUi 
que de compréhenslOn du .but " rapportent)) : 
recherché par" les oI'g~m~:a~ FQ3AT, de Fort Lamy, dé­
leurs du D.l.N.G. da!ltre sire QSO pour D.T.N.G. SUI' 
part. Il s'agit de « graphie n; 2!i.200 kc/s de 10 h. 30 à 
donc, la fonie est exclue; mais 11 h. 30 T.M.G. ; sur 14.100 
le règle!TI.ent n'!) pas été as- kr/s, de 6 h. à 7 h. 30 T.M.G. 
.:iez explicIte là-dessus, à mon. FE8AA sera bientOt sur 14 
s\')ns. Fonons après le QSO cw ct. 28 Mc/s. 
SI nous voulons, ou prcnon.:i Ça rapporte 25 points (rU') 
éve:1tueollemen l rendeZ-VOlIS, coup r 
céla est d'accord, malS pas - Les assidus du trafic re­
de « code » cn cw an milieu commandent l'emploi du 80 
d'une liaison (( fone nI. .. hi!... mètres, de 5 h. à 7 h. G.M.T, 
De celle mal1Jèl'e, le D.T.N.G. On y est comme chez soL .. 
Il'offl'imit pas de difficutés)). - Avez-vous « doublé Il tous 

- Aux usagers du VFO : vos QSO 7 Mc/s sur 3,5 Mels 'l 
quand vous venez de terminer - Pour l'Afrique du Nord 
un QSO ct que voIre corres- sur 20 ct 10 m., faites vos ap­
pondailt enchaîne par un pels sous la forme CQ A.~.N. 
QRZ ou un CQ, pse décalez- - N'attendez pas la dermère 
vous légèrement, après vous semaine pOllr démarrer 1 
èle"" assuré que vous n'êtes - N'oubliez pas que, même 
pas, vous-même, appelé. Vous si valls n'obtenez pas le di plO­
!'le gênerez pas et ne serez me cette année, le report in­
pus gèné par le QSO suivant. . tégral des départem'e:1ts tou-

- Les 9 et 11 novembre, il chés peut être fait sur l'an­
semblait qu'une animation de née prochaine, ainsi que 20 % 
bon augure du DTNG se ma- des point.s obtenus (Art. 8 du 
nifestait. Quelques nouveaux Hèglement) r 
sont apparus, ainsi que cer- - F A8lH, av'ec 177 QSO le 
taines statio:1s qui, actives dé- 5 décembre, et F3Al semblent 
but octobre, étaient tombées être les leaders actuels. 
ensuite dans le silence. Il fal- F8EA - F3RH. 

CHEZ VOUS~ 
; vaoust~rApop1iËiNsrRufï LA RADIO 
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INotre cliché- IU~IE IVIE'~Ir=II)'~~'A\~ICfE; 
de couverture. J lE ~ Jf A\ lr Il II) ~ ~ lE IL IL lEI 

O El'U 18 11!usicurs mois, il 
nc se lwsse pas de jour 
où l'on ne siynale qu'un 

alll,f.t1CllT a réalisé, sur 5 mè­
tre,~, unc liaison bilatérale à 
plusieurs centaines de hilomè­
tres de distance .•• La théorie 
cie la propagation « en vision 
(!ircclc » est quelqu.e peu mal­
menée, m({is crin n'('IH}){'cllc 
)J(lS CCI'!II'ÏUS Irwlwil:i('/ts de 
c'In!inuDf' à l'l'n.wigner a/lx 
jf!/f/l.CS 1 Il cst vrai Ci"c dl' 
1!'1/I1UI'e/l.'C n:cll/.jllrs hisi'll'i­
'lues s'ml. lit IlIll/l' 'prouvcr 
qu'a 1'(/111 Il'atHl /l.lhwwr un l'lIi­
.l'IPIlClJl!'n 1 rléll/{!l'l ' i f"/"mr/.{p.­
mc:lI lJU J' ['1'.J:péri"llec, 1('.1' lJfm­
lifes i/wU"nl IlU rflli.", 111l!siclu', 
unn';l's l"JlII' se l'encire ri l'évi­
denrc. 

Ce qui s'lIJ1plit/IW à la liT'()· 

1)·'U'l.'i'J1! Iles IIndes rn/ldlllre~ 
en aJJl./Jlif ,ule S'I!/J]J/ique rallle­
ment UH.r. rm!ssi'J11s IIwriull!es 
{'Il {rél/llcw'C. Celles-ci sc ]ira­
l!1/:ul1/l nl'ccssllire1ltcnl sllr des 
fl'rlll;rUlf:"S sllpùicllr('s à 30 
'JI:';yIT,/wrlz, il est géllérulcmen! 
a!lmi,\' Iltl'llne ]l'Jrlée rie 1{lIel­
(iIICS lli~aincs de /;i!nmi'.lres 
j,,,U! SCille r'll'(, ei'c'l1Ili!lr'C rllIl/s 
rie, emulilions nOr/llales. Et 
brslflt'oll slUIU/lc IfIL'lIn IIJIIII­

tellr de lJijon reçoit crmforla­
bl C I/Ient les é mis.\'hns ex pl!ri­
Il/clllalrs rie la lIal/'i,)rfiffll,sinn 
{mnçl('/se de la l'orle de Va't 
t'CS, C/(,1I.C1In s'e,'l:lasic 1'1 17('11..1'1' 
ql/'il s'IIUit d'lm fait isnlé ... AliX 
U.S.é1. allssi, hrStjll'lln (l'/I/a­
lenr ol,li,ent 1t1W écoule cor­
reclc à des pl)rlées de ({uel­
ques cC/l!/tilles cie /,-i{lllIlèlrcs 
cela sem',l!! tort 1I1él'itnir('. Eh 
/Ilen / n'lUs avons '/ILain!1'llani 
la prculle.que ces" pel'{nl'lllll1t­
crs » n'(Jnl rien tic plrén'lmé 
1/.((1. En cffet, nl)ns appr('n'lns 
qu'un amalcul' dc iVIelbolll'ne 
reçoit là-bas CfJura mm~nt nfJn 
pllS une, . mais environ ccnt 
slnlinns am.éricaines à m'ldu­
lalirm de fréqucnce 1 Quicon­
'I1Ie vellt /J'len sc donner la 
llt'Îne Il'évaluer la distanoe' sé­
parant les Etats Unis de l'Aus­
tralie, dnit reconnaître qu'il 
s'agit bien. cefle fois, d'un re­
cord auqucl le' qualificatif 
(c sensa.tionnel )) lleut 's'appli­
quer sons exagération. 

Nous devons à l'extrême 
amabilité de M. Horne, attaché 
rIe presge à la Légntion d'Aus­
tralie, les qu-e'lques détails qui 
suivent: 

L'amateur dnnt il e.~t que~­
ffon est l'hmwrnb'le Al. Frank 
Graham.. de R'lsannll, qui a 
c'ln.~!rl.lil lll.i-m"mc enlir\re 
ni:>:)! ':':;1 ]'11('(')11('(11', i\'nlre ph'l-
1"'!;';:ji'lic rie CfJllt'er!tu'c rcpré­
.'l'/I'r le s!fmJlIl!hique recnrd· 

- ~ .. -- _.---~ .-.----- -~-

man en contemplation devant 
~'r)n ch Ils sis. 

Depuis septembre 1946, Al. 
Graham a idcnti{ié (Ü?ll;C cents 
sralinns yan/ices trüvaillant 
entre 30 et 40 mégahertz, rlus 
de ln moitié élant modulées 
en fré({lwnce. Il est IJl)n cie si­
ynal!!)', li ce SlljCt, ({/le Deau­
C'llljJ rie Sir/,I1/1Il,T reçlls C'IIt!'(~I'­
lient des m1'ssaacs rlr !r,ficc, 
lIr: P'ITII/JÏI'r s , rlr: ... , ("cs/·ù-dire 
des sl,UiollS 11'111:11 ,'Uunl. ((v('(' 
1l111' 1)','.1' flliiûc fll/is,w ni"'. Cc 
\lI1/.f!1r: fil il. est ('1111. ri l'fUi/! 

TLGUI' lie l'a 1/Llz/C Il l' .. IIlllis, ré .. 

[le/(lnS-Ir', la tli!!"l'ic tic la ln'()· 
[i"fla,f1ou en ({ vi.\'ifJ11 direl'te j) 

subi.t Il1ll''l IHW sridellse olla 
que / LJcs cf/mp!l:s l'enrilis tll!­
lai/lrs on( él!! C.l'}!ll,lië.\ cl b'lll 
l/.'Imll),1' l{,éllll'f/I'IlI'S, qlli finI 
rCInGrcié chalcul'eusement l'in­
(!!ressl.!, 

Le T'~Cr.pICl1T' rie M. Cru/will 
cst él:idcmmcnl un st/llcr /1'.1-

paillant, 1\ vo{<}nié, cn sim}llc 
ou (l'Iull!e chanycur (le frt'­
({/lence. Une lllm]le Il.F. l'i.\l\·~ 
permet (/'olJ/eniJ' un gain ([p-
7l/'1iciable sur lcs fl'l.!qUCIU'I'S 
l(),~ plliS élc'L'lles, l"e }Iosle C')J/t 

p'lrle rll'll:f f/ll111meS : 22 à JO 
et 40 à 55 Mc/s. 

RECEPTION 
DES ONDES MODULEES 

EN A1HPLITUDE 

Deux cas sont à envisager 
réception très sélective et rl!­
ceplton musicale. 

Dang le premt.e·r oas, un pre­
mier changement de fréquen­
r:e est assure! par une modu· 
latr'ice !)34 assnciée à une os­
l'illolric.e 9,i5 . Le cirr;uit pla-
1/II.C Ik la !JJi est, accordé sur 
;j flle/s (11I'c11tih'c M.F.); il at­
ial/IIC Hile 6.18 qui réalise un 
sr:C'l1ltl cliall(lelllcnt de fréqucn­
r.r, cl dont la plaque est ac­
m"rlric Sllr 4;Jj /((:/s. 

[}arn.plificalilm M.F. cst con­
fil'IJ Il rlcu,r I;SK7 en cascade. 
dlJnt lcg tl'ansffJrJnateurs sont 
rIn 111 pe à qua l't:., de façnn à 
n!Jlclllr Hile sl;leclivité en lame 
de c'llllcall. /,·nsuile, le ré cep­
ll'ur c'l/1l.porlc une 6[ffj de lec­
{riee ct nn{ifadiny, une 6SJ.7 
premiMe R,F., I1ne final" 
li\'6 .. la valve est une 5V4. 

nans le cas de la réception 
111 IIsicale à l.n.rrTe bande, la 951, 
(/.ff(J.lfllC directement. la premiè­
re 6S {{7 sur 5 fi,! cls ; les Ira ns, 
ionn(fl(,llr.~ acmrclés slIr 455 
1J,5 /,cts et 5 Mcls sont sim· 
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reparaît 
Revue traitant uniquement 

de questions intéressant 

!: ELECTRON IQUE 
6 NUMÉROS PAR AN 
ABONNEMENT 270~ 

plement mont~s en. st!rte, tant 
dans les circuits anodiques que 
dans les circuits de grilles. 

RECEPTION 
DES ONDES MODULEES 

EN FREQUENCE 
La M.F. doit, on le sait, tra­

vailler avec une l/trgeur de 
bande étend1./)c; l'auteur parle 
d-e 40 licls, pour une mOllenn.6 
fréquence de 5 Mcls; mais cet­
te valeur n'a qu'une significa­
tinn rela/!ve, pnisque l'artai­
IJlisscment n'cst pas précisl!. 
Quoi qu'il cn soit, les filtres à 
t/llart~ sonl hors de question 
ici, et le 6J8 n'est pas en ser­
vice •... 

Les (jSK7 sont suivies de 
tLeux limitcl/scs 6817, 4e la 
GH6 discriminalrice (montage 
classiqUe Seelelj et Foster); 
d'une troisième 6817 relevant 
le nivcan rics atgurs, d'un~ 
quatrième qui fait office d'am­
plifica.trice de tension (de mil­
me qu'en lwlrlnlalion d'ampli­
tude) .. enfin, comme précédem­
ment, la lampe finale ,est une 
6V6, et la valve une 5V,i. 

Ces quelques mnts n0118 
prouvcnt quc les résullals ex­
ceptionncls obl('nlls par M. 
Gr(J,ham n'ont e:rif{é que l'em­
plni d'un malericl relative­
menl rédllit; nous n'allons pas 
en SO/lS les yrll,T, le srhémn rte 
principe d,e l'nppureil; {'Iute­
fnis, d'après cc ({IIi 11I'éd>r!e, 
<,clui-ci 7>1'11 t se devine!' (/ ssez 
aisément dans les grandes li­
Imes ... 

Nous penwns que l'in'rr('t 
de celle in.fnrmlllhn u', l dlll]7-
pera pas aliX lerle/lrs rlll lIaI1!. 

Pnrleur, et nOlis re//lcrrh11S 
l'ivement à n'lI/l'Cali M, T!t)rHe 
d'avoir el/, l'nbUqr(/llce rie 111118 
en confier ln primp7J.I·. ,\'nus 
ne manquerons pas, l~ CIlS 

échénnl, de ]JIIlJlirr d"IlI' r':'~ 
délail,~ qui sprrlÎrnt p'lréés i 
noire conl1((issan"e. 

Ed'lIl(fl'd JOT/A \"yr~,4[r. 

TUBES 
RADIO 

Vt'nt", aH dPtaH de tOIl',~ typrs 
a,n'~riea:":; f't f'ut"fl-llprns 

RI:Cr PTIO:\'-TELEVnIO:\' 
A.'IPr,IFICA no:\' 

AVANT TOLT ACHAT 
COXS[:'I,TEZ-:\'OUS 

Tous rensd~n"mf'nts ~ur df'm:'lnde 

SONECTRAD 
47, rlle de Lourmel, Par 15 () 5'1 

i ~1~tt"t'l: nr'PLF,l:'~ - At T(l"'~", Rf) 
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c Courrier Technique ~ 
!Il. n. Gesquiere, à Trégunc 

(F inistère) n'Jus pose diverses 
en agissant ainsi, vous ris­
quez de déséquililJrer le push­
pull; d'autre part, la lensio:l 
HF que vous enverrez sur la 
grille de la GF6. ne Eera pns 
du tout correcte et ne corres­
pondra nullement à l'attaque 
normale de ce tube. 

plus de 5 gammes. Pour faire 1.---------""""--_ .. 
\'.:' calcul de" lJybinuges d'u[)(' 1 At. '-/ Il JI 

qUflstions : fnçrm exacte, Il fuut connai- ~, ~ 

[0 On m'a parlé d'un mon­
tage utilisant deux tubts 807 
en push-pull avec 750 volts 
plaque et pouvant drmner 100 
I.catts mfJdu.lés .. est-ce exact 
et pouvez-vous m'en drmner 

t .. e la valeur de la rapncitp 
Ir..-Hluclle du eondensaleul" va V~~~ ~1MI~(Q)~1f0IM1rr 
riable; ajoutée aux ~upacités- lA\1NJ U 

IR schéma? 
20 Dans un poste émetteur­

récepteur, ne pourrait-on pas 
utiliser la partie BF du ré­
Cf pleur comme ampli rWidu­
la/eur ? 

30 Peut-on utiliser un-e 5Z.~ 

60 Cela peut se faire, mals 
les sorties sur le culot ne sont 
pas identiques; de plus, le tu­
be 6SN7, double triode,' corres 
pO!ld plus exactement à deux 
tubes (jJ5. 

n.. A. R. R. 

• pour le redressement de 
2 x 700 volts? M. J. Long, à Saint-lIlaxi-

40 Schéma de montage d'un min (V~r). n'ms deman.le (es 
EAU sur un pont de mesure? caracténsllques des tran~for· 

50 Peut-on monter une' mateurs Tf et T2 du tra nscei· 
6F6 sur la plaque d'une 6L6 uer décrit dans le J. des 8, 
d'un push-pull, pour actirJn- 1I.-P. numéro 7.99. 
ner un sec'md haut-patleur? Les caracléris,tiflues de ('es 

purasltes du cl'thlage et du 
commutateur de gammes. 

Vous pouvez calculer vous­
même, la bande eouverte par 
vos selfs, en connaissant les 
éléments indiqués ci-dessus 
pur la formule; , 

F = v' ~~2~~_1~ 
L. C. 

er! prenant tour li IO:Jr p(nt' 
C la capacité maximum et la 1 

capacité minimum; dans celte 
formill'2, Lest expr.mée en 
!!II, C en pF et F en kr/s. 

R. A. R. R. 

• 60 Peu't-on remp!acer 111 transfos I3F sont données 
6N7 dans un mélangeur mi- dans le texte. Ils sont un pe'] M. Duchemin, li Pierreg'lt, 
Cl'O pick-up ? ~péciallx, évidemme:It, mais n'lUS pfJse diverses question" 

on t 1 d 'tf' lié 1 ail sujet de plusieurs m'Jnta 
1 On peut parfaitement, ea ourne a 1 leu 'en C loi-~l'S nt d t f t ges super-réaction. 

effet, réaliser un amplifiea.- '" sa es rans orma eurs 

1" Devant l'abondance 
des demandes, nous avons 

décidé de réserver 
EXCLUSIVE~IENT 

A N8S ABONNES 
les colrmnes de la rubrique 
« Courrier technique Il. 

1 oindre 
OBLlGATOIHEMENT 

la dernière bande a Ifl qI/es 
thnnaire. 

2" Chaque demanue de 
schéma ou de plan d'lit être 
acc'i1npa gnée de deux en­
vel'lppes timbrées portant 
l'adresse dè l'intéressé. Tous 
n'Js lecteurs peuvent béné­
licier Je ce service. 

3" !Iappelons que, depuis 
le lB' ocwbre, nous ne ré­
pondons plus par lettres in­
dividuelles. 

4° Taule la corresprmdan­
ce d'lit être adressée au 
Service Technique, 25, rue 
Louis-le-Grand, Paris (2'). 

teur BF avec deux tubes S07 HF ordinaires de rapport 1 Ami lecteur, nous vous con­
€:J push-pull de sortie. Dans et ayant de l'espace libre dans séillons d'abandunner vos 
cet ordre d'idées, nous vous les fenêtres de logement du idées de monlages de récep­
prions de vous report.er au fil ; puis on bobine, pardes- leurs et transceivers avec VOl' 
schéma que nous avons d(Jl1!lé sus, l'enroulement suppl~mfm~ bigrilles H9 et MX23, sous une' 
dans le J des 8 servi a"vec le Laire, scIon i'!1dications don tcnsio!1 anodique de 45 V 1 111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111'1 

I-I.-P. no 79S, page 560, figure nre's. Sur 58 lIlc/s, vous risqueriez Gamme 40 m.: 20 spires 
10/10 émaillé ; longueur du 
bobinage: 4 cm., mandrin de 
40 mm. de diamètre (avec 
CV 100 pF). 

3. En lieu et p lace des qua ~re R. A. R. R. (c,rt de perdre votre temps t 
lampes 6L6, vous monterez. R. A. 'R. R. 
simplement dellx 807, mais les M. L. Simiand, à Lyon (\Ia; • 
tensions de travail seront à nous demande sur quelles M. Nilwatt, à La Flèche, 
modifier comme suit: l'mgueurs d'onde on peut cap- nous demc:nde: 

Tension anodes : 750 vollS; 1er les émissifJns chin'Jises, et f O Caractéristiques des selfs 
tension écra!ls : 300 volts ; quel genre de récepteur il e.~t pour un 'pilote 6V6. Circuit 
tension négative de base de nécessaire de disp'Js~r dans ce pihte et circuit anode sur 80. 
G1 : -32 volts ; le courant but. 40, 20, et fO m. 
p~aque est au repos, de 60 mA Après consultation 1u ta- 2° Est-il possible de brancher 
~l, en pointe, de 240 mA : bleau des émetteurs ma!)- le poste DR TO 802 construit 
Impédance de cllarg!' de pla diaux, nous relevons les qlJa uniquement avec la détectrice 
que à plaque : 6.9ù~. ohms .. tr,e émetteurs suivants: et la 6C5, sur un ampli BF 
Dans. de telles conrlIllOns de 10 Trhoung King XGOY c'Jmprenant une 617 et une 
LmctlOn:Iemen.t, el pour unt' 11.\)00 krjs (25,22 m.); Tchoung 6V6 ? 
attaque de grille de 0,2 watt King XGOY 9.646 kcjs (31,10 .~o Peut-'ln, d'autre part, en 
(92, volts de grille il grille en mètres) ; 3' Shanghaï XGHS construisant ce poste, utiliser 
p0111le), on obltent une pUIS- 11.690 kc/s (25,û(j m.) ; Kweï' en tous cOllrr/nts une 6V6 au 
SRnce modulée de 120 watts. Yang XPXA 7.010 kc/s (42,78 lieu rf.":ne 25L6? 

2' Dans un émeltcur-récep- mètres). 4° Pouvez-v'JUs m'indiquer si 
teur, l'utilisation de la sec- Malheureusement aucun'l le bloc de bobinages est le mll-
tion BF du récepteur comme indicatio!! de puiss~nce, d'ho- me que le bobinage 802 mis en 
modulateur à l'émission se raire ne sont données; de tou- vente par Cirque-Ra11io? 
f>lit couramment, moye:Inant tes façons, il est très certai- 1} Afin d'avoir une bonne 
quelques commutations sup- nf·ment nécessaire de disposer stabilité du monta~ ECO, il 
plémentaires, évidemment. d'un réce'pteur ondes' courtes est nécessaire de doubler dans 

30 Généralement non 1 puis- très sensible avec étage haute la plaque. En partant d'un bo. 
que les constructems indi- (réque~ce (genre récepteur binage cathode 80 m., vous' ob. 
quent comme tension maxi- professlOn:Iel de trafic). tiendrez du 40' à la sortie. 
mum de plaqu'e 2x500 volts. R. A. R. R. Pour fonctionner sur 20 et 

40 Pour vous établir votre • 10 m., il vous faudra adjoin-
SChéma, il nous faudrait, M. C. Vincent, li Bordeaux tire des étages doubleurs. . 
6Va!!t tout, le schéma du pont Au sujet du générateur 5: LI: Gamme 80 m., 45 spires 
de mesure en question; s'agit- 8.000 mètres décrit dans k: d'3 fil sur 8/10; longueur du 
il d'un pont de Wheaststone H.-P. no 786,- peut-on utilis.r bobinage: 9 cm., sur mandrin 

d, t d St'" de 40 mm. de diamètre. 
ou un pon e au y ? En un CV de 0,5/f.000 (500 pF) ? 
d'autres termes, les mesures Prise à la 36' spire à partir 

t- Il f ·t Cette transformation peut cie la grille (avec CV: 200 
son e es al es sous tension s'a faire ; mais si vous voulez 
continue ou alternative? couvrir tout de même toute pF). 

5 V L2. :. Ga. mme 80 m.: 40 spi-
e ous pouvez très bien l'étendue.de 5 à 3.000 -"tres t 0 0 t d h u,", res JOII;t IVel'l 1 /1 émaillé, sur 

mO!! er un secon aut-par- sans trous, il vous .faudra. en- mandrm de 40 mm. de diamè-
leur sans utiliser ce procédé; visager vraisf'nililablement tre. 

2) Oui. 
3) Non. 
') Non. 

F. H, 

• 
M. Jean Ringot, à Bour­

logne-sur-Mer, ayant un r~­
cepteur OV2, désire monter un 
superhétérodyne en utilisant 
an maximum le matériel pro­
venant du récepteur précé­
dent, et nous demande schéma 
crirrespondant li ce désir. . 

Vous trouverez dans l'ou­
vrage de F3RH et F3XY « La 
réception O. C. et l'émission 
d'amateur à la portée de· 
tous », un schéma 'lui vous 
donnera ~ntière satisfaction.­
Cet ouvrage va wrtir prochal-' 
ne ment. 

F. H. 

• 
,"vI. G. Brochier, li Grenobl~, 

rlé':ire monter le récepteur 
OV2 décrit dans le n° 778 et 
n'Jus d-emande quelques ren. 
seignements supplémentaires. 

f O y a-t-il intérêt li rempla­
cer la pentode EF6 par une 
autre, type 6.J7, 6[(7? Quelle 
est la lampe qui rtonne Ills 
meilleurs résultats? 

2° Quelle est la résistanr.e 
de la self de filtrage? 

1l Toutes ces lampes don­
nent sensiblement le, m>'ffi'33 
r6sultafs. 
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s'il est possible de rempla­
Oér, dans le Dn TO 802, le~ 
lampes presr.rites, lIar des 
RV 12 P. 2000, drmt une serui! 
mont!!e en triode 1I0ur la 6C5. 

Il est certainement pos,silJlc 
·d'adapter ce monlage aux 
RV12 P. 2.001J. Il n'y a aucun 
cl1angem~nt à apportcz' dan:; 
le schéma. Sen les, les \'al'èur~ 
de résistances s{~r()nt rnodi­
fiéf'~ pour 1\:)::;ter daw; les ca­
raclél'istiqac'.3 d'utilisalion de 
ces lampcs, caract('I"Îsliqnes 
que notre journal a déjà pu­
bliées. Il l'X'rll nécl's:saire 
d'avoir une 8011I'Ce hante ten­
sion de 200 à 220 volis. 

Les condensateurs 10.000 pF 
p0:-rr:~ont.étre au papier. 

P. II. 

• 
M. Charles Dllvault, à L'lion, 

nOlls soumet le schéma d'un 
super équipé des tubes EC1I3, 
EnF2 .et EL3N et nlJus de­
mande d'oil peut provenir 
le manque de puIssance de 
son r!!cep/.eur. En touchant III 
arille de commande de l'RC 
H,1, la rrJcepUon a li !lmf'n te 
sensiblement SlIr les 11'iSlfS la­
cali.?:: : le rl'(Il(l(l8 cle l'(l('corrl 
P.O. ne s('mlJle 111'rJ1,'o(jll('r (111-
cllne vn/'inlion. 

LICl schémn. de ,'otre réccp!ellJ' 
est corrert., mais nous vous 
êonsdllons d'cff.L"ctuel' les 1).10-
difications suÏ\'antes : 

1°) ASi;lIrer la liaison enrOH­
kmcnt jlrlraqllc o.'\cillatrice­
plaque oscillllirirc par un con­
den,~u\\:nr de [i0 pF. 

20) Rempla.cer le condema­
teur de 10.000 cm. entre pla 
que et cathode de votre EL:lN. 
pa.r un condensatèur de 5.000 
cm., ou mettre en série uvec 
le cnnrlcmate11'!' de 10.DOO cm. 
ct la rnas"c lin potentiomètre 
mo!\té en r('9i.9·lnnce variab:e, 
de far;on à. former llne com­
mande de timbre. N011s vans 
rappelons que l'im]l(~(lance de 
votl'O tl'amfo de sorlie doil 6t1'e 
de 7.000 ohme;. 

3°) Alignrr correckment VaR 
ci l'cui ts 1'11 corn L11rnr.ft'T1t par 
les trfln~formateurs 1\11". 

4" Si, npTt'''9 avoir ,pffcdné 
les modifiC'ations et régJage,<; 
indiqués, la Jluissanrc est In­
suffisan le, vous pOl1\rez rs­
,~uy('r de monter j'F.BF2 en 
If réflex ", pn vous inspirant 
du « ,~l1pur ncxo IV", dont lu 
r1esaiptiùn a été donnée darrs 
IlCl Il.P. nO 803. L'EBF2 s!)r­
vira ainsi de préamplificatrl­
ce BF, dont votre récepteur 
est d6pourvu. n.F, 

• 
M. Henri Ilerrel cl Scldltl­

(1he'im (Bas-Rhin) nous cle-
1nnnrie par quels types de tu­
bes 11lus couranls il pourràit 
rl'mplncPr la série EBF/I. 
I~Clll/, ECU/, TIFl1. 

r:EnFl1 pent ,'Ire remplflcé 
par l'EIlF:?, l'EClIl1 par 
l'ECIT:l, l'EFl1 par l'EF9, en 
moclifklllt., pOlir ce d(,l'Ilirr tu­
he, IR,e; valenrs de la polarisa­
tion et de ln tr·nsion d'écran. 
Le tllbe Ef:Lll c,~t une triode 
tétrade dont la partie triode 
sert de préamplifkalrice BF 

et la partie tétrode de HF fi­
nale. VOliS pouvez f'Cmpluccr 
la partie triode de ce tUlle pa:r 
un GC5 et -la parlie t6trode pttr 
lin EL3N, dnnt les carac16r!'s­
tiqncs sont 11 pcu près ,srl11hla-
bIcs. II.F. 

• Ayant monlé un r!!(,Rptenr 
!!qutpé rl('s la mpes « minintll­
l'es» f T/:i, fT4, 18.'1 et 3S4. je 
VOll.~ ,çel'ais reconniHssant de 
m'inrlnqllN si les lIiverses va­
lmlrs cll! schéma sont CIJTTeC­

les. D'olt pe1/1 1I1'D1)pnir la 11er­
le rie pll'Îssance qlle j'ai crJr/.~­
talée après une q1/'În:aine rZ, 
jours de fonctionnement? 

Com1J1Pnt mrml('r une d~u­
-ril'me lampe MFIT4 en lIara1-
lM!! sllr ln prl'mil're ? 
1\f. l\!khp~ VATIN, à Villirll',~­

k-t:pj (:-:.-r>1-0.) 
Vons a\'('Z ouhlié, Rnr voIre 

sch6ma, de rplier à la maRse 
l'exlrérnil6 inférienre {lu bobi­
nage de grille os('ilIatrice de 
fa 1115, mais cette err,('ur nous 
paratt dne à unf'! faute d'inat· 
tention. Une II.T. de 103 volts 
est pIns qnr snffi.~ante ponr le 
tube 3SL D'antre part, l'ali­
mentation de IY'rran dn fllhp 
lS;; se faH par nne rpsi.8tfl ncp 
série de 3 1\!O, et la clw.rge de 
pJ.arrlle de la pa'rljp pr..nlndr> di' 
ce tube I1st alors (1r 1 ~lQ. Une 
ré.~i.,lawr de ROO Q plllc('e rn­
tre Ir -nT et la mass\:) suffit 
pour po1ari,pr la grille de la 
lampe finale, qui dnit être re­
Uée an -nT ]lnr une ri"si.,1sn­
ce de :lOf) J,Q et lme cr11ul',) de 
découplage. 

Vous pouvez monkr dcnx 
tubes 1T4 en paraillèlr, comme 

'lUI' certain récepteurs du com­
rnC'fCIJ. Il suffira de relier les 
élce:trodcs de m,\me nom: La 
]'é~is!ance inlrrne des deux tu­
be.s en parallèle nCi:iera pas 
trop faible, ct VDUS gfl gn'Jre~ 
cn amplificalion. 

• 
M. ncnrJ Scllll'nrlz; de Ha­

guena Il (/Jas-lUtin) wms fait 
[Jart de quelques remarques 
al! sujet tl'un lh-re consacré 
à l'émission Q.e. 

n ne nous apparlient 1'a$, 
'pCt'I:;OIl!ll' 1l('l1len l, de critiquer 
œt ouvragc, et nOllS VOus 
prions dc vons me lire en ril­
lJition dire{;lerncnL avcc l'au­
teur, en écrivant à l'éditeur. 

n. A. H. R. 

• 
M. Garalld Lucien, à Mar. 

seille, n'ms demonde " 
10 ) Quels procédés emplote. 

t-on 110ur diriger des ondes 
Goul'les ou ultra-courtes? 

20 ) Peut-on construire un 
appareil pouvant émetre .des 
rllyons X ? 

3°) Qu'appelle-I-on ondes 
élee/ro-magnéliques ? 

10 En ('fllic;sÎon dirigée, tout 
r(:.9ide dans l'antenne ; plu· 
sieuI's muyens sont employés, 
rjll'ile; ,~('l'nit Il'op long de dé­
velopper ici, il. sa.voir : aClten-
1\(',~-rÎdf'aux ; antennes-ca.r­
l'V.u11X ; rolury·bcam ; réflec­
teul's paralJflliql1('s, ('te. 

20 ) Si VOliS po,sé(!cz un 
tr ans[ol'malellr él6va tcur à 
très haute ten,.;inn, une soupa­
pe de redrcssement cl lin tu­
b:> de Crookes, nu une ampou­
le: rudiogène Pilon, clc ... vous. 
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à exc!tation, 12, 16, 19, 21. 24 cm, 
Transfos d'alimentation 
P-adio Amplis Ciném,) 
Selfs de filtrage 
Modèles spéciaux sur demande 

Lil'raisons rapides 

. , 

'4~ FUJ E .• b~s F;~~I)-FP!"S :r~~t~:~,~::· .. ~E.~:,42>~~j, 



avez le matéril:ll nécessaire 11. 
la production des rayons X 1 

30 ) Mais tout b.onnement, 
nos ondes de T.S.F., ou ondes 
'lerlziennes. 

R. A, R, R, 

disponible à la sortie d'u!l te] d.issipation 'plaque maximum:' vers renseignements sur un 
pilote est environ de 3 à4 25 W ;puissariee output sp- émetteur pour télécommande. 
watts. proximative ;. 35 'V ; fréquen- Vous pouvez utiliser un 

b) Une 6V6 triode peut suf- ce limite d'utilisation: 60 Mcls émetteur montage auto-oseil­
fire pour moduler l'écran, Nous supposons qu'il s'agit lateur Hartky dans une ban­
mais voyez ce que nous ve- de la grille de commande sur de UHF; l'importance du tu­
nrJns de dire précédemment. laquelle serait appliquée la he oscilla leur et son alimen-

• EnlCore faut-il faire précé(!er modulali.on ; dans ce cas, il làlion su nt évidemment fonc-
M. Jean P.,., à Pérîgueux, cetle 6V6 d'u!l tube genre 6K5 s'agit d'une modulation.en tion de la pllissance nécessai­

nous snumet le schéma' d'un bu 6Fi>. rendement .et non en puis- re, Vous pouvez effectivement 
pilote ECO 6V6 et nous pose c) Courant anode 40 mA ; sance 1 en d'autres termes, obtenir plusieurs fréquences 
diverses questions à ce sujet: Résistance cathode: 400 ohms. ce sont des: volts BI<' qu'il faut d'émission en imaginant di-

a) Puissance HF dévelop- d) Courant anode: 31 mA ; et non des watts. Revoir dé- vers cO!ldensateurs ajustables 
pée ? résistance cathode: 640 ohms. tails et calculs, . dans les J des à air connectés !.our à tour 

b) Une 6V6 triode, Domme R. A. R. n. 8 servis avec les H.-P. no' par un commutateur d'excel-
amplificatrice finale RF, peut- • 787 el. suivants. l'ante qualité (contacts parfaits 
elle moduler correctement la • et galette stéatite, par exem-
6V6 pilot.e par l'écran ? M, J. Dousche, à Serémange M. Taddéi Armand, à Avi- pIe). Evidemment, dans ce 

c) Quels sont la conSomma- (Moselle) nous demande le d'ffé t montage simple, il n'est pas 
hé d, é tt ECO gnon, nous. pose 1 ren es 

tion de la 6V6 en triode et la sc ma un me eur - questions sur l.tn projet question de pilotage, el la sla-
'valeur de la résistance de ca- 4.6.14 + 1.624 FD + 1.624 push- d'émetteur radiotélégraphique bilité en fl'éqllrncr) devra être 
thode ? pull PA. Quelles sont les ca· et sur la modulation de la assurée par la stabilis.a tian 

d) M~rne queslion pour une ract,éristiQquels/ exa?tes de 'nlaF porteuse à fréquence musfca- des tensions d'alimentation, 
6F6 en triode. 1.624? uee pUissance blindage effectif, montage en 

6.) Vorre schéma es.t correct; faut-il pour moduler le PA leUne fois de plus, amis lee- cflffret métallique, etc. 
mais persuadez-vous bien dans la grille? leurs (au pluriel, car la ques- D'autre part, votre idée 
qu'li."l pilote, par lui-même, Veuillez m'envoyer une en~ tion revient souvent à nos de huit longueurs d'onde dis~ 
ne constitue pas un émetteur veloppe timbrée à volre adres yeux 1), le montage Masny tantes de 25 cm. et s'échelon­
pilo'té 1 Aussi nous vous d'é- se par l'intermédiaire du. n'est pas un montage piloté nant de 4,75 à 6,50 m. ne sau­
conseillons d'ess8y\:)r la moduc IL-P., afin que je vous fas- et ne saurait répondre, de ce rait être retenue, car les émet. 
latiDn de ce seul pilote ; vous s,c connaltre le tarif d'établis- fait, aux exigences, justifiées 'teurs de télécommande sont 
Tl'obtie!l!driez qu'une vague sement du schéma d'un tel d'ailleurs, d,e l'administration 'soumis à la même réglementa-
modulation de fréquence bien émetteur. des P.T,T. tion que les autres, et doivent 
imprécise (surtout par la ma Caractéristiques du tub!! D'autre pari, la télégraphie transmettre dans les limites 
dulation écran). Autre procé- 1.624 : (( amateur Il doit être faite en des bandes " amateurs Il. Il 
dé : envisager un pilotage par Chauffage 2,5V-2 A. " entretenues pures >l ••• c'est le vous faut donc aussi un in-
quartz; et ainsi, la stabililé En classe C télégraphie règlement 1 Il n'est donc pas diL8,tif officiel délivré par l'ad-
arrive à être maintenue mal- Tension anode: 600 V ; tên- question de moduler la por ministrat.ion des P.T.T. 
gré tout. sion écran 300 V; lension.gril- teuse à une fréquence musi- Enfin, nous ne comprenoD.! 

Si vous voulez que la vie le de base : -60 V ; courant cale quelconque. pas 'très bien l'emploi d'un 
de votre tube 6V6 ne soit pas anodique : 90 mA ; courant • modulateur pour votre télé-
trop écourtée, n'appliquez que HF sur grille de commandtl: comma.nde ? t 
250 volts à l'écran e1 300 v.olts écran ; 10 .mA i excitation M. Giacosa, de Thiers (Puy-
l l'anode 1 La puiss.ance HF 0,43 W; courant Gl : 5 mA;. 'de-DÔme), nous demande di- R. A .R. R. 
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• Voici le superhétérodyne que 
vous construirez, en suivant par correspondance, notre 
COURS de RADIO - MONTAGE (section RADIO) 
"!tous reèevrez toutes les pièces, lampes, haut parleur, 
-hétérodyne, trC?usse d'outillage, pour ~ratiquer sur table. 

Ce matériel restera votre propriété. 
Section ELECTR! cn' av"c travaux pratiques. 

V,uillez m'envoyer, de suite, ... n. engagement de 
ma pan Yolre album .iIIustrê en couleurs contre 
10Irancs - .. Electricllé·Rad/o· Téléo/&lon·Clnéma" 

ADPE$SE 1 _________ _ 

BOIt d J."".,u ou Il r..",'''' 



LA CONSTRUCTION 
DU LABORATOIRE CENTRAL 
DES INDUSTRIES ÉLECTRIQUES 

s'achève 
PARIS possédera au 'Prin­

temps prochain le plus 
Jleau lahoratoire d'électri­

cité et de Radio qu'on pui3'se 
imaginer_ Et aussi le plus vas­
~e. Il pourra s'en enorgueillir, 
au mème titre que Turin du 
Laboratoire Carlo Felice et 
Arnhem de 6'Ün Ce::tvre ,étf'dro­
Ipchniaue. 

SUR LE PLATEAIJ 
DE CHATILLON 

Prenez Ia route de Châtillon. 
nous avai~-on dit, et mont-ez 
SUI' le 'plateau de Malabry. Là, 
(!ontigu au fort du même 
,nom, sur lequel s'e dresse déj'à 
11\ fOl'êt de pylônes rouges eo 
blancs des stations radioélec­
Ilques d'Air-Fra::tce, vous ver­

J'e'll un vaste i'mmeuble en 
construction: c'est le nouveau 
lalx>ra toire. 

Il a fière allure avec son 
~orps principal flanqué de 
deux grandes ailes est-ouest, 
klairées pur des centaines de 
fenêtras: sous - sol, rez - de­
-chaussée et quatre étages. Une 
kIrasse d'où l'on découvre 1e,3 
Rois de Clamart et de Verriè­
I"es, la Vallée de la Bièvre e: 
«.,.!le oe l'Yvette : ~plendide 
panorama. 

UN CENTRE 
DE l,AB ORATOIRES 

En faH, ·c'est un centre con­
sidérable de laboratoires d'~s­
sais et d'e contrôles 'Pour toutes 
les i!1dustries électriques et 
rudioélectriques : gros ma té­
riel, gros ''B'b petit appareilla­
ge, machines, moteurs et gé­
nf'r,ateurs, t l'an s for ma­
te urs, disjoncteurs, lign,es et 
câble's, isolateurs, lampes, pho­
tométrie, édairagisme, élec­
l~üll'~ou.stique, téléphonie, ra­
dio et lélévisio!l. Tout 'B'st pré 
Vil, pour la haute et basse 
tension, le continu et l'alte-riila­
tif, le monophasé et le po.Jy­
phéLé, le courant fort et le cou­
l'an t faible. 

An sous-sol, les salles de 
mvchincs, ,groupes, accumula­
l-curs, transforma teurs, redres­
sl'urs et générateurs. Dans les 
f;' ages, les salles de recherches 
sür les malériaux conducteurs. 
d:électriques, magnétiques, les 
:lalles d'essais d'8's matériels les 
!Jlus divers. . 

LABORATOIRES DE RADIO 

Les .labora toires de ra'llio­
rilectricilé occupe!1t tout le 
troisième étage de l'aile méri-
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<lwoole, bien placés face au' verte, plus de 1.000 fenêtl'e6 
bois de Verrières. Ils compol'- et baies. 
leront des salles d'essais des Tout est prévu pour les es­
réc'epteurs, notamment pour sais les plus compliqués et les 
vérification des prototypes du plus variés. Il y a môme un . 
10 bel i!ltérieur eb du label à générateur de 4 millions de 
l'exportatio!1, amSl que des saI- volts 1 Electricité de France 
les d'e's,sais de toutes les sones y fera faire ses essais de hau· 
do pièces délaohées, 'Sans comp- i,.~ et baSlSe te,!).sion sur tout 
ter des cabines blindées cons- l'appareiJ.lage ûe la distribu­
tituées par une double épais- lion électrique : transforma­
seur de tôle d'e zinc, avec por- L,tut'S, disjoncteurs et autres. 
t.es et fenêtres en treillage dl' En ce qui concerne la radio, 
cuivre, et de nombreux bu iè laboratoire sl3ra doté des mé~ 
reaux 'pour les ingénieurs. I,hode" de lID,esure les plu's mo-

Le bâtiment principal com- ([ernes et des appareils les !plus 
pOl te, au fond de la cour-jar- pbrfectionnés. Cas't l'avantage 
dm, un vaste han de réunions, de la dernière 'heure! 
une bibliothèque et, les bureaux Sachons gré aux animateurs 
de l'admi::tistration. de ce bel ouvrage d'avoir fait 

On aura une i'dée de l'impor- p~''t:'uve de ténacité pour ·le fai- ! 

['8 aboutir à bon port. En ce 
t.ance ùe l'œuvre rien que par domaine, ail moins, il est di~ , 
!a<;'quelques chiffres suivants: que la France ne sera pas 00 ' 
un t,erra in de 13 he~tares, un retard et qu'eUe pourra s'a li­
Mtiment ayant plus de 80 m. g!1er à égalité avejC les gran­
llf.ns la plus grande dimen- des nations. 
sion, 15.000 m2 de suri ace cou- M. W. 

75 fr. La Ligne de liS lettre •• 
signe.. ou espaces 

,Pour ConsN,ucteurs, à 'lettre lue 
CHA.S~·IS 

6/7 qampes, par 10 : 110 fr. 
'Prix 'par quantité 

Trois a'utres mo&:es 'rk 86 à 105 ff. 
t. B. RADIO, 

LI! L'U,OE (Sarthe) -----------------

Vds tot IJ).èc. Id.vers., 'la.m,~. ...V-'I.. et 
anc. !C.V. 2 et 3 ca,ge's, 'Ca,p, fi:t, ohô.­
s,. 5 'l., etc. ttlP bloc, AJC. T.O. JO~DAN, 
l, r. 'St~Pierr,e, ,Rosny-s-lBois (Se ne) , 

A VEN,DRE : 

Nous prions no. anno!lc!l~rs 
de bIen vOllloir noter qlle le 
montant des petites annon.:es 
doit étre obligatOIrement 
Jo,nt ail texte envo!l~. le 
tuut devant étre adre6~é d la 
Société Allxiliaire de Prrbll­
cité, 142. rlle Mon/marfre. 
Paris (2). C.C.P. Paris 3'193-
60. 

Pour les réponses domiCi­
liées au Journal, adre,ser 
20 fr. suppl"mentaire~ ponr 
frais de tim~·_-ft _ _ ft _ ... 

VIels cbâssis 'Postes mi,niatu,res po.tatifs il 
pi,:es, prêts à câbler. rLEiFFJBV.It8, 60, 
Cbaussée-d'Antin, P'aris (9"),' ___ _ 

IChere. lampe .DCH2'1. IH. ,IDAIlSl, St­
lP,i erre-'I.J~iv ière ( Orne l. 

A .,. c. neuf : 8.000 fr. IPosfle T.S.f. 
Phi,l,illS. 5 '1., alf" ,ébén. ba,k. mO'd., ..... 
musicil'I fon. 39, ~ servi 3 mois. AdI. : 
6IA5, 6B4, 6A3, 5Z4, 83V. 'Ids 0" édI. : 
'am'p. bat. 4V. et sect. 2, 4 et 6,3 V 
"",U"les. BOUIl.iAJNCER, Radio. S, Bd Cha­
ronne. &>3ris (11 0 ). "" -ét. T.P.'R. 

Vds ca'use d:v" ,tr. lb. fo'ndo radio', av. lac. 
bo. "II. Imod. (const. revente), élect .• 
IUlStr.. avec apparteme-nt tout ClCMIIfort. 
~égion Itrès riche.gr'os cHent. Ecrire 
au journal. 

Rech. 6Ae7 -=-~c'h~; kh. ctre fiCli7Si 
'~F50. ,Ecrire au jOUlm,a'l, qui tr.œmel1trl\. 

>lampes an,c .• mod., ,matétiel divers. Prix ... ______________ _ 

illtér. Li""" détai!'lée contre e""'e'l~pe 
t;mb."'" à votre adresse. ~nselm1Jl:" rad.o­
C<r.Iotrôl·e 'n.euf 'Sur rack. co:m'pr. b.oc Lec­
teu,r, , a,J'im. 'c!>nt., h p. un""'rs. Va'ieur ': 
35.000. Saildé : 27.000. IUA'BO 'JA'C.JCY, 31, 
rue de Paris, Vj,ileneuve-<Sain'f1Georges 

ISe i'ne-et-Olse) . 

A VI~JlfDR'E : pour coupures -co-u-,ra-n"-t-d""a-'5 
.Administration, groupe êlectrogène CLM 
UCV, génératrice T,t>omson-Houston, 115 
V. - 25 A .• 'Bafler,ie d'a'ccumuoJat. YU­
IDOR, 115 A-h. ,,,.b!eau de charge et tous 
a,c:cess. S·adreSlS. à M. 'D.dier PETYIT, 8, 
r. de 'Ia IMichodière. Paris 12'). 

'Ids app .... mesures et mat. radio. Ecrire 
au ~oumaJ. 

SURDITE 
~NTENDRE, sans fil ni pli. 
lourd 0 nn. m. nt. supprlm6 •• 
tN1R! ACOl'STlQUE DE FRANCII 

S, r. Tronchet, Paris-8' - Rens. sur dlllt • 
• 

Le Dtrec~ur-Oéraa': 
J.-G. POINClONOl'll. 

B.P.I.. 7. ru. .-
8erp.t-Bl ...... 
lAy-lM- Mo .. U ••••• 
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AVISIMPOBT 
CES PR1:X S'EN· Au cas où .5"r ·n"!,,! pu!JiJici .~"'~iè:jj:i.r:;,,:~,; 

vos dési1'S, ET NOUS VOUIS OONN"jjRlC)N& ' 

TENDENT NETS· TouHs ces ma.rdiandises . sant 1Oj.~IL\I,.WI:N'1 
. l'aiS de,llon con ........ nce. I+olIS 
: ~CIe"'1Ies; et mocItrnes. De plus, DE TOUTE BAISSE 

- j,,', ",,;' .• 

« L 1BUECT'ROTE&T co 
LE V'BR,I'f·I'C/l.ToEUR UNI'IlER. 
S·EL. 29 possibmtés d'utili_ 
sati011. Vêtitiu,tio .. du sec­

t,.r 110-'220-380 voUs en co"tinu et a·lltern·ati·f.· Re-
cherche des pêllo,s ~itifs. 'Fréquen<:es. 'E>sais des i.o­
lE mE·nts. e .... is des bougies. Vérification des postes 
radio, etplusi.,,, .. a,utres lII<OSures •.••••...• 700 

NoNce con"'e 10 fra,,!:s ~ t·imb,es 
---'-'--,'ÜLOC 

CONTRE-R'EACTION 
Ce bloc réunit tous tes élé· 
m-ents su~cepti,b!es d'amé ... 
liDrer sensiblement la qua­
lité de reproductiol1 mu­
sicale de vos réc.epteu ... 
Volume peu -encom.bra'ni', 

, s'adaptant aux châssis stan­
dards dan. un seul blinda· 
ge, 'le ,bl<>c est livré avec 
schéma" de. Ibraneh·erne"t. 
p'r;x •• ,......... 445 ______ ~ 

BOdINAGES----. 
P·OUR iMONOLAMPE t<>us couraMs P.O.-C.O à 
rézcticm, par pO!enHomèt ... Montage facile, livré 
ave·c sc,""ma c'Dmpiet de .montago....... . . . 90 
BO,BINACE à g.alène n·oyau 6ë~ fe,-magn.étique 
monté .ur plaquette. 'Monta·s" facile ...... 57 

BOB~ NA{;ElPO-U~DETEC"Rïc-E-A-R ~ACTION~ 
monté sur contact • ,noyau ,de fer. ,p1e.met plu_ 
sieurs ·montag',. mon'Dlampe, poste à galène;'2 et 3 
lampes avec P.O..c.O.-O.C. • •......••... 390 

NOllRElFAMEUX ~ BOIBINIACE 'BTH. 3 gammes, 
472 kcs régl.b:e. 'p .. n·,yaux. Fil de 'Litz, 6 induc­
ta .. ces. ILivr'é avec 2 lM .IF. l'rix •••... :~".~_1.08'5 
BOBINAGE rpour poste miniature SU'per P.O.-C.O_ 
O.C. encombre",errt réduit, comprena",t 6 dr­
cuits réglables par noyaux de f:... 'Liy·ré avec 
2 'M.F petit .. adèle de 35 mm. pot fer.mé d'une 
conception nouvelle e·t rationnelle. 
'Livré avec schoéma de branc,heme·nt. 1 :025 
BQ&INACE B'RU·NE'T 4 gam,mes dont ~ oe-:-;-YP.O. 
et C.O ......................... i!.. 1.635 
BOBINAGE 6 ga'mmes ·B.E. com'prenant 1 P.O., 
lG.O. et 4g&m"",s O,C .• grande facilité de ré. 
gl., repéra'ge précis et aisé. 
Cam.mes couvertes : O.'C. 1 de 37 à 51 m .• o.e. 2 
de 29 à a7 m., O.C. 3 de 22 à 29 m., o.e. 4 <13 
11 à 22 mètres. ILivré a'Vec 2 IM.F. à ~yaux de 
fer réglag!es et schéma de bran<:h .. ,ment bien ex_ 
pHc&tlts. L'ensemble ...........•.•.•.• 1.550 
lBll.oC"""CA'MMA-:- Mil<Jè!è~sriécfai- 9 gam'lI\es-;-doIIt- 6 
éta·lées, avec pasition 'P.U. Ce bloc dispose dlls 
gammes sui"..,tes. 6 g,'m;mes étalées : 16-19-25. 
31-141.049 mètres. 1 gamme O.C. normale de 18 à 
50 .mètres. l ,ga,,,,'m,o IP.O. normale de 187 à 
576. 1 gamme C.O. normale de 967 à 2.000 mèt .. s. 
Ce bloc est li'Vl'é avec sem C.V. spé<:ial, son cadran 
ne<: glace 9 ga·m.me.. L'ensE'mIb!e avec scltéma ex-
plicatif .de 'montag·e ................ ;. 4 300 

rNSEM:8LE-TOUR.--
NE - DI'SQUES .ur. 
platine a"ec arrêt 

aUlom.atique. 

Bras de 
haute 
110-220 

pour 

MA!l!LETTE TOU RN '0-
DI,SQUES AVec ~MPLI 
(portatif) 7 watt .• 110_ 
220 YOlts avec Rif. 24 

aimant per,ma"fflt 
dns le c<>u""rele. 
de ,mkr<> con t .. _ 

DimensiOll' 
421~x':180IX250. 'Poi'cIs 14 

9.400 

les va·lyes 
Robustesse à toute épreuve. 

R";'!1=DI""R""5S==-EU~R--cY"~15""""po-u-r~pitiiiPosîeSréc..pte"rs tous 
courants. Prév·ue .pou·r "'" d~i.fne d'l'Van,t .pas dépa""r. 
50 millfampè.es .•..•...............••.•.. 390 IlES COUIPUIR'ES OE COURANT VA'INCU,ES par l'.p-' 

paf1eil à sol!lder à basse tension. Outi 1· perfectio·n'né, 
for>ctionNnt sur 6 volts. ,8aobin'e soudure intérioeur.' 
i~terclra;ngea!>lè. Utile et pratiq .... ILivré avec n~t<ce 
d emplOI. 'PrlX de 'IanCiement. .......... Il.980 

~----- LA.MP"S 
TYP;:JS L'ES 'Pl!U5 C'OURANTS 

5Y~C - /l.ZI _ 1882 ................ .. 
80 _ 506 • 5Y30B _ 1 .883 ........... . 
6M7 _ 1561 .......... : ....... : ..... . 
6o\F7 - 6'K7 _ 6Q7 _ 6V6 ............. . 
25Z6· _ 56 _ 27 _ 76 ................. . 
6F5 - 61F6 - 6H8 6J7 _ 25L6 - 42 - EZ4 ..•• 
611.7 - 6A8 _ 6E8 - 43 _ 47 ........... . 

214 
264 
287 
329 
3::>7 
3,86 
415 

2A6 - 6C5 - 6C6 - 6D6 25Z5 _ 55 -
57 - 58 - 75 _ 77 - 78 : 85 ........ 443 
211.7 - 2511.6 ................... ..... 472 
6C5 ................................ '501 
5Z3 ......... .•....•..... ......... ~29 
287 - 687 _ 658. . . .. . .. .. .. . .. .. .. .. . 5'58 
6F7 - 89...... ...................... 601 
6L6 _ 61L7 .......................... 659 
SéTi.. ·r·ouge eurepée",e, PRIX SUR 'DEMANDE 
P~IX SP'ECIAUX PAR' 25 . 50 - 100 LJlJMPES 

ToutES no. la'mpes' 

IRévèle 'l'état 'méea"·'::~·;·...,.ar·, ...... ,_ .••• 
ment chaque 
s,,'" fémissi<>n catltO<lique. 'l'isolemen,t t'lament· 
ca.tb •.. Comporte tous ,:"" S"·ppot .. de la1mpes y com­
pris :es supports amérie .. i,,!, loctal e.t·gland. 
Ne .pèse qUe 950 gra'm!"'IJ~ F.onctiDnne sur courants 
can'tin,u et .Itematit" if,IIU 50 p&riodes SO'U$ 110 ou 
220 vo~ts. Uvoé avec M'l>iw d'emp:oi. .... 3.635 
---~oONTiWii~U! - \J'NIJVEI~SBL 
A!ppateill pour la radio et 1· In­
d·ust.rie offrant les possibiJ;rés 
sui,...a\l,tes : ~ ... ibi'litès. Volts: 
3-15 v. Circuit basse tensll>~, 
co. ntrôle des ba·tteries d'acC)ls. . 
rensiort de polarisation et êI~é~ 
leot.rolyse. 150 mA-300 'l' V. 

Contrôle des tensions de. rê­
se"uX. Forces éledromot;·i~es 
des générat .. ",. et .. lIeflla­
teu,s. 740 v.' T.lIsionsa"'Q'IIi­
q .... et tensions de cliaq.ua,e 
Ampères 3-15-150-600 "l.~. 
Courants grines et pl~~ 
d'enclencbement des .. lais!' èi!c"its télépbo:"ques, etc. 
L5-7-1SA . .Mesu· ... in'Ctuot~i"liS. Principdes caractéristi-. 
ques des moteurs. 'Poécis1,p: coura'M c"",tinu 1,5 % 
du maximum de ~'Iéobelle ; ~I"ant alter.n .. U 2 à 4 %. 
Prix ........•........• ;-; ...• , • . . . . . . . . 6.594 

PORT ET D'EM­
BALLAGE 

+ TAXE LOCALE 2 'Ji,. 

UNE NOUV·BLlE œEATION 1 •• 
L'HBTERODYNIE « 'MEIST-POCJÇE'T » 

Appa Te i 1 de mesures 
SIERIEUX, PIHCIS, 
TRANI.ilP'ORTAB:LE, 

étudié pour le rég~age 
FlACI LE et RAPI'DE de 
taus postes en tous 
lieux. Oscille sur 14 
tréq uences ETALON et 
I·es ali'g,ements abte­
n,us sont rigou.reu'se­
"""n,t exacts. Paswd e 
un VERilTAl8UE ATTENIUAT·EU·R permetta,~.f d'et·fec­
tuer, avec pl'édsio .. , à tar>f1es .I,es fréquences, les ré. 
glage. le. p.! .... dé.liœts. App .. reil pIOi,..a",t, entière­
ment I>lindé, fallc'tionne sur rés,,",ux alte.natifs Ill) 
et 220 valts, avec une cansommation de 3 w. Livre 
avec notice d'emplai ...•...•.....•...• 4.5'00 

TRAN,SFORIMATWRS D\6Jl:IiM5NTA1'I0'N 
..,uau·lemenls fil de cllivlle 50 périodes 
6V3, 80 millis .......... 827 
Modè:e 120 mojJ,lis ........ 1.250 

~~-S8UFS ,JltEPI'L'I'RA~ 
200 ohms ................ 135 

1.000 oh'ms à 1.200 ohm, gras débi·t. 
P·rix ...................... 510 
1.500 o'bm. à 1.800 obm. .... 510 

IJE! RiECULATEU,R OES TENSIONS ~ 
Er> ~offret mêtall!que a .... c vD:tmèt .. et ~ 

SURVOLTEUR DÉYOLTEUR 1 
tenslOr> réglalble Jusq·u'a 1 a·mpè ... 
Modèle 110 I/Q:ts ..... .. • •• 1.650 
Modè:e 220 YD'I·t. .......... 1.775 
COfiFRoET qONITlENIAINT-TOUiT'ES ---;JJESf!i;OCESOElT A_ 
OItEES 'POUiR OON'STRU·IRE UN POSTE A O.6!LSNE 
~éa'J.i.atio·n très simple. Fixation pa'r 'lis L'yré a ... c ...,; 
ecouteur et plan de câblage. . . . . . . . 525 

MfFt
~ Dlii'rllCTIEURA OAIJeNIE ;;GUS 

,~ vEI1r •. Très sensible.. 104 

1 

CASQUE DEUX ECOUTfURS 
avec cordo,n 2.000 ohms. 
étier et sensib:e .• 550 
ECOUTEURiïe~iiair-cie qua. 
lité, 'PoLIr pas,te à ga'lèr>e 
ave!: coodon 2.000 o·hms. 
'rix ............. 275 
Cl!ES~AlïûBE. je::u::-::d.-::ec.:4~c!:;;:Ié"·.,..-:caV«=-m=all'C=be.,-.-R'obustes 
5,6,7,8 m·m ........................... 33'5 
BOUOH(f"'SiDEVOLllEURS, "ual'ité sIIpérieure plHll' 
1r!10j220 "alts ............................ 87 
'peRiFORi.6jj"EUf~Outil-indispensa;bleaiiX----ra;di.éllectrr.: 
~iens. ,"""_t de déCOliper <f~ trous de 20 30 38 
m·m. 'Ile dia·mètre "~ns de Ja 'tôle d'acier ou 'd'· .. I~mi­
..i·"m d'IIIte cOncelption mécanique pa<'faite 
Modèle à chgc <:omp!et ................. 870 
Modèle à vis <:omplet .................. 1.0ao 

CONDENSA. TEURS_ 
CONDENSATEURS FIXES : 
jusqu'à 5.000 cm. 9 jusqu'à 10.000 cm. 13 

20.000 em. 13.50 - 50.000 cm. 15 
0,1 MF ....... 20 0,25 MF 28 
0,6 MF ....... 43 1 MF .... 59 
OOttDrNSATEURS MICA 
100 cm ..... 7.70 501 à 10001390 
100 à 200 •• 8.70 Z.Ooocm: •• ::.... '20 
201 à 300 • • 9.60 3.000 _. . . • •. • ·25 
301 à 500.. 11.30 4.000 (lm. ...... 35 

CONDENSATEURS ,6J!.U 
1 fois B mf. 600 volts • • .. .. .. .. .. • • 90 
1 fois 16 mf. 600 volts ................ 125 
1 fois 25 mf. 200 ycllts ................. 85 
1 fois 50 mf. 200 volts ................ :' 90 
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